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L A

FAUNE DE L’ASSISE DE WINENNE
(EM SIEN MOYEN)

SUR LES BORDURES MERIDIONALE ET ORIENTALE 
DU BASSIN DE DINANT

I. -  INTRODUCTION

Le long du bord m éridional et du  bord oriental du synclinal de D inant, 
ju sque  la faille de Harzé, on observe une assise de puissance variable ('), qni se 
distingue aisém ent par la teinte rouge ocreux prédom inante de ses sédim ents : 
on la désigne sous le nom d ’assise de W inenne. Elle est constituée en m ajeure 
partie de schistes parfois verts, parfois bigarrés de vert et de rouge, souvent 
to talem ent rubéfiés par la suroxydation des sels de fer q u ’ils ren ferm ent; de 
grès grossiers, verdâtres, parfois rouges, brunissant en surface, el de grès fins, 
m icacés, schistoïdes, veris ou rouges, intercalés dans les schistes. Ces in terca­
lations de grès, souvent lenticulaires, existent principalem ent au sommet de l ’as­
sise, mais on les rencontre localem ent à divers niveaux dans les schistes. L’élé­
ment poudingiform e paraît absent dans celte assise envisagée dans la région où 
nous venons d ’esquisser sa com position.

Sur la partie de la bordure orientale du bassin de D inant située au Nord 
de la faille de Harzé, ainsi que le long de la bordure nord du m êm e bassin, le 
facies se modifie dans une certaine m esure, par l’ad jonction  aux grès et schistes, 
de poudingue à cim ent rouge. 11 sem ble aussi que, dans ces régions, le facies 
des grès et schistes el du poudingue rubéfiés se soit poursuivi sans in terrup tion  
depuis la base de l’assise de W inenne à Spicifer priimiensis  ju sq u ’au sommet de 
l’assise de Hierges à Spirifer arduennensis. Il est à rem arquer que, déjà depuis

(*) J. Gosselet évaluait cette puissance à 400 mètres au Sud de Givet (L'Ardenne , 
p. 394). Ce chiffre est inférieur h la réalité, attendu que l’auteur attribuait à l’Emsien 
supérieur une partie de l’Emsien moyen. D’après H. de D o r l o d o t  [Ann. de la Sot. géol. 
du Nord, XXXIII, 1904, p. 13), l’épaisseur du Burnotien au Sud de Dave atteindrait 
537 mètres; mais le Burnotien du bord nord du synclinal de Dinant embrasse à la fois 
l’Emsien moyen et l ’Emsien supérieur, qui s’y confondent sous un même facies. Ces 
chiffres n ’ont qu’une approximation relative.
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la région de H am pteau jusque la faille de Harzé, où se développe progressive­
m ent le facies du  poudingue de W éris, l’Em sien supérieur p rend  de plus en 
plus le caractère d ’une form ation nettem ent littorale.

L’assise de W inenne fu t longtem ps englobée dans un  com plexe désigné sous 
le nom  d ’étage ou système du poudingue de B urnot. Le nom  de poudingue de 
B urnot fut créé par Élie de Beaum ont, qui com prit sous ce vocable tou t le Dévo- 
nien inférieur de l’Ardenne. D’Omalius d ’Halloy en réduisit le sens aux couches 
rangées par D um ont dans son Eifelien quartzo-schisteux, partie  quartzeuse E l; 
m ais ce term e s’applique à un  ensem ble hétéroclite el composé, dans l’esprit 
de d ’Omalius, non seulem ent des schistes et grès rouges de B urnot et de Vireux, 
et du poudingue de Burnot, m ais aussi du poudingue de W éris, du poudingue de 
Pairy-Bony et d ’H orrues, des grès et poudingue de Mazy et des schistes rouges 
de Bouillon. Or, les roches rouges de Vireux et une partie  des roches rouges de 
B urnot sont seules à re ten ir, les autres term es étan t tous d ’époques plus récentes: 
une partie des roches rouges de B urnot appartien t à l’Em sien supérieur; il en est 
de m êm e du  poudingue de W éris; la grauw acke de Bouillon équivaut à l’assise de 
Bure (Gouvinien inférieur); le poud ingue de Pairy-Bony et d ’Horrues est méso- 
dévonien et, enfin , les grès et poudingue de Mazy se ra ttachen t à la base du Dévo- 
n ien supérieur, dont le type, su r le bord sud du bassin de D inant, est l’assise de 
From elennes, F l.

En 1873, Jules Gosselet C1) voulut restituer à ce q u ’il appelait le système 
du poudingue de B urnot, les lim ites attribuées à cet étage par Élie de Beau- 
m ont (2) et il tenta de dém ontrer que ce système (ou système quartzo-schisteux 
inférieur de D um ont), tel q n ’on le voit en tre  B urnot et Dave, est contem porain 
de tou t le terrain  rhénan  que la Meuse coupe cn lre  Fépin et Vireux. Dans ce tra ­
vail, l’au teur désigne sous le nom  de schistes el grès ronges de Vireux, les cou­
ches de la bande m éridionale q u ’il considère com m e contem poraines des schistes 
et grès rouges de B urnot. Il tien t pour équivalent du poudingue de Burnot de la 
bande septentrionale, le poudingue de W éris de la partie  orientale de la bande 
sud. Sur ce dern ier po in t, nous ne pouvons partager son opinion. Seuls, les 
schistes et grès rouges de Vireux, dans les lim ites que leur assigne Gosselet en 
1873, ainsi q u ’une partie des schistes, grès et poudingue rouges de Burnot (mais 
non pas le poudingue de W éris), correspondent à peu près, com m e nous le ver­
rons plus loin, à ce que nous désignons, dans le présent Mémoire, sous le nom  
d’assise de W inenne. Le surplus du système burno tien  au sens de Gosselet appar­
tient à des form ations les unes plus anciennes et les autres plus récentes.

Dans l’échelle s tra tig raph ique q u ’il adopta pour la légende de la Carte géo­

(*) J .  G o s s e l e t , Le Système du poudingue de Burnot. (A nnales d e s  S c ien c es  g é o l o ­
g iq u e s  de P a r is , IV, 1873.)

(2) Toutefois, J. Gosselet sépare ici du système du poudingue de Burnot une partie 
des couches infra-dévoniennes du bord septentrional du synclinal de Dinant.
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logique de la Belgique au 1 /2 0 .000e (période de 1877 à 1885), Edouard Duponl 
créa une nom enclature basée essentiellem ent sur les caractères pétrographiques. 
Ses notations sont m anifestem ent inspirées par l’in tention de faire ressortir sur 
la carte la répartition  des faciès lithologiques, tout en tenant com pte, dans une 
très large m esure, de l’argum ent paléontologique. Il adm et, pour le Dévon ien 
inférieur, cinq étages, au plus élevé desquels il donne le nom  d’étage b u rn o ­
tien (Bt). Cet étage a une étendue plus restrein te que celle du système burnotien  
au sens d ’Élie de B eaum ont et de Gosselet, et n ’est pas non plus entendu au sens 
de d ’Omalius. Tel que l’envisageait Edouard D upont, il correspond aux term es 
moyen et supérieur de l ’Em sien avec, en plus, l’assise de Bure à Spirifer cultri- 
jugatus.  La partie  de l’étage burnotien  qui correspond à l’assise de W inenne est 
désignée com m e suit dans la légende de la Carte géologique au 1/20.000° :

B tm  : schistes rouges;
Btn : grès verts, grossiers; psam m ites vert pale dans les schistes Btm .  Il faut 

y ad jo indre une partie  des term es :
Bip : grès veil et grès rouge; grès blanc;
Btr : poudingue à gros élém ents (chaque fois (pic cette notation n ’est pas

appliquée au poudingue de W éris) (*).

Michel M ourlon (2), en 1880, semble reprendre à peu près le point de vue de 
d ’Omalius d ’IIalloy.

Dans son adm irable ouvrage consacré à la géologie de l’Ardenne, J . Gosse­
let (3) restrein t considérablem ent le sens q u ’il a ttribuait, en 1873, au term e b u r­
notien. Il n ’y m ain tien t plus que les grès et schistes rouges de Vireux et de Bur­
not et le poudingue de B urnot. De ces lim ites, il a exclu les couches supérieures 
de l’assise de W inenne, q u ’il a cru  pouvoir rapporter à la grauw acke inférieure 
de llierges à Spirifer arduennensis (Emsien supérieur), mais cette concep­
tion n ’est nu llem ent confirm ée par les caractères lithologiques, ni par les carac­
tères paléontologiques.

Après avoir, en quelques mots, décrit les sédim ents constituants de l ’assise 
du poudingue de B urnot, Gosselet ajoute (4) que le grès, lo rsqu’il est fin et schis-
toïde, a conservé les em preintes des m oindres accidents qui affectaient la plage
dévonienne (ripple-m arks, sun-craks, em preintes de gouttes de pluie); ces indices 
lu i on t paru  à bon droit, caractériser les form ations de l’assise de B urnot com m e

(*) Edouard Dupont considérait le poudingue de Wéris comme appartenant à l’assise 
de Hierges à Spirifer arduennensis, opinion dont le bien-fondé n ’est plus discuté à pré­
sent. (Cf. Ë. D u p o n t , Le poudingue de Wéris et sa transformation au Sud-Est de 
Marche. [B u l l . Acad . ro y a le  de B elg iq u e , 3, X, 1885].)

(2) M ic h e l  M o u r l o n , Géologie de la Belgique, I ,  1880, pp. 66 à 68.
(3) J .  G o s s e l e t , L'Ardenne. (M é m o ir e s  p o u r  s e r v ir  a l ’e x plic a t io n  de la  c a rte  g éo­

lo g iq u e  de F ra n c e , 1888, pp. 361 et suivantes.)
(*) Loc. c it ., p. 361.
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étant de régim e littoral et représentant nue phase d ’ém ersions tem poraires. 
C’est sans doute pourquoi il en a écarté, à cause de leur faune m arine, des cou­
ches, qui en font cependant partie  in tégrante . C’est ainsi que nous lui voyons 
a ttribuer à la partie  inférieure de la grauw acke de Hierges à Spirifer arduennen­
sis, certaines couches que l’on observe vers le som m et des schistes rouges de 
Vireux, depuis M olhain ju sque  Uam et Aubrives i1), et qui ont été signalées par 
Jannel en 1877 (2). Ces couches sont constituées de grès verdâtres, fossilifères, 
a lte rnan t avec des schistes rouges et des schistes verts, de telle sorte, a écrit Gos­
selet, « q u ’on pourra it les rapporter à l’assise de B urnot ». Elles con tiennen t des 
fossiles m arins en plusieurs points, notam m ent sur le te rrito ire  de Vireux-Mol-
hain, où Gosselet a signalé les espèces suivantes (*) :

Phaeops (■*) [1877];
llomalonotus ornatus [1888];
Homalonolus crassicauda (5) [1888];
Orthoceras [1877-1888];
Spirifer sub cuspidatus [1877];
Spirifer hystericus (6) [1888];
Spirifer arduennensis [1888];
Metzia Oliviani [1877-1888];
Orthis vulvaria [1888] =  O. Beaumonti [1877];
Bhynchonella daleidensis (7) [1877-1888];
Chonetes plebeja [1877] =  Choneles semiradiata [1888];
Pterinea (2 s p .)  [1877-1888];
Grammy sia Hamiltonensis (8) [1888];
Tentaculiles (9) [1877-1888];
Encrine [1877];
Favosites [1877-1888],

i1) Loc. CIT., p . 361.
(2) J annel, Lettre à M. Gosselet sur les couches fossilifères de Vireux. (A nn . de la 

Soc. GÉOL. du  N o k d , IV, 1877, p p .  235 à 237.) Cf. G o s s e l e t , L'Arderme, p . 378.
(*) J. G o s s e l e t , Remarques sur une communication de Jannel. (A nn . de la S o c .

GÉOL. DU N o r d , IV, 1877, p . 235.) Cf. L'Arderme, p . 378.
(4) Vraisemblablement Acaste Schm idti.
(5) La liste de Gosselet publiée en 1877 mentionne simplement la présence du genre 

Homalonolus sans désignation spécifique. Une note infrapaginale signale que cet lloma­
lonotus (rapporté néanmoins à llomalonotus crassicauda dans la liste de L'Ardenne, 
1888, p. 378) « diffère du crassicauda parce que les côtes du pygidium (seule partie 
recueillie à Vireux) sont séparées par des sillons très étroits et très peu profonds et,
de plus, se joignent aux côtes de l’axe en form ant un angle plus aigu ».

(6) N on hystericus Schlotheim. Probablement Spirifer carinatus ou Spirifer igno­
ratus.

(7) Vraisemblablement Camarotoechia siegenensis.
(8) Grammysia prümiensis.
(*) Tentaculiles Schlolheimi.



DE L’ASSISE DE WINENNE 7

C’est, com m e on le constatera, une faune essentiellem ent m arine, dont nous 
avons, par la suite, découvert de nom breux élém ents com plétant cette liste et 
perm ettan t de ra ttacher cette faune à celle du Koblenzquarzit.

La légende de la Carte géologique de Belgique ou 1/40.000°, dont trois édi­
tions successivem ent com plétées et corrigées ont paru  en 1892, en 1896 et en 1900, 
considère les couches de W inenne et de B urnot com m e constituant l’étage b u r­
notien (lit), dont la délim itation n ’est que vaguem ent indiquée.

On doit à l ’érudition  profonde du regretté  Profr Henry de Dorlodot 
une rem arquable étude sur Y Age des couches dites burnotiennes des bassins de 
Dinant et d’Aix-la-Chapelle i1), b ientôt suivie d ’une seconde étude com plétant la 
prem ière el consacrée cette fois à YAge des couches dites burnotiennes du bas­
sin de l 'Œ sling C). Ces deux travaux m etten t au point à ce m om ent toutes les 
questions relatives, no tam m ent : 1° aux roches rouges de W inenne du bord sud 
du bassin de D inant, que l’au teu r considère avec raison com m e occupant, dans 
1’Arderme, la place du K oblenzquarzit du R hin; 2° aux roches rouges de B urnot, 
q u ’il envisage com m e représentant, dans la région septentrionale du bassin de 
D inant, l’ensem ble de l’Em sien moyen et de l’Em sien supérieur; enfin , 3° aux 
schistes b igarrés de Clervaux e t au quarzite de Berlé, qui sont, selon lui, à peu 
près l ’équivalent des roches rouges de W inenne.

Les faits exposés par le P ro f  Henry de Dorlodot ont été confirm és et com ­
plétés par nos propres recherches, dont nous avons esquissé les résultats au cours 
de diverses publications (3). Nous avons pu  constater, contrairem ent à l’opinion 
adm ise ju sq u ’ici par divers auteurs, que certaines couches, situées à différents 
niveaux dans l’assise de W inenne du  bord  m éridional du bassin de D inant, ren-

(*) Ann. de la Soc. géol. du Nord, XXXIII, 1904, pp. 8 à 25.
(2) Loc. cit., pp. 172 à 200.
(3) E u e .  M a il l ie u x , Note sur la faune des roches rouges de W inenne. (B u l l , de la 

S o c . BELGE de G é o l ., e t c ., XXIV, 1910, p p .  342-354);
Texte explicatif du levé géologique de la planchette de Couvin, 1912, p. 58;
The palaeozoic formations of the southern part of the Dinant basin. (G e o l o g is t s ’ 

A s s o c ia t io n , London, 1921, p . 13);
Le Dévonien du bord méridional du synclinal de Dinant. (Congrès géologique inter­

national, XIIIe session, Belgique, 1922, L iv r e t -gu ide  de l ’E x c u r s io n , A2);
Remarques sur certaines couches de la tranchée du chemin de fer entre Pondrôme 

et Gedinne. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., e t c ., XXXIV, 1924, pp. 64, 65);
Étude du Dévonien du bord sud du bassin de Dinant. (C o m p t e s  r e n d u s  de la 5° s e s ­

sio n  EXTRAORDINAIRE DE LA SOC. GÉOLOGIQUE ET MINÉRALOGIQUE DE BRETAGNE EN 1925, 
pp. 142-143);

E u g . M a il l ie u x  et F. D em anet, L'échelle stratigraphique des terrains primaires de 
la Belgique. (B u l l , de la S oc  de G é o l ., e t c ., XXXVIII, 1928.) (Ce travail, présenté en 
séance en 1928, n ’est sorti de presse qu’en 1930.)
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ferm ent une faune m arine relativem ent riche, dont les espèces les p lus typiques 
sont celles de la faune caractéristique du Koblenzquarzit et du  quartzite de Berlé.

La nouvelle « Légende générale de la Carte géologique détaillée de la Bel­
g ique » C) range les roches rouges de W inenne à la partie m édiane du « sous- 
étage coblencien supérieur (Emsien) », au ran g  du quartzite de Berlé et des 
schistes bigarrés de C lervaux du bassin de l’OEsling, et elle considère les grès, 
schistes et poudingue rouges de Burnot com m e représentant, dans la région 
septentrionale du bassin de D inant, l ’ensem ble de l ’Emsien m oyen et de l’Em- 
sien supérieur du bord sud du  m êm e bassin : elle adopte donc entièrem ent l’avis 
de II. de Dorlodot et le nôtre sur cette question.

Si l’étude que nous publions actuellem ent em brassait égalem ent l’ensem ble 
des form ations qui représentent l ’assise de W inenne en dehors de la bordure 
m éridionale du bassin de D inant, nous aurions encore à analyser, notam m ent, 
les travaux de J . Gosselet (2) sur l’Ardenne, d ’Ëtiennc Asselberghs (3) su r le 
Dévonien du bassin de l’E ifel; celui de Clemens Leidhold (4) sur le quartzite  de 
Berlé; celui de Viëtor (5) sur le Koblenzquarzit, etc.; m ais nous ne dépasserons 
pas, dans ce travail, les lim ites énoncées par son titre. D’ailleurs, ni la bande 
septentrionale, contem poraine, du bassin de D inant, ni les form ations du bassin 
de l’OEsling rattachées à l’assise de W inenne, n ’on t décelé, ju sq u ’à ce jo u r, sur 
leu r parcours en te rrito ire  belge, de débris de fossiles anim aux.

En résum é, l’assise de W inenne que nous avons désignée sous la notation 
Em2, correspond à une fraction du système quartzo-schisteux, partie  inférieure 
E l, d ’André D um ont; aux grès et schistes rouges de Vireux, de Jules Gosselet, 
avec, en plus, les grès verts et schistes verts e t rouges fossilifères rattachés par 
ce géologue à la base de la grauw ackc de Ilierges à Spirifer arduennensis  (cou­
ches à Ptérinées de Gosselet, 1860); aux term es B tm  (schistes rouges), Btn  (grès 
verts grossiers et psam m ites vert, pâle dans les schistes Btm),  avec, en partie, le 
poudingue Btr et les grès Btp  d ’Édouard D upont ; à l’étage burnotien  Bt de l ’an-

(*) Annales des Mines de Belgique, XXX, 1929 ( f a s c ic u le  d i s t r i b u é  e n  1930), p .  70.

(2) J. G o s s e l e t , L'Ardenne, p . 391. L’auteur considérait le quartzite de Berlé comme 
un facies anoreux de la grauwacke inférieure de Hierges. Le bien-fondé de cette opi­
nion ne s’est pas confirmé.

(3) E. A s s e l b e r g h s , Contribution à l'ètude du Dévonien inférieur du Grand-Duché 
de Luxembourg. (A nn . de la Soc. g é o l . de B elg iq u e , Mém. XXXIX, 1912, p p .  60, 61 e t  
ta b l e a u  p p .  98 à  102, e n  se  b a s a n t  s u r  le s  in d i c a t io n s  d e  la  3° c o lo n n e .)

{*) C l .  L e id h o ld ,  Die Quarzite von Berlé in Luxem burg , ihre Verbreitung und slra- 
tigraphische Stellung. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., B .B . XXXVI, 1912, p p .  332 à  369.)

(5) W. V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und linksrheinische Ver­
breitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst. für 1916, XXXVII, II, 3, 1919, 
p p .  317-476, 3 p i.)
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cienne légende de la Carte géologique de Belgique an 1 /4 0 .000e plus certains 
élém ents de l’extrêm e base du term e Coo; au term e Cb2b de la nouvelle légende 
(1929) de la C arte géologique de Belgique.

Cette assise a pour équivalents :

1. Dans la région nord du synclinal de D inant, la partie inférieure des grès, 
schistes et poudingue rouges de B urnot;

2. Dans le bassin de l’OEsling, l’ensem ble des schistes b igarrés de Clervaux 
et du  quartzite de Berlé.

Elle représente, en gros, dans l’Ardenne, le Koblenzquarzit de la région rh é­
nane.

II. -  LES GISEMENTS FOSSILIFÈRES

La natu re  des schistes et grès de W inenne a inspiré à Henry de D orlodot la 
pensée que ces dépôts sont d ’orig ine la téritique. P endan t longtem ps, on y a 
ignoré ou m éconnu la présence de fossiles anim aux, et l’au teur précité pensait 
que cet horizon était le produit de form ations nettem ent littorales, dans lesquelles 
l’apport continu  des m atières ocreuses charriées par les fleuves du continent de 
1’ « Old Red Sandstone » em pêcha.tou te  m anifestation intense de la vie o rga­
nique.

En réalité, la natu re des dépôts qui nous sont parvenus sous la form e des 
grès et schistes de W inenne m arque nettem ent leu r caractère littoral, conform é­
m ent à l’avis de II. de Dorlodot; elle m ontre de m êm e que, d u ran t cette période, 
le pays fu t soum is à des phases d ’ém ersions tem poraires, dénotées par des traces 
de re tra it par dessiccation, de ripplc-m arks, de gouttes de pluie, etc. et par la p ré ­
sence de restes non macérés de plantes terrestres; m ais il y eut des retours offen­
sifs de la m er, qui, grâce au ralentissem ent de l’apport des m atières ocreuses, per­
m iren t à une faune m arine de se développer.

Nous trouvons les restes de cette faune généralem ent vers le sommet de l’as­
sise; m ais, parfois aussi à divers niveaux échelonnés depuis la hase. Nous en 
avons signalé un cas typique dans la tranchée du chem in de fer en tre  Pon- 
drôm e et Gedinne, sur le versant occidental du  T ienne d ’A um ont 0 ).

La prem ière découverte de fossiles dans l’assise de W inenne rem onte à 1860; 
elle est due à Jules Gosselet, m ais cet au teu r m éconnut l’âge de ces couches fos­
silifères, et les attribua à la base de la grauw acke de Hierges, en leur donnant le 
nom  de couches à P térinées (2).

(1) Bull, de la Soc. belge de Géol., XXXIV, 1924, p. 64.
(2) J. G o s s e l e t , Observations sur les terrains primaires de la Belgique et du Nord 

de la France. (B u l l , de la Soc. g é o l . de F rance [2], XVIII, 1860, pp. 29 e t  suiv.) Cf. 
L'Arderme, 1888, pp. 378 e t suiv.
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C’est dans la région mosane, à V ireux, que Jannel découvrit une couche fos­
silifère dans des form ations attribuées par Gosselet à la grauw acke inférieure de 
Ilicrges, m ais que nous avons reconnues par la suite être de l’âge du Koblenz- 
quarzit par leur faune. Jannel publia cette découverte en 1873 (l) cl Gosselet la 
com pléta par la liste des espèces. La couche fossilifère peut se suivre notam m ent 
depuis le T ienne des Aulnes ju sq u ’au Nord de l ’em bouchure du  Viroin. La coupe 
fut interprétée com m e suit par ces auteurs :

Schistes rouges recouvrant par renversem ent les couches suivantes :

Grès grisâtre  à gros grains, exploité.
Schistes rouges.
Grès avec Gram m y sia hamiltonensis  (la m uraille  nord porte des em prein ­
tes de ripple-m arks).
Schistes rouges.
Grès fossilifères avec la faune signalée par Gosselet (2).
Schistes verdâtres.
Grès.

Cette coupe rappelle celles que l’on observe à la carrière de C harm ont, près 
de M olhain, et au Nord de l’em bouchure du  Viroin. Seulem ent, nos observations 
nous perm etten t de préciser certains détails qui ont leur im portance : no tam ­
m ent le fait que les bancs de grès fossilifères sont intercalés dans des schistes 
rouges et verts, qui s’observent encore sur une certaine épaisseur au-dessus des 
grès et qui passent ensuite à des schistes gris avec bancs gréseux, dans lesquels 
apparaît seulem ent la faune de l’Em sien supérieur.

1. D urbuy 8315. — La deuxièm e découverte de fossiles dans l’horizon des 
schistes et grès de W inenne est à l’actif d ’Edouard D upont, qui la signala en 
1885 (3). Le gîte, repéré sous le n° 8315 de l’exploration de D upont, est situé sur 
le territo ire  de la p lanchette de D urbuy, à environ 600 m ètres à l’Est-Sud-Est de 
Fizcnnc. La roche y est constituée de schistes verts et rouges, qui, d ’après l’au ­
teur précité, a lternen t avec du  poudingue m illiaire, et appartiennent au faciès du 
B urnotien q u ’il désigne sous le signe Btp. D upont cite la présence, dans ce gîte, 
d ’un lam ellibranehe q u ’il rapporte  à la Sanguinolaria solenoides de Goldfuss, en

(*) J annel, le ttre  à M. Gosselet sur les couches fossilifères de Vireux. (A nn. de la 
Soc. g é o l . du N o r d , IV, 1877, p . 235.) Cf. J .  G o s s e l e t , L'Arderme, 1888, p . 378.

(a) Nous avons reproduit cette liste, en la m ettant sommairement au point, à la 
page 6 de ce mémoire.

(3) E d . D u p o n t , Le Poudingue de Wéris el sa transformation au Sud-Est de Marche- 
en-Famenne. (B u l l . Acad . r o y a le  de B elg iq u e  [3], X, 1885, pp. 11-12.)
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a ttribuan t l’espèce au genre Modiomorpha. Nous avons reconnu q u ’il s’ag it ici 
de la Modiola antiqua  (Goldl’uss). Nous avons découvert, en outre, dans le m até­
riel recueilli par D upont, u n  exem plaire de Tentaculiles Schlotheim i  Koken.

2. Rochefort 8650. —  Le m êm e géologue est égalem ent l’ajuteur d ’une 
im portan te trouvaille de fossiles dans les couches de l’assise de W inenne, à la 
partie m éridionale de l’affleurem ent de roches rouges qui se trouve en tre  For- 
rières et la Masblette, à 1,460 m ètres de la halte de Forrières sur la route de cette 
localité à M asbourg (planchette Rochefort 8650 de l ’exploration de D upont, qui 
a indexé ce g îte sous la notation  Btm  de sa légende stratig raph ique). D upont 
n ’a rien  publié au su je t de ce gisem ent, dont la découverte rem onte à 1885; nous - 
en avons décrit la faune en 1910 (1). Celle-ci, d ’après la revision que nous venons 
d ’opérer, se compose des espèces suivantes (2) :

Roemerella forrierensis (Maillieux);
Petrocrania sp.;
Trigeria Oliviani (de Verneuil et d ’Archiac);
Spirifer (Ryslerotites) montanus Spriestersbach;
? Gosseletia sp.;
Poisson (Asterolepidae ?).

La couche fossilifère se trouve vers le sommet de l’assise, dans des schistes 
gréseux, rougeâtres, passant au verdâtre, et elle est séparée de l’Em sien supé­
rieu r par quelques m ètres de roches rouges bien caractéristiques.

3. Couvin 13. —  Nous avons signalé, en 1910, un au tre  gîte, situé sur le 
territo ire de Couvin (3), à 1,340 m ètres au Sud de cette localité, à l’Ouest de 
l’étang  de la Foulerie (planchette Couvin 13). Dans des schistes gréseux verts et 
rouges, situés vers le som m et de l’assise, nous avons recueilli, outre Chonetes 
sarcinulata (Schlotheim ) m entionnée en 1910 :

Chonetes plebeja Schnur;
Spirifer (Acrospirifer) arduennensis Schnur;
Tenlaculites Schlotheimi Koken.

Il existe, su r le territo ire  de Vireux-M olhain, trois gisem ents dont nous 
avons dit un  m ot au début de ce chapitre  :

4. Vireux 4. —  Le prem ier (Vireux-Molhain 4) est situé à l’Ouest de Molhain, 
sur la rive gauche du  Viroin, au lieu dit « T ienne des Aulnes ». A quelques

0) Eue. M a il l ie u x , Note sur la faune des roches rouges de W inenne. (B u l l , de la 
Soc. BELGE DE GÉOL., XXIV, 1910.)

(a) Nous avons reconnu que l ’exemplaire attribué par nous en 1910 à Dalmanella 
orbicularis (A. V.) n ’est autre qu’une valve déformée de Trigeria Oliviani.

(*) Loc. cit., p. 345.
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m ètres sous le contact en tre  l ’Em sien m oyen et l’Em sien supérieur, on trouve, 
dans des schistes rouges et verts et dans des grès verdâtres, ceux-ci ancienne­
m ent exploités en carrière :

Chonetes sarcinulata (Schlotheim);
Spirifer (Hyslerolites) ignoratus Maurer;
Spirifer (Hysteroliles) montanus Spriestersbach;
Tentaculiles Schlolheim i Koken;
Limoplera (Limoptera) bifida (Sandberger);
Grammy sia prümiensis Beushausen;
Homalonolus {Digonus) intermedius Viëtor.

5. Vireux 2. —  En suivant la bande m éso-em sienne dans la d irection de la 
Meuse, on arrive, à proxim ité des m aisons de la bordure nord  de M olhain, à une 
petite carrière abandonnée (Vireux-M olhain 2), où le grès verdâtre de la partie  
supérieure de l’assise de W inenne a été partiellem ent exploité. On y observe, 
com m e dans les deux autres gisem ents, au som m et de la masse de schistes et 
grès rouges qui surm onten t le grès E m lb  du M ont-Vireux, des grès verts, b runs 
en  surface, alternant avec des schistes rouges et verts, puis plusieurs m ètres de 
schistes rouges et verts passant au som m et à des schistes gris, qu i constituent 
la base de l ’Em sien supérieur.

Dans les grès verts, ainsi que dans les schistes verts et rouges qui les en tou ­
ren t, nous avons recueilli une faune riche et variée, dont la nom enclature suit :

Articles de Crinoides;
Schizophoria vulvaria (Schlotheim);
Stropheodonla Steiningeri Drevermann;
Schuchertella septirecta Wolf;
Chonetes sarcinulata (Schlotheim);
Camarotoechia siegenensis (Fuchs);
Cryptonella cf. rhenana (Drevermann);
Cryptonella mediocostata nov. sp.;
Trigeria Oliviani (de Verneuil et d ’Archiac);
Trigeria Gaudryi (Œhlert);
Spirifer (Acrospirifer) paradoxus (Schlotheim);
Spirifer (Acrospirifer) arduennensis Schnur;
Spirifer (Spirifer) daleidensis Steininger;
Spirifer (Hysteroliles) montanus Spriestersbach;
Gürichella prümiensis (Drevermann);
Cyrtina heteroclyta (Defrance);
Athyris cf. undata (Defrance);
Bucanella cf. bipartita (Sandberger);
Carinaropsis belgica nov. sp.;
Tentaculites Schlolheim i Koken;
Pterinea (Cornellites) cf. costata Goldfuss;
Leiopteria pseudolaevis (Œhlert);
Leiopteria globosa Spriestersbach;
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Myalina cf. bilstemensis (P. Roemer);
Modiola antiqua (Goldfuss);
Modiomorpha modiola Beushausen;
Goniophora rhenana Beushausen;
Orthonota Emmae-Rudolfi nov. sp.;
Palaeoneilo regularis (Maurer);
Palaeoneilo Renieri nov. sp.;
Palaeoneilo cf. primaeva (Steininger):
Palaeoneilo Maureri Beushausen var. varicosa Beushausen;
Nuculites Beushauseni (Fuchs);
Nuculites solenoides (Goldfuss);
Paracyclas rugosa (Goldfuss);
Pro thyris angulata Spriestersbach;
Palaeosolen sp.;
Leptodomus striatulus (F. Roemer);
Grammy sia prümiensis Beushausen;
Orthoceras sp.;
Acaste Schm idii Rud. Richter;
Homalonolus (Dipleura) planus Sandberger; 
llomalonotus (Digonus) intermedius Viëtor;
Homalonolus (Digonus) mosanus nov. sp.;
Beyrichia Roemeri Kay ser;

6. Vireux 51b. —  Au Nord-Nord-Ouest de l’em bouchure du Viroin, un peu 
à l'Est de l ’endroit où J . Gosselet a observé les m agnifiques em preintes q u ’il a 
figurées dans VArderme C), nous avons recueilli, sur le flanc sud et vers le som ­
met de la colline, dans une carrière abandonnée (Vireux-Molhain 51b) :

Chonetes sarcinulata (Schlotheim);
Camaroloechia siegenensis (Fuchs);
Trigeria Oliviani (de Verneuil et d ’Archiac);
Trigeria Gaudryi (Œhlert);
Rhenorensselaeria strigiceps (F. Roemer);
Athyris cf. undata (Defrance);
Straparollus ? sp.;
Platyceras dorsicarina Fuchs;
Tentaculiles Schlolheimi Koken;
Leiopteria globosa Spriestersbach;
Grammy sia prümiensis Beushausen;
Homalonotus (Digonus) intermedius Viëtor;
Homalonolus {Digonus) mosanus nov. sp.;
Acaste Schm idti R. Richter;
Beyrichia Roemeri Kayser.

(*) PI. XXIII, fig. 36 (empreintes de gouttes de pluie), fig. 37 (sun-craks) et fig. 38 
(ripple-marks). Il est à noter que l ’endroit se trouve sur la berge nord du chemin de 
Vireux à Mazée.
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La position stra tig raph ique el la natu re  des couches fossilifères sont les 
m êm es q u ’aux deux gîtes précédents.

C’est vraisem blablem ent au voisinage de ce g isem ent que fu ren t découvertes 
les em preintes attribuées à des Medusoides par Gosselet (')•

7. Marche 6. —  Nous avons découvert, à environ 400 m ètres au  Sud de Grim-
biém ont (planchette Marche 6) un g isem ent particu lièrem ent intéressant, situé au 
Sud de la g ran d ’route de Laroche, entre les deux points d ’in tersection de cette 
route avec les. chem ins de G rim biém ont à Roy et à Bande.

Ce gîte se présente sous un  aspect très spécial. 11 est com posé de schistes
verts et rouges, renferm ant des em preintes assez bien conservées de plantes te r­
restres, et des petits nodules de schiste vert, con tenan t une faune m arine dont 
les élém ents sont de taille très réduite. Ces nodules sont irréguliers et n ’offrent 
nu llem ent l’aspect de galets roulés, ni de concrétions. Ils n ’on t certainem ent pas 
subi u n  bien long transport , car leurs aspérités sont à peine émoussées. Nous pen­
sons q u ’il s’agit de petites masses arrachées par des vagues de fond ou par un 
cours d ’eau à des sédim ents encore m eubles, au voisinage du po in t où elles on t 
été transportées avec les débris d ’organism es q u ’elles contenaient. Ces nodules 
sont, à peu de chose près, du  m êm e âge que les schistes au m ilieu  desquels ils 
sont venus s’enliser, et dont ils o ffren t un aspect presque identique du  point de 
vue des caractères pétrographiques. A cet égard com m e à celui des élém ents fau­
niques, les nodules s’écartent nettem ent des couches plus anciennes de la région, 
et n ’ont rien de ce qui caractérise l’Em sien in férieur, ni le Siegenien et le Gedin- 
nien de l’A rdenne. Si la faune des nodules n ’est pas, à proprem ent parler, la faune 
autochtone du gisem ent, elle ne peut être attribuée q u ’à l’assise de W inenne, el 
elle appartient nettem ent à la série qui fait l’objet de ce Mémoire.

Les nodules renferm ent :

Spirorbis nodosa nov. sp.;
Spirifer (Hysteroliles) montanus Spriestersbach;
Goniophora Kaisini nov. sp.;
Nalicopsis ? parva nov. sp.;
Nucula grandaeva Goldfuss var. Dahmeri nov. var.;
Palaeoneilo cf. elegans (Maurer);
Ctenodonta crassa Beushausen;
Canjdium carinatum  Maurer;
Enlomis patella Spriestersbach.

Ces fossiles sont de petite taille; grâce à la finesse du sédim ent et au m an­
que com plet de déform ation, ils sont rem arquables fmr la m erveilleuse conser­
vation de certains détails, no tam m ent, de la charn ière  des Lam ellibranches.

(*) L'Ardenne, pi. XXIV, fig. 39.
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Les derniers gisem ents qui nous sont connus ju sq u ’à présent sont situés à 
Pondrôm e, dans la tranchée du chem in  de fer creusée sur le versant occidental 
du T ienne d ’A um ont. L’un  a été signalé par notre am i Ét. Asselberghs (*), qui 
n ’en avait pas reconnu l’âge exact faute d ’élém ents suffisants. Sur les indica­
tions q u ’il voulut bien nous fou rn ir très obligeam m ent, nous avons approfondi 
l’exploration d ’un certain  nom bre de points et nous avons exposé les résultats de 
nos recherches dans une note brève (2) à laquelle nous renvoyons le lecteur. En 
cet endroit, nous avons trouvé des couches m arines fossilifères vers la hase et 
vers le m ilieu de la bande de roches rouges de l’assise de W inenne.

8. Pondrôme 2. —  Dans les couches inférieures, constituées de grès rou ­
geâtre (planchette Pondrôm e 2), nous avons recueilli :

Chonetes plebeja Schnur;
Chonetes sarcinulata (Schlotheim);
Trigeria Gaudryi (Œhlert);
Rhenorensselaeria strigiceps (F. Roemer);
Tentaculiles Schlolheim i Koken;
Leiopteria globosa Spriestersbach;
Palaeoneilo Maureri Beush., var. varicosa Beush.;
Prosocoelus cf. pes-anseris Zeiler et W irtgen;
Grammy sia prümiensis Beushausen;
llomalonotus (Digonus) intermedius Viëtor.

D. Pondrôme 2a. —  Le second point fossilifère (planchette Pondrôm e 2«) esl 
situé au Nord du  prem ier, vers la partie m édiane de l’assise de W inenne. Dans 
des bancs de grès rubéfiés, nous avons recueilli :

Trigeria Gaudryi (Œhlert);
Rhenorensselaeria strigiceps (F. Roemer).

Entre ces deux couches à fossiles m arins, nous avons observé des débris de 
végétaux.

Le sommet de l’assise de W inenne, dans cette région, n ’est pas mis à décou­
vert pa r les tranchées et il a, pour cette cause, échappé à notre attention.

Nos observations nous perm etten t de conclure dans un sens favorable à une 
partie des idées émises par les géologues dont nous avons cité les travaux au 
cours de cet exposé, c’est-à-dire que la natu re  littorale des sédim ents qui com po­
sent l’assise de W inenne n ’est pas contestable, non plus que l’existence de phases

(*) É t . A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur entre Pondrôme et Gedmne. (B u l l , de 
LA Soc. BELGE DE GÉOL., ETC., XXXIII, 1923, pp. 105 ci 127.)

(2) E. M a il l ie u x , Remarques sur certaines couches de la tranchée du chemin de fer 
entre Pondrôme et Gedinne. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., XXXIV, 1924, p p .  64 
à 66.)
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répétées d ’ém ersions tem poraires. Mais nous ajoutons, à ces faits, celui de l’exis­
tence non moins form ellem ent établie, de couches à faune m arine, souvent loca­
lisées vers le som m et, m ais parfois situées à la base et vers le m ilieu  de l’assise. 
L’affirm ation de Gosselet (') relative à l’excessive rareté des fossiles dans l’assise 
de W inenne ne se confirm e donc nullem ent.

III. -  TABLEAU DE LA FAUNE  
DE L’ASSISE DE WINENNE SUR LA BORDURE MÉRIDIONALE

DU BASSIN DE DINANT

Débris de Crinoides;
Spirorbis nodosa nov. sp.;
Petrocrania sp.;
Roemerella forrierensis (Maillieux);
Schizophoria vulvaria (Schlotheim);
Stropheodonta Steiningeri Drevermann;
Schucherlella septirecta Wolf;
Chonetes sarcinulata (Schlotheim);
Chonetes plebeja Schnur;
Camarotoechia siegenensis (Fuchs);
Cryptonella cf. rhenana (Drevermann);
Cryptonella mediocostata nov. sp.;
Trigeria Oliviani (de Verneuil et d ’Archiac);
Trigeria Gaudryi (Œhlert);
Bensselaeria (Rhenorensselaeria) strigiceps (F. Roemer);
Spirifer (Hysteroliles) montanus Spriestersbach;
Spirifer (Hysteroliles) ignoratus Maurer;
Spirifer (Acrospirifer) paradoxus (Schlotheim);
Spirifer (Acrospirifer) arduennensis Schnur;
Spirifer (Spirifer) daleidensis Steininger;
Gürichella prümiensis (Drevermann);
Cyrlina heteroclyta (Defrance);
Retzia crassicosta nov. sp.;
Athyris cf. undata (Defrance);
Bucanella cf. bipartita (Sandberger);
Carinaropsis belgica nov. sp.;
Naticopsis? parva nov. sp.;
Straparollus ? sp.;
Platyceras dorsicarina Fuchs;
Tentaculiles Schlolheim i Koken;

(') L'Ardenne, p. 362. L’auteur déclare n’avoir trouvé, dans son « assise de Burnot », 
que Chonetes sarcinulata, mais il ne donne aucune indication quant à l’emplacement 
du gîte.



DE L’ASSISE DE WINENNE 17

Plerinea (Cornelliles) cf. costata Goldfuss;
Leiopteria pseudolaevis ^Œhlert);
Leiopteria globosa Spriestersbach;
Gosseletia ? sp.;
Limoplera (Limoptera) bifida (Sandberger);
Myalina cf. bilsteinensis (F. Roemer);
Modiola antiqua (Goldfuss);
Modiomorpha modiola Beushausen;
Goniophora rhenana Beushausen;
Goniophora Kaisini nov. sp.;
Orlhonota Emmae-Rudolfi nov. sp.;
Nucula grandaeva Goldfuss var. Dahmeri nov. var.;
Palaeoneilo Maureri Beushausen var. varicosa Beushausen;
Palaeoneilo regularis (Maurer);
Palaeoneilo cf. primaeva (Steininger);
Palaeoneilo cf. elegans (Maurer);
Palaeoneilo Renieri nov. sp.;
Nuculites Beushauseni (Fuchs);
Nuculites solenoides (Goldfuss);
Ctenodonta crassa Beushausen;
Carydium carinatum  Maurer;
Prosocoelus cf. pes anseris Zeiler et W irtgen;
Paracyclas rugosa (Goldfuss);
Palaeosolen sp.;
Pro thyris angulata Spriestersbach;
Leptodomus striatulus (F. Roemer);
Grammysia prümiensis Beushausen;
Orthoceras sp.;
Homalonolus (Dipleura) planus Sandberger;
Homalonolus {Digonus) mosanus nov. sp.;
Homalonolus (Digonus) intermedius Viëtor;
Acaste Schm idti Rud. Richter;
Beyrichia Roemeri Kayser;
Entomis patella Spriestersbach;
Poisson (Asterolepidae ?).

On pourra com parer cette liste avec celles ayant trait au quartzite  de Berlé 
et au K oblenzquarzit, que l’on trouve dans les travaux de Gosselet (*), d ’Assel­
berghs (2) et de Leidhold (3) pour le p rem ier term e stra tig raph ique et de Vië­
tor C) pour le second.

(*) L'Ardenne, p. 391.
(2) Contribution à l'étude du Dévonien inférieur du Grand-Duché de Luxembourg, 

1912, pp. 60, 61, 98 à 102.
(3) Die Quartzite von Berlé, pp. 365, 366.
{*) Der Koblenzquarzit, pp. 461 à 467.

2
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En tenan t com pte de la mise au po in t de la nom enclature de ces listes nous 
constatons que, su r 57 formes spécifiquem ent déterm inées :

1. —  28 espèces de la faune de l ’assise de W inenne se retrouven t parm i les 
élém ents actuellem ent connus de la faune du quartzite de Berlé et du  Koblenz- 
quarzit;

2. —  19 espèces, connues dans les O berkoblenzschichten ou dans les Unter- 
koblenzschichten, n ’ont pas encore été citées dans le Koblenzquarzit, ou dans le 
quartzite de Berlé;

3. —  10 espèces sont nouvelles. Ces dernières sont :

Spirorbis nodosa;
Cryptonella mediocostata;
Retzia crassicosta;
Carinaropsis belgica;
Naticopsis ? parva;
Goniophora Kaisini;
Orthonota Emmae-Rudolfi;
Nucula grandaeva Goldfuss var. Dahmeri nov. var.;
Palaeoneilo Renieri;
llomalonotus (Digonus) mosanus.

Un fait à noter, c ’est l ’identité à peu près com plète du caractère paléontolo- 
g ique en ce qui concerne les Brachiopodes et les Trilobites, qui sont, parm i les 
fossiles réputés caractéristiques, ceux auxquels on est accoutum é d ’attacher une 
im portance particulière.
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IV. -  DESCRIPTION DE LA FAUNE DE L’ASSISE
DE WINENNE

I N V E R T E B R A T A

Les Crinoides ne paraissent avoir laissé que des traces dépourvues d ’in térêt. 
Nous n ’avons recueilli que deux em preintes d ’articles de la tige d 'individus 
appartenan t à deux formes différentes; ces restes sont d ’ailleurs indéterm inables. 
Ils proviennent du gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

Les gisem ents explorés ne nous ont pas fourni non  [»lus de vestiges de Poly­
piers. Il est vraisem blable que ces organism es n ’on t pu vivre dans les eaux sou­
vent chargées de m atières ocreuses de la m er méso-em sienne. Ces groupes ne 
pouvant re ten ir notre atten tion , nous passerons à l’étude des organism es offrant 
un intérêt particu lier pour la caractéristique de la faune m arine de l’assise de 
W inenne.

E M B R A N C H E M E N T  DES V E R M E S
SOUS-EMBRANCHEMENT DES ANNELIDA 

C L A S S E  D E S  C H A E T O P O D A  

O r d r e  d e s  P O L Y C H A E T A
S o u s - o r d r e  d e s  P O L Y C H A E T A  S E D E N T A R I A  ( T U B I C O L A E )

F a m i l l e  d e s  SERPULIDAE B l i r m e i s t e h .

S o u s -fa m ille  des S P I R O R B I N A E  C h a m b e r l in .

G e n r e  SPIRORBIS D a u d i n .

S yn o n ym ie  : M ICROCONCHUS M u r c h is o n .

S P IR O G L Y P H U S  M ac C oy .

Ce genre a été créé pour des Annélides tubicoles dont certaines espèces 
vivent encore actuellem ent et dont les restes sont assez abondam m ent répandus 
dans les form ations paléozoïques. La coquille de ces organism es est un  tube cal-
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caire spirale ou hélicoïdal, à enroulem ent dextre ou senestra, que l’on trouve fixé 
par le côté p la t généralem ent su r des coquilles de Brachiopodes et de Mollus­
ques ou sur des Polypiers, m ais parfois aussi sur des plantes terrestres ou sur 
des coquilles lim niques du  houiller. Comme l’a écrit P. Pruvost C1), c’est un 
anim al euryhalin , qui, dans certains cas, s’est com plètem ent adapté à l’eau douce.

P lusieurs espèces ont été signalées dans le Dévonien de l’Europe, no tam ­
m ent :

Spirorbis omphalodes  (Goldfuss), forme méso et néodévonienne des 
régions arduino-rhénanes;

Spirorbis am m onia  (Goldfuss), de m êm e hab ita t;
Spirorbis intermedia  Œ h le rt, du D évonien in férieur de Saint-Jean-sur- 

Mayenne;
Spirorbis lusitanica et Spirorbis ornata Œ h le rt, du Dévonien inférieur 

de Santa-Lucia;
Spirorbis gracilis Sandberger et Spirorbis lirata (Sandberger), du Dévo­

nien m oyen de Villm ar.

Spirorbis ammonia  (Goldfuss), Spirorbis lirata (Sandberger) et Spirorbis 
ornata Œ h le r t sont des form es ornées de côtes ou bourrelets annulaires; les autres 
espèces po rten t des stries ou des lamelles d ’accroissem ent.

Les Spirorbis du D évonien de l’Europe se classent ainsi en deux groupes :

1. Les form es ornées de stries ou de lamelles d ’accroissem ent. —  Groupe de 
Spirorbis omphalodes  (Goldfuss);

2. Les formes ornées de nodosités, côtes ou bourrelets transversaux. — 
Groupe de Spirorbis am m onia  (Goldfuss).

C’est à ce dern ier groupe q u ’appartien t l’espèce que nous décrivons ci- 
après (2).

Spirorbis nodosa nov. sp.

PI. I. fig. 1, la.

Coquille spiralée, de taille m inuscule, composée d ’environ 2 tours de spire, 
dont l’enroulem ent se fait sensiblem ent dans le m êm e plan, aplatis du côté fixé. 
L’ouverture est ronde. La face adhérente, ou fixée, est plane, ou p lu tô t, épouse

(1) P .  P r u v o s t , La Faune continentale du terrain houiller de la Belgique. (M é m . du 
M u s é e  r o y a l  d ’H is t o ir e  n a tu r elle  de B elg iq u e , 44, 1930, p . 257 .)

(2) On doit à G e r t r u d  G ö t z , une intéressante étude sur les Serpulides fossiles (Bau 
und Biologie fossiler Serpuliden [N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., B.B. 66, A b t. B, 1931, 
pp. 385 à 438.]), dans laquelle elle ne consacre toutefois que les pages 426 et 427 au genre 
Spirorbis. La liste des espèces du paléozoïque (p. 419) ne mentionne que Spirorbis 
ammonia et Spirorbis omphalodes, pour le Dévonien.
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sans doute, les détails du support. La face supérieure, ou libre, m ontre un om bi­
lic p lu tô t étroit. Elle est ornée de nodosités annulaires à som m et arrondi, assez 
larges, un  peu irrégulières, assez rapprochées, dont on en com pte 14 environ sur 
le dern ier tou r de spire.

Spirorbis nodosa diffère de Spirorbis am m onia  (Goldfuss) (Q par ses nodo­
sités annulaires plus larges, plus nom breuses et plus rapprochées et par son 
om bilic plus ferm é : elle s’écarte de Spirorbis lirata (Sandberger) (2) par le 
nom bre moins élevé des anneaux et par leur form e arrondie, alors q u ’ils sont 
anguleux chez cette dernière espèce. Q uant à Spirorbis ornata Œ h le r t (3), elle se 
d istingue par ses côtes très fines, très rapprochées et à sommet aigu : elle n ’offre 
de ce côté aucune ressem blance avec Spirorbis nodosa, dont elle se rapproche 
cependant par la form e et la taille de l ’om bilic.

Une valve de Carydium carinatum, recueillie au gîte Marche 6, porte fixées, 
4 coquilles de Spirorbis nodosa ; l’une expose sa face libre, ou supérieure, les 
trois autres m on tren t le côté in terne de la face adhérente (I. G 8284).

EMBRANCHEMENT DES V E R M I DIA
CLASSE DES BRACHIOPODA  

O r d r e  d e s  N E O T R E M A T A  B e e c h e r

S u p e r e a m i i x e  d e s  D I S C ! N A C E A  W a a g e n  

F a m i l l e  d e s  DISCINIDAE G r a y .

S o u s -fa m ille  des O R B I C U L O I D E I N A E  S c h u c h e r t  et L e V e n e .

G e n r e  ROEMERELLA H a l l  e t  C l a r k e .

Ce genre com prend des O rbiculoidéinés dont la valve dorsale est convexe et 
la valve ventrale concave. Le contour est subcirculaire ou ovale allongé. Le cro­
chet, central ou subcentral, est incurvé postérieurem ent. La fente pédonculaire 
de la valve ventrale est généralem ent plus large que celle des Orbiculoidea. 
Comm e chez ces derniers, elle est située dans le bord postérieur de la valve et 
ouverte du ran t les stades prim itifs; elle se ferm e postérieurem ent du ran t le stade

( ')  G o l d f u s s , Pelrefacta Germaniae, I, 1827, p i .  L X V II , f ig .  2a, b.
(2) G. e t  F. S a n d b e r g e r ,  Die Versteinerungen des rheinischen Schichtensystems in 

Nassau, 1850-1856, p .  38, p i .  10, f ig . 10, 10«, 10b.
(3) Œ h l e r t , Fossiles dévoniens de Sanla-Lucia (K sp a g n e ) . (B u l l , de la S o c . g é o l . 

DE F rance [3], XXIV, 1896 [1897], p . 847, p i .  XXVII, f ig .  2 , 3 .)
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<( nea nie », en laissant une fente plus ou m oins étroite, plus ou m oins allongée, 
partiellem ent close par le listrium . Cetle fente est toutefois généralem ent plus 
large dans Koernerella que dans Orbiculoidea.

Koernerella torrierensis ( M a i l l i e u x ) .

PI. I, fig. 3 à  13.

1910. Discina forrierensis M a il l ie u x , Note sur la faune des roches rouges de Winenne.
(B u l l , de la  Soc. belge de G é o l ., etc.., XXIV, p . 348.)

La valve dorsale, ou valve supérieure, est convexe, patelliform e, en géné­
ral m édiocrem ent bom bée, el de hau teu r variant avec l’âge et m êm e avec les 
individus; le contour est quasi circulaire. Le crochet est subcentral, variant de 
position, mais situé en tre  le centre et le bord postérieur. Il est incurvé du côté 
postérieur de la coquille.

La valve ventrale, ou valve inférieure, est nettem ent concave. Le crochet est 
situé en tre  le centre et le bord postérieur de la coquille. E ntre le crochet et le 
bord postérieur de cette valve, la surface externe porte une dépression ovalaire 
profonde, large, n ’atteignant pas le front de la valve et au fond de laquelle se 
trouve la fente pédonculaire.

L’exem plaire choisi com m e liolotype m esure environ 20 m illim ètres dans son 
diam ètre antéro-postérieur, 21 m illim ètres dans son diam ètre latéral (pi. I, 
fig. 3, 3a).

La dépression en touran t la fente pédonculaire de la valve ventrale attein t 
environ 6 m illim ètres de longueur et 3 m illim ètres de largeur sur le spécim en 
choisi com m e liolotype (pi. I, fig. 9), m ais elle m esure 7 m illim ètres de longueur 
et 5 m illim ètres de largeur sur l’exem plaire représenté planche I, figure 11.

Le test des deux valves est couvert à l’ex térieur de nom breuses lamelles 
concentriques assez régulières, assez fortes, très serrées et séparées par des in ter­
valles à peu près équivalents. Ces lam elles se poursuivent, mais en s’a tténuan t, 
ju sque dans la fossette ovalaire qui précède la fente pédonculaire de la valve ven­
trale. La face in terne du test est dépourvue de ces lam elles, m ais elle est parsem ée 
de très fines côtes rayonnantes, très serrées, un peu irrégulièrem ent dirigées, ne 
paraissant pas exister dans la région um bonale, et très nettes sur la périphérie. 
Ces fines côtes se m anifestent parfois vaguem ent à l’extérieur, dans les parties les 
plus m inces de la coquille (voir fig. 7, pi. I).

Le test est corné, b rillan t, finem ent poncturé.
Nous ne connaissons q u ’une form e qui puisse être com parée à la nô tre  : 

Discina anomala Kayser (*). Mais cette espèce se d istingue par son contour nette­

(*) E . K a y s e r , Beiträge zur Kennlniss der Fauna der Siegenschen Grauwacke. 
(J a h r b . der  K . p r e u s s . g e o l . L an desan st . f ü r  1890 [1892], p . 90, p i .  X, f ig .  1 à  3 .)
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m ent ovale, sa taille plus grande, son crochet dorsal placé presque au centre; 
d ’au tre  part, sa valve ventrale est p lu tô t plate que concave; les lamelles concen­
triques qui o rnen t la face externe des valves paraissent plus fines e t m oins régu ­
lières que celles de Koernerella forrierensis, en sorte q u ’il est très facile de d istin ­
guer les deux espèces.

Il est im portant de faire rem arquer que la photographie ne rend m alheu­
reusem ent que de façon très im parfaite la concavité prononcée des valves ven­
trales représentées à la p lanche I, figures 9 à 13.

Les collections du Musée royal d ’Histoire naturelle de Belgique renferm ent 
20 exem plaires de Koernerella forrierensis, dont 15 valves dorsales et 5 valves ven­
trales, recueillis tous au fiîle Rochefort 8650 situé sur le territo ire  de Forrières, 
localité dont l’espèce porte le nom. (I. G. 5190.)

S u p e r f a m i l l e  d e s  C R A N I A C E A  W a a g e n  

F a m i l l e  d e s  CRANIIDAE G r a y .

G e n r e  PETROCRANIA R a y m o n d .

S yn o n ym ie  : CRANIELLA Œ h l e r t , n o n  O . S c h m id t .

Le term e Petrocrania  a été créé, en 1911, par M. Percy Raymond pour rem ­
placer celui de Craniella proposé par Œ h le r t en 1888, pour la raison que, dès 
1870, O. Schm idi avait déjà em ployé ce nom pour un genre d ’Éponges. Le
genre est caractérisé, d ’après Œ h le rt, par sa coquille à contour un peu irrégu­
lier, sub-circulaire ou sub-quadrangula ire; sa valve ventrale fixée sur toute sa 
surface; sa valve dorsale conoide, plus ou m oins élevée, dont l’apex est sub-cen- 
tral et postérieur. L’in térieur de la valve dorsale est dépourvu de lim be; les 
im pressions des adducteurs (ou occluseurs) sont grandes, très distinctes, au nom ­
bre de 4, dont 2 postérieures, assez distantes l’une de l’autre, et 2 sub-centraies, 
un peu plus petites, très rapprochées et m êm e confluentes. De chacune des 
em preintes postérieures p a rt un  sinus vasculaire large, très sinueux à son ori­
g ine et qui s’am incit graduellem ent en suivant le contour de la valve el en 
ém ettan t du côté m arginal des ram eaux secondaires dichotom isés.

Les caractères essentiels du genre sont :

1. La fixation com plète de la valve ventrale;
2. L’absence d ’un lim be à l’in térieur de la valve dorsale;
3. Le rapprochem ent des attaches des occluseurs antérieurs (ou adduc­

teurs sub-centraux sensu  Œ h lert) de la valve dorsale;
4. La forme sigm oïde et arborescente des sinus vasculaires et leur dis­

position périphérique.
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Petrocrania sp.
PI. I, fig. 2.

Valve dorsale de petite taille, de contour sub-cireulaire, postérieurem ent 
échancré. D iam ètre antéro-postérieur, 8 m illim ètres; diam ètre latéral, 8,5 m il­
lim ètres; hau teu r, 4 m illim ètres. La valve est grossièrem ent conoide, assez éle­
vée et représentée par son m oule in terne, assez fruste. Ou d istingue néanm oins 
les im pressions des occluseurs postérieurs, assez larges, un peu ovales, assez dis­
tantes l’une de l’au tre , e t celles des deux occluseurs an térieurs, très petites, c ir­
culaires, r  approchées, mais non confluentes. Le rostrum  paraît sub-central. L’es­
pèce s’écarte de Petrocrania cassis (Zeiler) par la petitesse relative des im pressions 
m usculaires. A cet égard, elle se rapprocherait assez bien de Petrocrania proavia 
(Goldfuss).

G îte  : Rochefort 8650 (I. G. 5100).

O r d r e  d e s  P R O TE M A TA  B e e c h e r

S o u s -o r d r e  d e s  O R T H O I D E A  S c h u c h e r t  e t  C o o p e r

S u p e r f a m i l l e  d e s  D A L M A N E L L A C E A  S c h u c h e r t  e t  L o o p e r

F a m i l l e  d e s  SCHIZ0PH0R1IDAE S c h u c h e r t  e t  Le V e n e .

S o u s -fa m il l e  des S C H I Z O P H O R I I N A E  S c h u c h e r t  e t  L e  V en e .

G e n r e  SCHIZOPHORIA K i n g .  

Schizophora vulvaria ( S c h l o t h e i m ) .

1753. llystcrolitus C. G. T e s s in , Museum Tessinianiini, p. 90, pi. V, fig. 2.
?? Anomia hysterita G m e l in , p . 3345 (cf. Q u e n st e d t , Die l i r a c h io p o d e n ,  1868-1871, 

p. 566.)
1820. llystcrolit.es vulvarius S c h l o t h e im , Die Petrefactenkunde, p. 247, p i .  XXIX, fig. 2 

(coet. exclus.). (L’auteur signale l’espèce dans la grauwacke des environs de 
Coblence, d’Oberlahnstein et de Butzbach.)

1842. Atrypa curvata S o w e r b y , Description of Silurian fossils from the Rhenish Pro­
vinces. (T ra n sa ct , o f  t h e  G e o l . Soc. o f  L ondon [2], VI, p. 408, pi. 38, fig. 4.) 
N on Spirifer curvatus (Schlotheim).

1844. Spirifer striatulus C. F. R o e m e r , Das Rheinische Uebergangsgebirge, p. 73, pi. I, 
fig. 2 (non Schizophoria striatula Schlotheim sp.), (de la grauwacke de Lau- 
bachtales près de Coblence).

? 1850. Orthis Beaumonti de V e r n e u il , Fossiles dévoniens de la Sarthe. (B u l l , de la Soc. 
g é o l . de F rance  [2], VII, p. 781.) (N on Orthis Beaumonti de Verneuil type ?) 
(Dévonien de l ’Ouest de la France à Chassegrain, Izé, La Baconnière, Néhou.)

1853. Orthis Beaumonti S c h n u r , Eifel Brachiopoden. (P a l a eo n to g r a ph ic a , III, p. 47, 
pi. 16, fig. 9a, bt c, d.) (N on  Schizophoria Beaumonti de Verneuil sp.)
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1853. Or/his Beaumonti ? S t e in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 81. (N on 
de Verneuil.) (Grauwacke de la Moselle inférieure.)

1871. Hysterolites vulvarius Q u e n s t e d t ,  Petrefaktenkunde Deutschlands, 1868-1871, p. 567, 
pi. 56, fig. 2 à 6 (de la Grauwacke de Coblence).

1876. Orthis striatula F. R o e m e r , Lethaea geognostica, pi. 23, fig. 8 (de Coblence).
? 1877. Orthis Beaumonti Œ h l e r t , Fossiles dévoniens de la  Mayenne. (B u l l , de la S o c .

GÉOL. de F rance [3], V, p . 598.) (N on de Verneuil ?)
? 1877. Orthis Beaumonti Ch . B a r r o i s ,  Dévonien de la rade de Brest. (Ann. de l a  S o c .

GÉOL. du  N o r d , IV, p . 81 .) (N on d e  Verneuil ?)
1882. Orthis vulvaria 0 . F ollm ann , Die unterdevonischen Schiefer von Olkenbach. (V e r -

HANDL. DES NATURHIST. VEREINS DER P R E U S S. RHEINLANDE UND WESTFALENS,
XXXIX, p. 43.)

1885. Hysterolites vulvarius, Handbuch der Petrefactenkunde, 3e édit., p. 737, pi. 57, 
fig. 13 et fig. 252 dans le texte.

1887. Orthis (Hysterolilhes) vulvarius Œ h l e r t , Etude sur quelques fossiles dévoniens de 
l’Ouest de la France. (A nnales des S c ien c es  g é o l o g iq u e s , XIX, 1, p. 53, pi. V, 
fig. 1 à 13.)

1889. Orthis hysterita K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger Schiefer 
des Unterharzes. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 1, pp. 53 
et 77, pi. V, fig. 1, 7, 7a, 8 et 9.)

1889. Orthis vulvarius Ch. B a r r o is , Faune du calcaire d ’Erbray. (Mém. de la S o c . g é o l . 
d u  N o r d , III, p . 72 .)

1889. Orthis (Schizophoria) vulvarius Œ i il e r t , Sur le Dévonien des environs d’Angers. 
(B u l l , de la  S o c . g é o l . de F rance [3], XVII, p .  778.)

1892. Orthis hysterita K a y s e r , Beiträge zur Kenntniss der Fauna der Siegenschen Grau­
wacke. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1890 [1892], p. 100, pi. XI, 
fig. 7.) (Exemplaire de l ’Emsien de Vallendar, figuré pour comparaison.)

1893. Orthis vulvaria M a u r e r , M ittheilungen über einige Brachiopoden aus der Grau­
wacke von Seifen. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., Jahrg. 1893, I Bd., pi. IV, 
fig. 1, 2.) (Exemplaires de la Cullrijugatus Stufe, figurés pour la comparaison 
avec Schizophoria provulvaria Maurer sp.)

1900. Orthis hysterita B e u s h a u s e n , Das Devon des nördlichen Oberharzes. (A bh a n d l . der  
K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N . F., 30, p .  77 .) (Du Kahlebergsandstein.)

1902. Orthis vulvaria D rev er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von Oberstadt­
fe ld , e tc . (P a l a eo n to g r a piiic a , XL1X, p . 110.)

1903. Orthis hysterita K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Herborn
(Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., XVII B.B ., p . 60, p i .  II, f ig .  11.)

1917. Orthis hysterita D a h m e r , D ie  Fauna des Oberharzer Kahlebergsandsteins, I. (Ja h r b .
d er  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst . für 1916, XXXVII, 1, 3, 1917, p. 518.)

1919. Orthis vulvaria V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung, und linksrhei­
nische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1916, XXXVII, 
II, 3, 1919, p. 449.)

1930. Schizophoria vulvarius A l z in e  R enaud , Etude de la faune des calcaires dévoniens 
de Bois-Roux. (B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B reta g n e , IX, p . 147, p i .  I, 
fig. 1, 2.)
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1930. Schizophoria vulvaria L a v e r d iè r e , Contribution à l ’étude des terrains paléozoïques 
dans les Pvrénées occidentales. (Mém. de la S o c . g é o l . du N o r d , X, 2, p. 87, 
pi. III, fig! 3.)

N on 1850. Orthis Beaumonti de V e r n e u il , Note sur les fossiles dévoniens de Sabéro. 
(B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance [2], VII, p. 180, pi. IV, fig. 8«, b , c, d.)
(Cette forme se distingue nettement de Schizophoria vulvaria :

1. Par le sinus qui creuse sa valve dorsale;
2. Par ses impressions musculaires ventrales relativement plus étroites;
3. Par la forme et la grandeur relatives des impressions dorsales des adduc­

teurs, les attaches des adducteurs antérieurs étant plus petites propor­
tionnellement dans Schizophoria Beaumonti que dans Schizophoria 
vulvaria.

S. Beaumonti a été trouvée dans le Dévonien de Sabero, de Ferrones et d’Aviles, 
ainsi qu’en Asie Mineure. La forme de l’Ouest de la France parfois rapportée à 
Schizophoria Beaumonti est la Schizophoria vulvaria.)

On trouve, dans Q uenstedt (l), un exposé très intéressant des prem ières 
in terprétations auxquelles Schizophoria vulvaria a donné m atière. Il en résulte 
que, dès une an tiqu ité  fort reculée, son m oule in terne avait a ttiré  l'a tten tion  par 
son aspect particu lier, que C.-F. Roemer (2) a qualifié de « obseöne Beziehung ».

Selon Q uenstedt, il est vraisem blable que c’est ce moule in terne que Pline 
(Histoire naturelle, liv. XXXVII, p. 57) a désigné sous le nom  de Diphyes et q u ’il a 
défini com m e suit : « duplex, candida ae n ig ra, mas ae fem ina, genitale utriusque 
sexus d istingu in te  linea ».

Dans son De Lapide Philosophien, publié à Cologne en 1531, George Land- 
m ann dit Agricola parle à peu près en mêmes term es, de pierres que l’on trouve 
aux environs de Trêves et qui, m anifestem ent, se rapporten t à la m êm e espèce. 
Celle-ci a été égalem ent signalée par C aulanus, qui l ’a appelée llysterapetra; par 
W orm  (Museum W orm ianum ,  1655, p. 83), sous le nom de llystcrolithos; par 
Lang, en 1708; par Vcrdries, en 1715; par W olfarth  (Historia naturalis Hessiae 
inferioris, 1719, pi. III, lig. 4 et 5), etc.

Ceci dém ontre que le term e Hysterolites, créé dès le XVIIo siècle pour une 
forme qui est bien certainem ent l’espèce dont nous nous occupons ici, donc, pour 
une Dalm anellacée, n ’a pas été heureusem ent choisi, quand il fut proposé en 
1929, par Schuchert el Le Vene pour un groupe de Spirifères.

Grnelin a cité, sous le, nom  ô ’Anom ia  hysterita (3), une forme non établie, 
car elle n ’est ni suffisam m ent décrite, ni figurée et que certains auteurs consi-

( ‘) Q u e n s t e d t ,  Petrefaktenkunde Deutschlands. Brachiopoden (1868-1871), pp. 565 
et suiv.

(x) G. F. R o e m e r ,  Das Rheinische Deber gang sgebir ge, 1844, p. 73, à l ’article de Spi­
rifer striatulus.

(3)  Q u e n s t e d t ,  Brachiopoden, 1868-1871, p. 566. Grnelin, naturaliste et explorateur, 
est mort à Tübingen, en Souabe, en 1775.
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dèrcnt com m e identique à Schizophoria vulvaria. Le nom proposé par Grnelin 
n ’est pas à reten ir et c’est le nom  créé par Schlotheim  que nous conservons con- 
séquem m ent à l’espèce.

Celle-ci est très connue et caractérisée notam m ent par la form e allongée des 
im pressions m usculaires de la valve ventrale, les attaches des d iducteurs étant 
divisées longitudinalem ent par une forte crête qui servait de support aux adduc­
teurs; par la disposition des im pressions m usculaires de la valve dorsale, où les 
attaches des adducteurs sont séparées par une faihle crête longitudinale, les 
em preintes des adducteurs postérieurs étant d ’autre part séparées de celles des 
adducteurs antérieurs par une faible crête très oblique. Les im pressions m uscu­
laires dorsales sont sub-égales, tandis que chez Schizophoria Beaumonti les 
im pressions dorsales des adducteurs antérieurs sont beaucoup m oins développées 
que celles des adducteurs postérieurs.

Extérieurem ent, tant par sa form e générale que par son ornem entation , Schi­
zophoria vulvaria paraît être in term édiaire en tre Schizophoria provulvaria  (Mau­
rer), qui l’a précédée dans le tem ps, et Schizophoria striatula, qui lui a succédé. 
Elle se sépare, sous cet aspect, de Schizophoria Beaumonti (de Verneuil) par l’ab­
sence du sinus dorsal.

Schizophoria vulvaria se rencontre dans l’Emsien moyen, l’Em sien supérieur 
et le Couvinicn in férieu r (couches à Sp. cultrij uyatus) de l’Ardenne et de la Rhé­
nanie. Elle est connue d ’au tre  part dans le Dévonien inférieur de l’Ouest de la
France et des Pyrénées occidentales.

L’espèce a été recueillie au gîte de Vireux-Molhain 2. (1. G. 8439.)

S o u s -o r d r e  d e s  S T  RO P H O M E N O I D E A n o v .

Süperkam ili.e d e s  S T R O  P H 0  M E N AGEA S ch u ch e rt

F a m i l l e  » e s  STROPHOMENIDAE K i n g .

S o u s - f a m i l l e  d e s  R A F I N E S Q U I N I N A E  S c h u c h e r t .

G e n r e  STROPHEODONTA I I a l l .

Stropheodonta Steiningeri D r e v e r m a n n .

P I. I, fig . 15.

1907. Stropheodonta Steiningeri D r e v e r m a n n ,  Paläeozoische Notizen. ( B e r i c h t  d e r  S e n -  
c k e n b e r g i s c h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t ,  1907, p. 127, pi. I, fig. 5, 6.) 

1919. Stropheodonta, Steiningeri V i ë t o r ,  Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und 
linksrheinische Verbreitung. ( J a h r b .  d e r  K. p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s a n s t .  für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 445, pi. 18, fig. 8.)

Nous a ttribuons à cette espèce une em preinte m esurant 25 m illim ètres de 
la rgeur au bord cardinal, qui coïncide avec la plus g rande largeur de la coquille,
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et 15 m illim ètres de longueur; elle est donc un peu plus large que le type. Son 
ornem entation  externe se compose de côtes disposées en faisceaux et p a rtan t du 
crochet.

D reverm ann a a ttribué  avec doute à cette espèce un  certain  nom bre de 
formes décrites, par divers auteurs, telles que Leptaena patricia  S teiuinger (non 
Barrande); Stropheodonta piligera  Kayser 1889 (non Sandberger); Leptaena Sedg- 
wicki  S teiu inger (non d ’Archiac et de Verneuil) et Leptaena Sedgwicki  Schnur 
(non d ’Archiac et de V erneuil).

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

S o u s - fa m ille  des O R T H O T E T IN A E  W aagen.

G e n r e  SCHUCHERTELLA G i r t y .

Schuchertella septirecta W o l f .

PI. I, fig . 14, 14a.

1930. Schuchertella hipponyx septirecta M a r th a  W o l f , Alter und Entstehung des Wald-
Erbacher Roteisensteins (Grube Braut im Hunsrück). (A bh an dl . d e r  p r e u s s .
g e o l . L an desan st ., N. F., 123, p. 56.)

1931. Schuchertella hipponyx , mut. septirecta D a h m e r , Fauna der belgischen « Quart-
zophyllades de Longlier » in Siegener Rauhflaserschichten auf Blatt Neuwied.
( J a h r b . der  p r e u s s . g e o l . L andesanst., Bd. 52, p. 108, pi. 7, fig. G et 7.)

Chez Schuchertella h ipponyx  Schnur, la partie  an térieure des supports den­
taires se recourbe en convergeant, de façon à en tourer une notable partie  des 
im pressions m usculaires de la valve ventrale. Ce caractère est nettem ent indiqué 
sur les figures données par Schnur C) et pa r Œ h le r t (2).

Mme M artha W olf a établi l’existence, dans le Dévonien inférieur, d ’une 
forme possédant les caractères externes de Schuchertella h ipponyx,  m ais donl 
les supports dentaires restent droits. Elle a considéré cette form e com m e une 
variété de Schuchertella h ipponyx  et lui a donné le nom  de Schuchertella hip¡>o- 
n yx  septirecta. Nous avons recueilli, au gîte Vireux-M olhain 2, l’em prein te de 
deux valves ventrales m on tran t nettem ent les caractères de la form e distinguée 
par M”0 W olf (I. G. 8439).

Nous pensons que la form e, considérée com m e une sim ple variété par son 
au teur, possède des caractères suffisants pour l’adm ettre com m e une espèce auto­
nom e. De même que Schuchertella. h ipponyx  (Schnur), Schuchertella septirecta 
W olf se d istingue de Schuchertella um braculum  (Schlotheim ) par son contour,

(*) Eifel Brachiopoden, 1853, pi. 40, fig. 1 a.
(2) Fossiles dévoniens de Santa-Lucia, première partie, 1897, pi. XXVII, fig. 16.
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le bord card inal é tan t plus court que la p lus g rande largeur de la coquille, et par 
l’absence de crénulation des côtes rayonnantes.

Comme l’a fait rem arquer Mme W olf, il est im possible quant à présent, de 
débrouiller la synonym ie des deux espèces hipponyx  et septirecta. Nous ajou te­
rons cependant q u ’il sem ble bien que l’exem plaire figuré par Viëtor (x) sous le 
nom  de Stropheodonta bifida (F.-A. Roemer) doive être considéré com m e un  ind i­
vidu jeune  de Schuchertella septirecta W olf, dont il présente assez bien l’aspect. 
Stropheodonta bifida est une espèce m ésodévonienne, dont la présence dans le 
D évonien in férieur est peu probable, sans être toutefois im possible. Mais Stro­
pheodonta bifida est caractérisée par ses stries nom breuses, égales, bi ou tri- 
fides (2), alors que la form e figurée par Viëtor m ontre que les côtes rayonnantes 
intercalaires sont pour la p lupart plus fines que les côtes principales; de plus, les 
côtes rayonnantes de Stropheodonta bifida sont plus nom breuses, plus fines et 
plus serrées.

Schuchertella septirecta a été rencontrée en outre par M. D ahm er dans le 
Siegenien m oyen de Neuwied.

F a m i l l e  d e s  CHONETIDAE H a l l  e t  C l a r k e .

G e n r e  CHONETES F i s c h e r .

Chonetes p l e b e j a  S c i i n u r .

1847. Chonetes sarcinulata {ex parie) d e  K o n in c k ,  Recherches sur les anim aux fossiles. 
I. Monographie des genres Productus et Chonetes, p. 210 {ex parte), pi. iba-d, 
n o n  fig. 15e. (N o n  Schlotheim.)

1850. Chonetes sarcimdata d e  V e r n e u i l ,  Tableau des fossiles du terrain dévonien de la 
Sarthe. ( B u l l ,  d e  l a  S o c .  g é o l .  d e  F r a n c e  [2], 7, p. 783.) (Forme rapportée a 
celle figurée en 1847 par de Koninck) (n o n  Schlotheim). Il s’agit de Chonetes 
plebeja.

1853. Chonetes plebeja S c h n u r ,  Eifel Brachiopoden. ( P a l a e o n t o g r a p h i c a ,  III, pp. 58, 76, 
pi. XXI, fig. 6a, b, c, d.)

1856. Chonetes sarcinulata G. et F. S a n d b e r g e r  (ex parle), Die Versteinerungen des rhei­
nischen Schichtensystems in Nassau, 1850-1856, p. 367 (ex parte), pi. 34, fig. 14 
et 14ô (coet. exclus.). (Non Schlotheim.)

1871. Chonetes semiradiata Q u e n s t e d t  (ex parte, n o n  Sowerby), Petrefaktenkunde 
Deutschlands, 1868-1871, pi. 57, fig. 71 (ex parte) (les valves à grosses côtes, non 
les moules internes) (n o n  fig. 68). Kayser a rangé ces formes dans la synonymie 
de Chonetes sarcinulata (cf. Z e i t s c h r i f t  d e r  d e u t s c h e n  g e o l o g i s c h e n  G e s e l l ­
s c h a f t ,  1871, p. 636), mais Chonetes semiradiata Sowerby, à laquelle on peut 
rapporter la figure 68, planche 57 de Quenstedt, est une espèce parfaitement

(*) Der Koblenzquarzit, 1918, pi. 18, fig. 6.
(2) B a r r o i s ,  Asturies. (Mém. d e  l a  S o c .  g é o l .  d u  N o r d ,  2, 1, 1882, p. 245.)
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autonome. La forme figurée par Q u e n s t e d t , loc. cit., pi. 57, fig. 70, sous le 
nom de Orthis cf. semiradiata s’écarte de Chonetes -plebeja par le rapport de 
ses dimensions. Elle s’éloigne de Chonetes semiradiata et de Chonetes sarcinulata 
par sa costulation.

1871. Chonetes sarcinulata K a y s e r  [ex parte), Die Brachiopoden des Mittel- und Ober­
devon der Eifel. (Z e it s c h r if t  d e r  d e u t sc h e n  g e o lo g isc h en  G e s e l l s c h a f t , XXIII, 
p. 636 [pro parte].) (N on  Schlotheim.)

1877. Chonetes plebeja B a r r o is , Dévonien de la rade de Brest. (A nn . de l a  S o c . g é o l .  dij 
N o r d , IV, 1876-1877, p. 78.)

1877. Chonetes plebeja Œ h l e r t , Sur les Fossiles dévoniens du départem ent de l a

Mayenne. (B u l l , d e  la S o c . g é o l . d e  F rance [3], 5, p. 599.)
1878. Chonetes sarcinulata var. plebeja K a y s e r , Die Fauna der ältesten Devon-Ablage­

rungen des Harzes. (A bh a n d l . z u r  g e o l . S pe c ia l k a r t e  von  P r e u s s e n  und  den 
T h ü r in g is c h e n  S taaten , II, 4, p. 200, pi. XXX, fig. 13, 14; ? pi. XXXIV, fig. 9.)

1882. Chonetes plebeja 0 . F o l l m a n n , Die Unterdevonischen Schichten von Olkenbach.
(V er h a n d l . des n a t u r h is t . V e r e in e s  d er  P r e u s s . R iiein lan de  und W e s t f a l e n s , 
XXXIX, p. 147.)

1883. Chonetes plebeja Œ i i l e r t , Note sur les Chonetes dévoniens de l’Ouest de la
F r a n c e .  (B u l l , de la S o c . g é o l , .  de F rance [3], XI, p . 517, p i .  XIV, f ig . 3 , 3« , 
3b, 3c, 3d, 5.)

? 1884. Chonetes cf. plebeja B e u s h a u s e n , Beiträge zur Kenntniss des oberharzer Spiri- 
ferensansdsteins und seiner Fauna. (A bh a n d l . z u r  g e o l . S p e c ia l k a r t e  von 
P R E U SSE N  UND DEN TH Ü RIN G ISC H EN  STAATEN, VI, 1, p. 126.)

1887. Chonetes plebeja T s c h e r n y s c h e w , Die Fauna des Mittleren und oberen Devon am 
West Abhänge des Urals. (M é m . du C o m it é  g é o l . de S aint-P é t e r s b o u r g , 3 , 
p. HO, pi. XIV, fig. 22-24.)

1889. Chonetes plebeja K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger Schiefer. 
(A bh an dl . d er  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 1, p. 63, pi. VII, fig. 2, 3, 
5 et 4 [ex parte].)

1889. Chonetes plebeja G h . B a r r o is , F a u n e  d u  c a lc a i r e  d ’E r b r a y .  (M é m . d e  la S o c . g é o l .
d e  F r a n c e , III, p. 60, pi. IV, fig. 4.)

1891. Chonetes plebeja F ollm ann , Ueber die unterdevonischen Schichten von Goblenz. 
(V er h a n d l . des  n a t u r h is t . V e r e in s  d e r  p r e u s s . R einlande und W e s t f a l e n s , 
XLVIII, pp. 150, 152, 153, 154.)

1895. Chonetes plebeja K a y s e r , Ueber das Alter von Myalina bilstemensis. ( J a h r b . der

K . p r e u s s .  g e o l .  L a n desan st . f ü r  1894 [1895], p .  134.)

1896. Chonetes plebeja G . G ü r ic h , Das Palaeozoicum im polnischen Mittelgebirge.
(V e r h a n d l . d e r  r u s s i s c h -k a is e r l ic h e n  m in e r a l o g isc h e n  G e s e l l s c h a f t  [2], XXXII,
p. 222.)

1897. Chonetes plebeja W h i d b o r n e , Description of the fossils from the Morte-Slates and
associated Beds in North Devon and Somerset. (Q u a r t e r l y  J o u h n . o f  t h e  g e o l . 
S o c . o f  L ondon , 53, p. 454, pi. XXXIII, fig. 1, 2.) (Treborough Slates.)

1902. Chonetes plebeja D re v er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten v o n  Ober-
stadfeld, etc. ( P a l a e o n t o g r a p h i c a , XLIX, p. 117.)

1903. Chonetes plebeja K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Herborn
(N a s sa u ) . (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., X V II  B .B .,  p .  59 .)
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1909. Chonetes -plebeja G e i b , Beiträge zur Geologie des Blattes Stromberg. ( V e r h a n d l .

DES N ATURHIST. V ER EIN S DER P R E U S S . RHEINLANDE UND W E STFA L EN S, 66, p. 257.)
1910. Chonetes plebeja A s s m a n n , Die Fauna der Erbsloch-Grauwacke bei Densberg im

Kellerwald. (Ja h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXI, I, p. 167.)
1912. Chonetes plebeja A s s e l b e r g h s , Contribution à l’étude du Dévonien inférieur du 

Grand-Duché de Luxembourg. (A nn. de la S o c . g é o l . de B elg iq u e , XXXIX, 
Mém., pp. 51, 52, 53, 54, 77, 79, etc.)

1912. Chonetes plebeja L i e b r e c i i t , Beiträge zur Geol. und Pai. des Gebietes um den
Dreiherrstein, etc. ( J a h r b .  d e r  K. p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s a n s t .  für 1911, XXXII, 
1912, p .  468.)

1913. Chonetes plebeja A s s e l b e r g h s , Description des fossiles découverts par M. Duvi-
g n e a u d  a u x  e n v i r o n s  d e  N e u f c h â te a u .  (B u l l , d e  la S o c . b e l g e  d e  G é o l ., XXVI, 
1912 [1913], p . 196.)

1913. Chonetes plebeja A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur du bassin de l’Eifel, etc.
(M é m . de l ’In s t it u t  g é o l . de l ’U n iv e r s it é  de L o u v a in , I , 1, p . 99 .)

1913. Chonetes plebeja K e g e l , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh an dl . der  
K . p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 76, p . 107.)

1913. Chonetes plebeja P. D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelbacher 
Schichten) des oberen Bernbachtales, etc. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L ande­
sa n st ., XXXIV, 1, p. 597.)

1913. Chonetes plebeja L e i d i i o l d , Die Quarzite von Berlé in Luxemburg, etc. ( N e u e s  

J a h r b u c h  f ü r  M i n . ,  B.B. XXXVI, p p .  364, 367.)
1915. Chonetes semiradiata F u c h s  (ex parle), Der Hunsrückschiefer und die Unterko­

blenzschichten a m  Mittelrhein (Loreleigegend), I. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . 
L an desan st ., N . F., 79, p . 19, p i .  4, fig. 11 [ex parte].) (N on Sowerby.)

1915. Chonetes plebeja D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschiohten von Man­
deln, etc. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXVI, I, p. 230.)

1917. Chonetes plebeja H ü f f n e r , Beiträge zur Kenntniss des Devons von Bithynien.
(Ja h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., XXXVII, I, 2, p. 302.)

1918. Chonetes plebeja L e id h o l d , Devon-Fossilien von der Bithynischen Halbinsel (Klein­
a s ie n ) .  (Z e it s c h r if t  der  d e u t sc h e n  g e o lo g isc h en  G e s e l l s c h a f t , 69, 1917 [1918], 
p. 332.)

1919. Chonetes plebeja V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 458.)

1919. Chonetes plebeja R u d . R ic h t e r , Zur Stratigraphie und Tektonik der CEsling-Eifel- 
Mulde. I. Ueber den M uldenabschnitt südlich der Schneifel. (C en tra lbla tt  f ü r  
M in ., e t c ., 1919, p. 49.)

1919. Chonetes plebeja D a h m e r , Zwei neue Vorkommen von Unterkoblenzschichten im 
hessischen Hinterland. (Ja h r b . des N a s sa u is c h e n  V e r e in s  f ü r  N a t u r k u n d e , 72,
p . 18.)

1921. Chonetes plebeja C o w p e r  R e e d , Notes on the Fauna of the Lower Devonian Beds 
of Torquay. ( T h e  g e o l o g ic a l  M a g a z in e , LVIII, p .  316.)

1921. Chonetes plebeja D a h m e r , Die Fauna des Oberharzer Kahlebergsandsteins, II. 
( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . f ü r  1919, XL, II, 1921, p .  302.)
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1923. Chonetes plebeja D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am Nordwest­
rand der Dillmulde. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st . f ü r  1921, X L I I ,  1923, 
pp. 662 et suiv.)

1923. Chonetes plebeja A s s e l b e r g h s ,  La faune de la grauwacke de Rouillon. (M ém . d u  
M u s é e  r o y a l  d ’H i s t o i r e  n a t u r e l l e  de  B e lg iq u e ,  33 , p . 23 .)

1925. Chonetes plebeja D a h m e r , Die Fauna der Sphärosideritschiefer der Lahnmulde, etc.
(Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L andesanst., XLVI, p p .  41 e t  s u iv .)

1925. Chonetes plebeja F ollm ann , Die Kohlenzschichten a m  Mittelrhein und im  Mosel­
gebiet. (V e r h a n d l . des n a t u r h is t . V e r e in s  d er  P r e u s s . K iiein lan de  und W e s t f a ­
l e n s , 78, 79, pp. 9, 33 et suiv.)

1925. Chonetes plebeja W. P aeckelm ann , Beitrüge zur Kenntniss des Devons am Bospo­
rus, insbesondere in Bithynien. (A bh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 
98, p. 122.)

1928. Chonetes plebeja P é n e a u , Études stratigraphiques et paléontologiques dans le Sud-
Est d u  m a s s i f  a r m o r i c a in .  (B u l l , de la S o c . d es  S cien c es  n a t u r e l l e s  de l ’O u e s t  
de la F rance [4], VIII, p. 227.)

1929. Chonetes plebeja D. L e  M a î t r e , La faune des couches à Sp in ier cul tri prig a tus à
Fourmies. (A nn . de la S o c . g é o l . du  N o r d , h i v ,  p . 59.)

1929. Chonetes plebeja D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten der Fachinger Sat­
tels am Sudwestrand der Lahnmulde. (Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., L, 
pp. 204, 206.)

1930. Chonetes plebeja L a v e r d i è r e , Terrains paléozoïques des Pyrénées occidentales.
(M é m . de la S o c . g é o l . du  N o r d , X, 2, p . 13.)

1930. Chonetes plebeja A l z in e  R enaud, É tu d e  d e  la  f a u n e  d e s  c a lc a i r e s  d é v o n ie n s  d e  
B o is -R o u x . (B u l l , de la S o c . g é o l . e t  m in é r a l , de B retag ne , IX, p .  176.)

1930. Chonetes plebeja M a r th a  W o l f ,  Alter und Entstehung des W ald-Erbacher Rotei­
sensteins. (Grube Braut im Hunsrück.) (A bh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., 
N. F., 123, p. 64.)

1931. Chonetes plebeja D a i i m e r , Fauna der belgischen « QuartzophyHades de Longlier »
in Siegener Rauhflaserschichten auf Blatt. Neuwied. (J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . 
L an desan st ., 52, p . 88.)

L’espèce est su rtou t caractérisée par ses côtes rayonnantes assez fortes, se 
b ifu rquan t pour la p lu p a rt au  front de la coquille. Les collections du  Musée en 
renferm ent de très nom breux exem plaires; ceux qui appartiennen t à l’assise de 
W inenne on t été recueillis aux gîtes Couvin 13 (I. G. 8254) et Pondrôm e 2 
(I. G. 8791). Chonetes plebeja  est une form e extrêm em ent répandue dans le 
Dévonien in férieu r et à la base du Dévonien m oyen (couches à Spirifer cultriju-  
(jatus). On la rencontre en R hénanie, dans l’Ardenne, l’A ngleterre, l’Ouest de la 
France, les Pyrénées occidentales, l’Espagne, la Russie orientale et l’Asie M ineure; 
elle n ’a pas encore été signalée ailleurs. On ne la trouve pas m entionnée sur les 
listes de fossiles de Gosselet relatives au Dévonien de 1’Arderme, bien q u ’elle soit 
très fréquente dans cette rég ion; m ais il est vraisem blable que cet au teu r réu ­
nissait Chonetes plebeja à Chonetes sarcinulata, espèce q u ’il cite fréquem m ent 
dans le Dévonien inférieur.
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Venukoff, dans un travail sur le Dévonien de la Chaîne des M ougodjares, 
a signalé en 1895, Chonetes plebeja  dans le Frasnien de la région étudiée par lui. 
On ne peu t évidem m ent adm ettre son in terpréta tion , car il s’agit bien certaine­
m ent d ’une au tre  espèce.

Il en est sans doute de m êm e de la forme signalée dans les couches à Cal­
céolos de Schalke par T renkner (*).

Chonetes s a r c i n u l a t a  ( S c h l o t h e i m ) .

PI. II, fig. 1, la , 2, 2a.

1820. Terehralulites sarcinulalus S c h l o t h e im , Die Petrefactenkunde auf ihrem jetzigen 
Standpunkte durch die Beschreibung seiner Sammlung, etc., p. 256, pi. 29, fig. 3. 

? 1841. Leptaena sordida S o w e r b y , Transactions of the Geol. Society of London (2), V,
pi. 53, fig. 16 (de Linton, figuré par erreur avec des fossiles de Barnstaple,
Petherwin, Ilfracombe et Marwood.

? 1841. Orhtis sordida P h i l l i p s , Palaeozoic Fossils of Cornwall, Devon and W est Somer­
set, p. 62, pi. XXV, fig. 104a-g.

1842. Productus sarcinulalus von  B u c h , Ueber Productus oder Leptaena, p. 25.
1843. Orthis sordida F. A. R o e m e r , Die Versteinerungen des Harzgebirges, p. 10, pi. IV,

fig. 6, 7.
1843. Chonetes sarcinulalus de K o n in c k , Description des fossiles qui se trouvent dans le 

calcaire carbonifère de la Belgique, p. 209, pi. 13, fig. 2 (du Dévonien de Cou- 
vin, de l’Eifel, etc.).

1845. Chonetes sarcinulata M u r c h is o n , de V e r n e u il  et de K e y s e r l in g , Géologie de la
Russie d ’Europe, etc., II, 3, Paléontologie, p. 242, pi. XV, fig. 10a-h.

1847. Chonetes sarcinulata de K on inck  (ex parte), Recherches sur les animaux fossiles. 
Première partie : Monographie des genres Productus et Chonetes, p. 210 (ex 
parte), pi. XX, fig. 15e (coet. exclus.).

1851. Chonetes sarcinulata S c h n u r , Die Brachiopoden aus dem Uebergangsgebirge der 
Eifel, Trêves 1851, p. 13.

1853. Chonetes sarcinulata S c h n u r , Eifel Brachiopoden. (P a la eo n to g r a ph ic a , III, pp. 57 
et 76, pi. 21, fig. 5a-d.)

1855. Chonetes sarcinulata de V e r n e u il , Terrain dévonien d ’Almaden, etc. (B u l l , de la

Soc. g é o l . de F rance [2], XII, p. 1017.)
1856. Chonetes sarcinulata G. et F. S andberger  (ex parte), Die Versteinerungen des rhei­

n i s c h e n  S c h i c h t e n s y s t e m s  i n  Nassau, 1850-1856, p. 367 (ex parte), pi. 34, f i g .  14a 
(coet. exclus.).

1865. Chonetes (Leptaena) sordida D a v id so n , British Fossils Brachiopoda. — Dévonian, 
p. 94, pi. XIX, fig. 4. 5.

? 1863. Chonetes sp. F. R o e m e r ,  Bemerkungen auf einer Reise nach Constantinopel, etc. 
(N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., p. 520, p i .  V, fig. 7.)

(*) W. T r e n k n e r , Palaeontologische Novitäten vom Nordwestlichen Harze, II. 
(A bh a n d l . d er  N a t u r f o r s c h . G e s e l l s c h . z u  H a l le , X, 1868, p. 8, pi. V, fig. 12.)

3
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1864. Chonetes sarcinulata d e  T c h ih a t c h e f f , Le Bosphore et Constantinople, pp. 482, 495.

1864. Chonetes sarcinulata d e  V e r n e u il , Liste des fossiles du Bosphore rapportés par
M. de Tchihatcheff en 1854, etc. (B u l l , de l a  S o c . g é o l . de F rance [2], 21, p. 151.)

1869. Chonetes sarcinulata de V e r n e u il  (in T c h ih a t c h e f f , Asie Mineure). Paléontologie,
p . 69.

1871. Orthis biradiata Q u e n st e d t , P e t r e f a k t e n k u n d e  Deutschlands, 1868-1871, p . 602, 
p i .  57, f ig .  69.

1871. Chonetes sarcinulata K a y s e r  (ex parte), Die Brachiopoden des Mittel- und Ober­
devon der Eifel. (Z e it s c h r if t  der  d e u t sc h e n  g e o l o g isc h e n  G e s e l l s c h a f t , XXIII, 
p. 636 [ex parte].)

1876. Chonetes sarcinulata F. R o e m e r , Lethaea geognostica, p i .  23, fig. 9, 10.
1877. Chonetes sarcinulata Œ h l e r t , Fossiles dévoniens de la Mayenne. ( B u l l , d e  la

S o c . g é o l . d e  F ra nce , 36 s é r ie ,  V, p . 599.)

1877. Chonetes sarcinulata Ch. B a r r o i s , Le terrain dévonien de la rade de Brest. (Ann. 
DE LA Soc. GÉOL. DU N O R D , IV, p .  77.)

1881. Chonetes sarcinulata K a y s e r , Beitrag zur Kenntniss der Fauna des Taunusquar­
zits. ( J a h r b .  d e r  K. p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s a n s t .  f ü r  1880 [1881], p .  264.)

1882. Chonetes sarcinulata 0 . F ollm ann , Die Unterdevonischen Schichten von Olken­
b a c h .  (V e r h a n d l . des  n a t u r h is t . V e r e in s  der  P r e u s s . R iiein lan de  und W e s t ­
f a len s , XXXIX, p . 44.)

1883. Chonetes sarcinulata Œ h l e r t , Note sur les Chonetes dévoniens de l ’Ouest de la
F r a n c e .  (B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance [3], XI, p . 519, p i .  XIV, f ig .  1.)

1884. Chonetes sarcinulata B e u s h a u s e n , Oberharzer Spiriferensandsteins. ( A b h a n d l . z u r

g e o l . S p e c ia l k a r t e  v o n  P r e u s s e n , VI, 1, p. 125.)
1886. Chonetes sarcinulata Œ h l e r t , Étude sur quelques fossiles dévoniens de l’Ouest de 

la France. (A n n a l e s  d e s  S c ie n c e s  g é o l o g i q u e s , XIX, 1, p. 64.)
1886. Chonetes sarcinulata G o s s e l e t  (ex parte ?) Tableau de la faune coblenzienne. (A nn.

DE LA Soc. GÉOL. DU N O R D , XIII, p .  302.)
1887. Chonetes sarcinulata T s c h e r n y s c h e w , Die Fauna des Mittleren und Oberen Devon

am West Abhange des Urals. ( M é m . d u  C o m i t é  g é o l . d e  S a in t - P é t e r s b o u r g , 3, 
p. 109, pi. XIV, fig. 20, 21.)

1888. Chonetes sarcinulata G o s s e l e t  (ex parte ?), L’Ardenne, pp. 350, 375, 376.

1889. Chonetes sarcinulata K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger Schie­
fer. (A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 1, pp. 62, 78, 85, pi. VII, 
fig. 4 (ex parte), 6, 7, 8.)

1889. Chonetes sarcinulata F. S a n d b e r g e r , Ueber die Entwickelung der unteren Abthei­
lung des devonischen systems in Nassau. (Wiesbaden, 1889, pp. 27, 31 et suiv.) 

1891. Chonetes sarcinulata F o l l m a n n , Ueber die unterdevonischen Schichten von Coblenz. 
(V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  d e r  p r e u s s . R i ie in l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , 48, 
pp. 127, 128, etc.)

1896. Chonetes sarcinulata G ü r i c h , Das Paleozoicum  im polnischen Mittelgebirge. ( V e r ­

h a n d l . DER R U SSISC H -K A ISER LIC H EN  MINERAL. GESELLSCH A FT [2], XXXII, p .  222.)
1897. Chonetes sarcinulata W h i d b o r n e , Description of the fossils from the Morte

Slates, etc. (Q u a r t e r l y  J o u r n . o f  t h e  g e o l . Soc. o f  L o n d o n , 53, p. 455, 
pi. XXXIII, fig. 3 à 5.)
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1899. Chonetes sarcinulata F u c h s , Das Unterdevon der Loreleigegend. (Ja h r b . des  N a s- 
s a u is c h e n  V e r e in s  f ü r  N a t u r k u n d e , 52, pp. 48, 57, 74, etc.)

1902. Chonetes sarcinulata D r e v er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von Ober­
stadfeld, etc. (P a l a eo n to g r a ph ic a , LXIX, p. 117.)

1903. Chonetes sarcinulata K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Her­
born (Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  Min., e t c ., XVII B.B., p. 59.)

1909. Chonetes sarcinulata G e ib , Beiträge zur Geologie des Blattes Stromberg. (V e r h a n d l .
DES N A TU RH IST. V ER EIN S DER P R E U S S . RHEINLANDE UND W E STFA L EN S, 6 6 ,  p .  256.)

1909. Chonetes sarcinulata F u c h s , in S p r ie s t e r s b a c h  et F u c h s , Die Fauna der Remschei- 
der Schichten. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 58, pi. IX, 
fig. 6 à 8.)

1909. Chonetes sarcinulata D o h m , Mitteilungen über eine neue Fundstelle unterdevo­
nischen Versteinerungen im Kreise Daun. (V e r h a n d l . d es  n a t u r h is t . V e r e in s  
d er  P r e u s s . R heinlande und W e s t f a l e n s , 66 , p .  164.)

1910. Chonetes sarcinulata A ssm ann , Die Fauna der Erbsloch-Grauwacke bei Densberg
im  Kellerwald. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXI, I, p. 167.)

1910. Chonetes sarcinulata M a il l ie u x , Note sur la faune des roches rouges de W inenne. 
(B u l l , de la Soc. belge de G é o l ., XXIV, p. 349.)

1912. Chonetes sarcinulata A s s e l b e r g h s , Contribution à l ’étude du Dévonien inférieur
du Grand-Duché de Luxembourg. (A nn. de la S o c . g é o l . de B e l g iq u e , XXXIX, 
Mém., pp. 53, etc.)

1913. Chonetes sarcinulata A s s e l b e r g h s , Description des fossiles découverts p a r  M . Duvi-
gneaud aux environs de Neufchàteau. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., XXVI, 
1912 [1913], p. 196.)

1913. Chonetes sarcinulata A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur du bassin de l ’Eifel, etc.
(M é m . de l ’I n s t it u t  g é o l . de l ’U n iv e r s it é  de L o u v a in , I ,  1, p .  99 .)

1913. Chonetes sarcinulata K e g e l , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh a n d l . d e r  
K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 76, p .  108.)

1913. Chonetes sarcinulata D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelbacher 
Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. (Ja h r b . d e r  
K. PREUSS. GEOL. L an desan st ., XXXIV, I, 3, p . 597.)

1913. Chonetes sarcinulata L e id h o l d , Die Quarzit von Berlé in Luxembourg, ihre Ver­
breitung und stratigraphische Stellung. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., B.B. 
XXXVI, pp. 364, 366, 367.)

1915. Chonetes semiradiata F u c h s  [ex parte), Der Hunsrückschiefer und die Unterko­
blenzschichten am Mittelrhein (Loreleigegend), I. (Abh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . 
L an desan st ., N. F., 79, p. 19 [ex parte], pi. 4, fig. 11.) (Les quatre exemplaires 
de taille relativement grande, avec de fines côtes rayonnantes [coei. exclus.].) 

1915. Chonetes sarcinulata D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten von Man­
deln bei Dillenburg. (Ja h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., XXXVI, I, 1, 
p. 230.)

1917. Chonetes sarcinulata H ü f f n e r , Beiträge zur Kenntniss des Devons von Bithynien.
(Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXVII, I, 2, p. 302.)

1918. Chonetes sarcinulata L e id h o l d , Devon-Fossilien von der bithynischen Halbinsel
(Kleinasien). (Z e it s c h r if t  der  d e u t sc h e n  g e o lo g isc h en  G e s e l l s c h a f t , 1917 [1918], 
p . 332.)
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1919. Chonetes sarcinulata V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . c.e o l . L andesanst . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 457.)

1919. Chonetes sarcinulata R . R ic h t e r , Zur Stratigraphie und Tektonik der CEsling- 
Eifel-Mulde, I. (C en tra lbla tt  f ü r  M in ., e t c . ,  1919, p. 49.)

1919. Chonetes sarcinulata D a h m e r , Zwei neue Vorkommen von Unterkoblenzschichten 
im hessischen Hinterland. ( J a h r b . des N a s s a u is c h e n  V e r e in s  f ü r  N a t u r k u n d e , 
72, p. 18.)

1921. Chonetes sarcinulata C o w p e r  R eed , Notes on the Fauna of the Lower Devonian Beds 
o f Torquay. (T h e  geolo gica l  M agazine, LVIII, p . 316.)

1921. Chonetes sarcinulata A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur du Cercle de Malmédy.
(B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., XXXI, 1921, pp. 142, 144, 145.)

1921. Chonetes sarcinulata D a iim e r , Studien über die Fauna des Oberharzer Kahleberg- 
sandsteins, II. (Ja h r b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1919, X L , II, 2, 1921, 
p. 302.)

1923. Chonetes sarcinulata D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am Nord­
westrand der Dillmulde. (J a h r b . d er  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1921, X L I I ,  
1923, pp. 663 et suiv.)

1925. Chonetes sarcinulata D a h m e r , Die Fauna der Sphaerosideritschiefer der Lahn­
mulde. (Ja iir b . d er  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XLVI, p. 42.)

1925. Chonetes sarcinulata W. P aeckelm ann , Beiträge zur Kenntniss des Devons a m  Bos­
porus, insbesondere in Bithynien. (A bh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N.
F., 98, p. 122.)

1928. Chonetes sarcinulata D a h m e r , W aren Hunsrück und Taunus zur Zeit der Wende 
Unterdevon- Mitteldevon Land ? (Ja h r b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XLIX, 
p. 1156.)

1928. Chonetes sarcinulata P én ea u , É tu d e s  s t r a t i g r a p h i q u e s  e t  p a lé o n to lo g iq u e s  d a n s  le
Sud-Fst d u  massif armoricain. (B u l l , de la S o c . des  S c ien c es  n a t u r e l l e s  de 
l ’O u e s t  de la F rance [4], VIII, p. 226.)

1929. Chonetes sarcinulata D. L e M a ît r e , La faune des couches à  Spirifer cultrijugalus
à  F o u r m ie s .  (A nn. de la S o c . g é o l . d u  N o r d , h i v ,  p . 60 .)

1929. Chonetes sarcinulata D a h m e r , D ie  Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger
Sattels am Südwestrand der Lahnmulde. (Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., 
L, pp. 204, 206.)

1930. Chonetes sarcinulata A. R en au d , Étude de la faune des calcaires dévoniens de
Bois-Roux. (B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B reta g n e , IX, p . 173.)

1931. Chonetes sarcinulata ? D a h m e r , Fauna der belgischen « Quartzophyllades de Lon-
glier » in Siegener Rauhflaserschichten auf Blatt Neuwied. (J a iir b . d e r  p r e u s s . 
g e o l . L andesanst ., 52, p .  88 .)

N on 1842. Leptaena semiradiata S o w e r b y , Description of Silurian Fossils from the rhe- 
nish Provinces. (T ra n sa ct , o f  t h e  G e o l . S o c . o f  L ondon [2], VII, II, p. 409, 
pi. 38, fig. 14.)

La longue liste b ib liographique que nous venons d ’énum érer m ontre com ­
bien l’espèce est abondam m ent répandue dans les form ations européennes et cir- 
convoisines s’étendant du Siegenien in férieur au C ouvinien inférieur. Com m e'la
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p lu p art des Chonetes,  elle s’est adaptée très facilem ent à des m ilieux biologiques 
assez différents, car elle a vécu sur la vase argileuse, sur le lim on calcaire et 
sur les fonds sableux des régions néritiques des m ers dévoniennes.

Nous ne citons q u ’avec doute, parm i la synonym ie, Chonetes sordita (Sower- 
by), considérée par plusieurs auteurs com m e se rapportan t à Chonetes sarcinu­
lata; il semble plutôt que l’espèce précitée soit identique à Chonetes hardrensis 
(Phillips), qui est une forme carboniférienne.

Chonetes sarcinulata se d istingue de Chonetes plebeja  Schnur par son con­
tour, p lus large relativem ent que dans celte espèce, et ses côtes rayonnantes beau­
coup plus fines et plus nom breuses. Œ h le r t en a com pté de 30 à 34 vers le m ilieu 
des valves et 46 à 56 au bord frontal, où leur nom bre s’est accru par la-dichoto- 
m isation d ’un certain nom bre d ’en tre  elles, d ’aucunes restan t simples sur tout 
leur parcours.

A l’in térieur, la valve ventrale porte un petit septum  qui sépare les im pres­
sions m usculaires. A leur base, les épines cardinales paraissent d ’abord conver­
ger, mais elles se recourbent rapidem ent vers l’ex térieur (voir fig. 2a, pi. II).

Le m oule in terne de la valve dorsale (voir pi. II, fig. 1, la ) m ontre une série 
de petites côtes rayonnantes, correspondant aux côtes de la surface externe. 
Elles parten t du front de la coquille et disparaissent dans la région um bonale; 
elles sont recouvertes de petits tubercules. Dans la région m édiane de la valve, 
deux crêtes convergentes, plus accentuées que les côtes, se d irigen t vers le cro­
chet, q u ’elles n ’a tte ignent toutefois pas. Au m ilieu, une crête un peu plus faible 
les accom pagne, bordée de côtes rayonnantes dont 2 principales; le sommet des 
crêtes étant, com m e celui des côtes rayonnantes, recouvert de petits tubercules. 
Sous le crochet, une petite apophyse cardinale est bien visible.

La répartition  géographique de l’espèce s’étend su r le Harz, la R hénanie, 
l’Ardenne, la Russie, l’Angleterre, l’Ouest de la France, les Pyrénées occidentales 
et l’Asie M ineure.

Chonetes sarcinulata est très abondante dans l’assise de W inenne; les gîtes 
suivants nous en ont fourni de nom breux exem plaires : Couvin 13 (I. G. 8254); 
V i r e u x - M o l h a i n  2 (I. G. 8439, 8633); Vireux-Molhain 4 (I. G. 9386); Vireux-Mol­
hain 51b (I. G. 8633) cl Pondrôm e 2 (I. G. 8791).
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O r d r e  d e s  T E L O T R E M A T A  B e e c h e r

S u p e r f a m i l l e  d e s  R H Y N C H O N E L L A C E A  S c h u c h e r t  

F a m i l l e  d e s  CAMAROTOECHIIDAE S c h u c h e r t  e t  L e  V e n e .

SO U S-FA M II.LE DES C AM A R O T O E C H 11N A E SC H U C H E R T  e t  L e  V e n e .

G e n r e  CAMAROTOEGHIA H a l l  e t  C l a r k e .

Camarotoechia siegenensis (Fucus). *

PI. II,  fig.  3, 4.

1913. Rhynchonella siegenensis Fucus, Einige neue oder weniger bekannte Molluskoiden 
und Mollusken aus deutschen Devon. ( J a i i u b . d e r  K. p r e u s s . o e o l . L a n d e s a n s t . 

für 1912, XXXIII, II, 1, 1913, p. 56, pi. 4, fig. 8 à 11.)
1919. Rhynchonella aff. siegenensis V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung 

und linksrheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 
1916, XXXVII, II, 3, 1919, p. 438.)

Coquille de taille assez grande, de contour subcirculaire, plus ou moins 
rétrécie du côté postérieur, la ligne cardinale dessinant un angle assez ouvert.

La valve ventrale est m odérém ent bom bée, creusée par un sinus assez large 
au bord frontal, s’étendant sur la m oitié de la longueur de la valve à p a rtir  du 
front. Le fond du sinus est orné de 3 fortes côtes rayonnantes en form e de toil à 
som m et aigu, la côte m édiane étant plus élevée au front que les deux côles ad ja ­
centes. Sur les côlés latéraux, on com pte 3, parfois 4 côtes rayonnantes de m êm e 
aspect que les côtes du sinus et p lu tô t droites. A l’in térieur, on observe deux 
courts supports dentaires assez puissants.

La valve dorsale est assez fortem ent bom bée. Le bourrelet, qui se dessine 
faiblem ent à p a rtir  de la m oitié environ de la valve, est plus prononcé au front. 
11 porte 4 côtes rayonnantes, fortes, aiguës, dont les deux m édianes sont dans un 
p lan  plus élevé que celui des 2 côtes adjacentes. Les côtés latéraux porten t de 3 
à 4 fortes côtes rayonnantes aiguës. Un fort septum  pari du crochet el s’étend 
jusque  vers le m ilieu de la valve.

L’espèce a été décrite pour une form e des Siegener Schichten; elle a été obser­
vée dans le Koblenzquarzit et nous avons recueilli, dans l’assise de W inenne, p lu ­
sieurs exem plaires qui ne peuvent en être séparés. Ils p rov iennen t des gîtes 
Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633) et Vireux-M olhain 51b (I. G. 8439, 8633, 
9340).
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S u p e r f a m i l l e  d e s  T E R E B R A T U L ACE A W a a g e n  

F a m i l l e  d e s  MEGALANTERIDAE W a a g e n .

G e n r e  CRYPTONELLA H a l l .

Cryptonella mediocostata nov. sp.

PI.  II, f ig .  5, 5a.

Avec quelque doute, vu l’absence de tout indice des caractères internes, 
nous attribuons au genre Cryptonella Haii l ’em preinte d ’une valve ventrale, qui 
présente, cependant, un  caractère m orphologique externe non encore relevé sur 
des spécim ens du  genre Cryptonella : nous voulons parler de la costulatum  de la 
région centrale du fron t que nous décrivons plus loin. A part ce détail, notre 
espèce présente l’aspect des formes du genre et notre m atériel est d ’ailleurs insuf­
fisant à ce point de vue pour étab lir éventuellem ent une au tre  a ttribu tion  géné­
rique.

La coquille que nous avons en vue dessine un dem i-cercle au bord frontal; le 
bord cardinal est anguleux, ses deux côtés se réunissant au crochet sous un  angle 
d ’environ 98°; elle m esure 17 m illim ètres de longueur et 18 m illim ètres à sa plus 
grande largeur, située vers le m ilieu de la valve. Celle-ci est faiblem ent déprim ée 
au m ilieu dans Je voisinage du fron t; au fond de cette dépression, on observe 
une série de côtes arrondies, relativem ent assez larges, séparées par des sillons 
étroits, aigus. Ces côtes ne s’étendent pas au delà du cinquièm e du diam ètre 
antéro-postérieur à partir  du front. Leur nom bre exact n ’est pas observable à 
cause d ’une légère fracture qui a endom m agé l’em preinte, m ais on en com pte 7 
dans la partie conservée.

Des stries concentriques d ’accroissem ent recouvrent le lest; elles sont dispo­
sées en séries et largem ent espacées dans la région postérieure de la coquille; elles 
sont beaucoup plus resserrées dans la région frontale.

Nous ne connaissons aucune form e qui puisse être com parée à cette espèce.
G i s e m e n t  : Vireux-M olhain 2 (1. G. 8633).

Cryptonella c f .  rhenana ( D r e v e r m a n n ) .

Cf. 1902. Dielasma rhenana D r e v e r m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von 
Oberstadfeld bei Daun i n  der Eifel. ( P a l a e o n t o g r a p h i c a , XLIX, p .  98, p i .  XII, 
fig. 7 à 10.)

Nous a ttribuons avec doute à cette espèce le m oule in terne d ’une valve ven­
trale qui paraît un  peu déform ée par com pression latérale. Cette déform ation
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semble lui avoir donné l’aspect plus bom bé el un peu plus étroit que la forme 
décrite par M. D reverm ann.

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

Cryptonella rhenana  (D reverm ann) a été signalée dans la faune du  Koblenz- 
quarzil par Viëtor et dans la faune du  quartzite de Berlé par Leidhold (1912) et 
par Asselberghs (1912).

S u p e r f a m i l l e  d e s  C E N T R O N E L L I D A E  W a a g e n

G e n r e  RENSSELAERIA H a l l .

S o u s - g e n r e  r h e n o r e n s s e l a e r i a  K e g e l.

Rensselaeria (Rhenorensselaeria) strigiceps (F. R o e m e r ) .

Pour la b ib liographie de cette espèce, voir :
1931. Rensselaeria (Rhenorensselaeria) strigiceps M a il l ie u x , La faune des grès et schistes 

d e  Solières (Siegenien moyen). (M é m . du  M u s é e  r o y a l  d’H is t o ir e  n a t u r e l l e  de 
B elg iq u e , 51, p. 29.)

Quelques exem plaires, constitués tous de valves ventrales, appartiennent à 
cette espèce très connue. Ils on t été rencontrés aux gîtes Pondrôm e 2a (I. G. 8791) 
et Vireux-M olhain 51b (I. G. 9340).

G e n r e  TRIGERIA ( B a y l e ) H a l l  e t  C l a r k e .

Tri geria Oliviani ( d e  V e r n e u i l  e t  d ’ A r c i h a c ) .

1845. 'Cerebratula Oliviani d e  V e r n e u i l  et d ’A r c h i a c , Note sur les fossiles du terrain 
paléozoïque des Asturies. ( B u l l , d e  l a  Soc. g é o l . d e  F r a n c e  [2], II, p. 470, 
pi. XIV, fig. 10a-d.)

1882. Retzia Oliviani C h . B a r r o i s , Recherches sur les terrains anciens des Asturies et 
de la Galicie. ( M é m . d e  l a  S o c . g é o l . d u  N o r d , 2, 1, p .  264.)

1889. Retzia sp. aff. Oliviani F. S a n d b erg er , Ueber die Entwickelung der unteren 
Abtheilung des devonischen Systems in Nassau. (J a h r b . d es N a s sa u is c h e n  
V e r e in s  f ü r  N a t u r k u n d e , 42, p. 49.)

1903. Retzia ? sp. aff. Oliviani ? K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg u n d  
Herborn (Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  Min., e t c ., XVII B.B., p. 57, pi. III, 
fig. 8a-c.)

1 9 1 0 ?  Retzia Oliviani M a il l ie u x , Note sur la  faune des roches rouges de W inenne.
(B u l l , d e  l a  Soc. b e l g e  d e  G é o l . ,  XXIV, p. 352.)

1925. Trigeria Oliviani M a il l ie u x , Étude du Dévonien du bord sud du bassin de Dinant. 
(B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B retag ne , VI, pp. 135 [Taunusien], 141 
[Emsien inférieur] et 144 [Emsien supérieur].)

On trouve assez abondam m ent, dans l’assise de W inenne, une form e de taille 
réduite, qui se d istingue par les côtes rayonnantes très fines et très nom breuses
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qui o rnen t sa coquille. Les auteurs de l’espèce ont com pté environ  80 de ces 
côtes sur chaque valve; les spécim ens que nous avons étudiés n ’en possèdent pas 
tou t à fait au tan t, mais nous en avons com pté jusque 70 sur certains exem plaires, 
60 sur d ’autres, le nom bre de ces côtes rayonnantes étant fort variable.

L’espèce est assez bien représentée dans le Siegenien inférieur, dans l’Emsien 
inférieur et dans l’Em sien supérieur de l’A rdenne. Elle a été signalée dans le 
Dévonien inférieur de l’Espagne et de la Rhénanie.

Gîtes : Vireux-Molhain 2 (I. G. 8439, 8633); Vireux-M olhain 51b (I. G. 8633, 
9340) et Rochefort 8650 ( I .  G. 5190).

T r i g e r i a  G a u d r y i  ( Œ h l e r t ) .

PI. II, fig . 7, 8.

1877. Tere brotula Gaudryi Œ h l e r t , Fossiles dévoniens de la Mayenne. ( B u l l ,  de la Soc. 
g é o l . de F rance [3], 5 , p . 593, p i .  X, fig. 8, 8 a .)  (N on Terebratula Gaudryi d’Or- 
bigny, du calcaire carbonifère de Bolivie.)

1885. Centronella Gaudryi Œ h l e r t , Description de deux Centronelles du Dévonien infé­
rieur de l’Ouest de la France. ( B u l l , d e  l a  Soc. d ’é t u d e s  s c i e n t i f i q u e s  d ’A n g e r s , 

p. 3, pi. I, fig. 10 à 19.)
1903. Trigeria Gaudryi K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen Marburg und Herborn 

(Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., XVII B.B., p p . 57, fig. 1 dans le 
texte.)

1907. Rensselaeria confluenlina A . F u c h s , Die unterdevonischen Rensselaerien des 
Rheingebietes. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1903, XXIV, 1907, 
p. 43, pi. 7, fig. 7 à 14; pi. 8, fig. 1 à 14.)

1909 ? Rensselaeria confluenlina S p r i e s t e r s b a c h  et F u c h s , Die Fauna der Remscheider 
Schichten. (A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 58, p. 73.)

1911. Trigeria Gaudryi H e r r m a n n , Ueber eine llnterkoblenzfauna mit Palaeosolen cos­
tatus Sandberger bei W eitpoltshausen. ( Z e i t s c h r i f t  d e r  d e u t s c h e n  g e o l o g i s c h e n  

G e s e l l s c h a f t , 63, Mon. Ber., p. 167.)
1912. Rensselaeria confluenlina A s s e l b e r g h s , Contribution à l’étude du Dévonien infé­

rieur du Grand-Duché de Luxembourg. (A n n . d e  l a  Soc. g é o l . d e  B e l g iq u e , 

XXXIX, Mém., pp. 34, 39, etc.)
1913. Trigeria Gaudryi K e g e l , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A b h a n d l . d e r

K. P R E U S S . GEOL. LANDESANST., N. F., 76, p. 138.)
1913 . Trigeria Gaudryi D i e n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelbacher 

Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg, im Kellerwald. ( J a h r b . d e r  

K. PREUSS. GEOL. LANDESANST., XXXIV, I, 3 , p .  5 8 9 .)

1919. Trigeria Gaudryi V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 455.)

1919. Trigeria Gaudryi R u d . R ic h t e r , Zur Stratigraphie und Tektonik der Œsling- 
Eifel-Mulde. (Cen tra lbla tt  f ü r  M in ., e t c ., 1919, p. 49.)

1921. Rensselaeria (Trigeria) Gaudryi Co w p e r  R eed , Fauna of the Lower Devonian of 
Torquay. (T h e  G eo lo g ic a l  M agazine, LVIII, p . 319.)
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1925. Trigeria Gaudryi W. P a e c k e l m a n n , Beiträge zur Kenntniss des Devons am Bospo­
rus, insbesondere im Bithynien. (A b h a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. 
F., 98, p. 136.)

1930. Trigeria Gaudryi A. R e n a u d , Étude de la faune des calcaires dévoniens de Bois- 
Roux. ( B u l l , d e  l a  Soc. g é o l . e t  m i n é r a l , d e  B r e t a g n e , IX, 1928 [1930], p. 202.) 

? 1930. Trigeria cf. Gaudryi L a v e r d i è r e , Contribution à l’étude des terrains paléozoïques 
dans les Pyrénées occidentales. ( M é m . d e  la  Soc. g é o l . d u  N o r d , X, 2, p. 103, 
pi. VIII, fig. 8 à 11.) Variété ne portant que 25 à 30 plis rayonnants, au lieu 
de 50 à 60 selon Œ hlert.

'Trigeria Gaudryi (Œ hlert) est représentée, dans notre m atériel de la faune de 
W inenne, par un certain  nom bre de valves ventrales et de valves dorsales offrant 
les caractères de l’espèce par leur contour subarrondi, la coquille a tte ignant à la 
fois sa plus g rande la rgeu r et sa plus g rande épaisseur vers son m ilieu; par leur 
o rnem entation, consistant en côtes rayonnantes sim ples, dont le nom bre est assez 
variable : Œ h le rt en m entionne de 55 à 60 sur des échantillons de forte taille; 
les nôtres en portent de 46 à 50 et m êm e plus, m ais leur taille est plus réduite 
que celle de la forme de la Mayenne.

La valve ventrale que nous figurons m esure 11 m illim ètres de longueur et 
11 m illim ètres à sa plus g rande la rgeur; la valve dorsale représentée planche 11, 
figure 8, m esure 12 m illim ètres de longueur et 16 m illim ètres de largeur. Œ h lert 
indique, com m e m esures de la coquille type, 27 m illim ètres de longueur, 30 m il­
lim ètres de la rgeur et 16 m illim ètres d ’épaisseur.

L’espèce existe dans le Siegenien (particulièrem ent dans h* Siegenien supé­
rieur) cl dans l’Em sien de l’A rdenne. Sa présence a été constatée dans le Dévo­
nien inférieur de la G rande-Bretagne, de la Rhénanie, de l’Ouest de la France, 
de l’Asie M ineure et peut-être dans l’infra-dévonien des Pyrénées occidentales, 
m ais sous la form e d ’une variété couverte d ’un nom bre m oindre de côtes rayon­
nantes. Dans l’assise de W inenne, les services d ’exploitation du  Musée l’ont 
recueillie aux gîtes : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633); Vireux-M olhain 51b
G. G. 8633, 8701, 9340); Pondrôm e 2 et 2a (I. G. 8791).

S u p e r f a m i l l e  d e s  S P I R I F E R A C E A  W a a g e n  

F a m i l l e  d e s  SPIRIFER I DAE K i n g .

S o u s -f a m il l e  d e s  S P I R I F E R I N A E  S c h u c h e r t  e i n .  P a e c k e l m a n n .

G e n r e  SPIRIFER S o w e r b y  (largo sensu).
S o u s - g e n r e  S P I R I F E R  S o w e r b y  e m .  P a e c k e lm a n n .

Ce sous-genre com prend, selon M. Paeckelm ann (*), les Spirifères possédant

(*) W. P a e c k e l m a n n , Versucht einer zuzammenfassenden System atik der Spiriferi- 
dae. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M i n . ,  Abh., 67 B.B., Abt. B., I, 1931, p. 28.)
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un sinus el un bourrelet plissés, se d istinguan t par leur line ornem entation  papil- 
leuse, le développem ent norm al de leurs supports dentaires et la présence d ’un  
euseptoïde très net; ils ne porten t pas dé plaque dclthyriale et se rangen t au tour 
du Spirifer striatus (M artin).

Spirifer (Spirifer) daleidensis S t e i n i n g e r .

PI. II,  fig. 14.

1853. Spirifer daleidensis S t e i n i n g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p .  71.
1853. Spirifer canaliferus S c h n u r  [ex parle), Brachiopoden der Eifel. ( P a l a e o n t o g r a - 

p i i i c a , III, p. 206 [ex parte), pi. XXXV, fig. 5e [5a, b, c, d exclusa].)
1857. Spirifer dichotomus Z e i l e r  et W ir t g e n , Vergleichende Uebersicht der Versteine­

rungen in der rheinischen Grauwacke. (V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  d e r  

p r e u s s . R h e in l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , XIV, p. 478.) (Espèce non décrite ni 
figurée, considérée par Kayser, puis par Béclard comme synonyme de Spirifer 
daleidensis.)

1878. Spirifer daleidensis K a y s e r  [ex parte), Dié Fauna der ältesten Devon-Ablagerun­
gen des Harzes. (A b h a n d l . z u r  g e o l . S p e c i a l k a r t e  v o n  P r e u s s e n  u n d  d e n  T h ü ­

r in g i s c h e n  S t a a t e n , II, 4, p. 174, pi. XXXV, fig. 4, 4a, 6, n o n  5, n o n  ? 7.)
1887. Spirifer daleidensis B é c l a r d  (ex parte), Les fossiles coblenziens de Saint-Michel. 

( B u l l , d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l .,  I, Mém., p. 77 [ex parte], pi. III, fig. 8, 9, 10 
[coei, exclus.].) (Exemplaire de l’Emsien supérieur de Grupont, figuré pour 
comparaison.)

1889. Spirifer daleidensis K a y s e r  (ex parte), Die Fauna des Hauptquarzits und der 
Zorger Schiefer des Unterharzes. ( A b h a n d l . d e r  K .  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  

N. F., 1, pp. 27 et 84, pi. 16, fig. 10; n o n  pi. I, fig. 5, 6; n o n  pi. X, fig. 11.)
1891. Spirifer daleidensis F o l l m a n n , Ueber die unterdevonischen Schichten bei Coblenz.

( P r o g r a m m  d e s  k ö n ig l ic h e n  G y m n a s iu m s  z u  C o b l e n z , 1891, p p .  14 e t  29.)
1895. Spirifer daleidensis B é c l a r d  (ex parte), Les Spirifères du Coblenzien belge. ( B u l l ,  

d e  LA Soc. BELGE d e  G é o l . ,  IX, Mém., p. 219, pi. XII, fig. i ,  la, 2, 3, 3a, 3b, 
I, II, [coei, exclus.]-, fig. III =  Spirifer Jauberti; fig. 4, 6, 6a, 7 =  Spirifer soli­
tarius; fig. 5 =  Spirifer Bischofi.)

1900. Spirifer daleidensis S c u p i n  (ex parle), Die Spiriferen Deutschlands. ( P a l a e o n t o l o -

G isc H E  A bhandlungen , N. F., IV, 3, p. 75  [ex parte], pi. VII, f ig . 10.) (L’auteur, 
acceptant la conception de l’espèce selon Béclard, lui attribue une extension ver­
ticale qu’elle ne possède pas.)

1901. Spirifera daleidensis W h i d b o r n e , Devonian fossils from Devonshire. ( T h e  G e o l o ­

g ic a l  M a g a z in e , XXVIII, p. 531, pi. 17, fig. 6.)
1903. Spirifer daleidensis K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen Marburg und Herborn

(Nassau). ( N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  Min., e t c . ,  B.B. XVII, p. 53.)
1904. Spirifer daleidensis D r e v e r m a n n , Die Fauna der Siegener Schichten von Sei­

f e n ,  e t c .  (P ALAEONTOGRAPHiCA, L, p .  251, t e x t e  e t  n o t e  i n f r a p a g i n a l e ,  d a n s  l a  

d i s c u s s i o n  d u  Spirifer solitarius.)
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1910. Spirifer daleidensis M a i l l i e u x , Contribution à l ’étude de la faune du Dévonien 
de Belgique. Première note sur les Spirifères. ( B u l l , d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l . ,  

XXIII, 1909 [1910], p. 363, fig. 26, 26a, 27.)
? 1911. Spirifer Jouberti F r e c h  (in v o n  R i c h t h o f e n , China, p. 20, pi. V, fig. 7). N o n  

Œ hlert et Davoust 1879.)
1912. Spirifer daleidensis F. H e r r m a n n , Das hercynische Unterdevon bei Marburg. 

( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t .,  XXXIII, I, 2, p. 327.)
1912. Spirifer daleidensis L e i d h o l d , Die Quarzite von Berlé in Luxemburg, ihre Verbrei­

tung im stratigraphische Stellung. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in . ,  e t c . ,  B.B.
XXXVI, p. 359.)

1913. Spirifer daleidensis P. D i e n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelba­
cher Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. ( J a h r b . 
d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  XXXIV, I, 3, p. 578, pi. 17, fig. 17 et 18.)

1915. Spirifer daleidensis S p r i e s t e r s b a c h , Neue oder wenig bekannte Versteinerungen 
aus dem rheinischen Devon, etc. ( A b iia n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  

N. F., 80, p. 15, fig. 6.)
1919. Spirifer daleidensis V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­

rheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916,
XXXVII, II, 3, 1919, p. 432, pi. 17, fig. 9, 10.)

1921. Sjririfer daleidensis M a i l l i e u x , The Palaeozoic Formations of the Southern Part 
of the Dinant Basin. ( G e o l o g i s t s ’ A s s o c i a t i o n , London, 1921, p .  13.)

1921. Spirifer daleidensis D a h m e r , Die Fauna des Oberharzer Kahlebergsandsteins, II.
(J a h r b . d er  p r e u s s . g e o l . L a n desan st . f ü r  1919, X L , II, 1921, p . 285, p i .  15, 
f ig .  13.)

1922. Spirifer daleidensis M a i l l i e u x , Terrains, roches et fossiles de la Belgique, fig. 27.
1924. Spirifer daleidensis M a i l l i e u x , Remarques sur certaines couches de la tranchée

du chemin de fer entre Pondrôme et Gedinne. ( B u l l , d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l . ,  

XXXIV, p. 65.)
1925. Spirifer daleidensis M a i l l i e u x , Étude du Dévonien du bord sud du bassin de

Dinant. ( B u l l , d e  l a  S o c . g é o l . e t  m i n é r a l , d e  B r e t a g n e , 1925, p .  144.)
N o n  1879. Spirifer Jouberti Œ h l e r t  et D a v o u s t , Sur le Dévonien de la Sarthe. ( B u l l ,

d e  la  Soc. g é o l . d e  F r a n c e  [3], VII, p. 709, pi. XIV, fig. 5, 5a.) (Espèce auto­
nome.)

N o n  1895. Spirifer daleidensis K a y s e r , Sur une faune du sommet de la série rhénane
à Pepinster, Goé et Tilff. (A n n . d e  l a  S o c . g é o l  d e  B e l g i q u e , XXII, p. 204, pi. Ul,
fig. 13 et 14.) N o n  Steininger. ( A s s e l b e r g h s  a établi qu’il s’agit de Spirifer parce- 
furcalus Spriestersbach : cf. La Faune de la Grauwacke de Rouillon. [ M é m . d u  

M u s é e  r o y a l  d ’H i s t o i r e  n a t u r e l l e  d e  B e l g i q u e , 33, 1923, p. 30.])
N o n  1910. Spirifer daleidensis mut. Jouberti M a i l l i e u x ,  Première note sur les Spirifères. 

( B u l l ,  d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l ., XXIII, 1909 [1910], p. 366.) (= Spirifer parce- 
furcatus Spriestersbach.)

L’espèce n ’est représentée, ju sq u ’ici, dans nos séries de l’assise de W inenne, 
que par l’em preinte externe d ’une valve ventrale, dont les caractères sont très 
nets : elle est reconnaissable à ses cotes rayonnantes, assez fortes, arrondies, se
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dichotom isant vers le fron t; certaines côtes rayonnantes sont disposées en  fais­
ceaux; le sinus est orné de quelques côtes rayonnantes égalem ent dichotom es.

Spirifer  (Spirifer) daleidensis ne para ît pas avoir dépassé les lim ites de l’Em ­
sien moyen et supérieur; il a été signalé dans le Koblenzquarzit par Viëtor, dans le 
quartzite de Berlé par Leidliold et dans les assises de W inenne et de Hierges par 
nous-m êm e. C’est une form e qui semble propre au Dévonien ardu ino-rhénan  et 
b ritann ique.

G îte  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8633).

S o u s - g e n r e  h y s t e r o l i t e s  S c h l o t h e i m .

Ce sous-genre em brasse les espèces du groupe du  Spirifer hystericus  (Schlot- 
heim ). Comme nous l’avons fait observer plus avant, le nom  n ’est pas très heu­
reusem ent choisi, car c’est à une espèce du groupe des Dalm anellacées q u ’il a 
été p rim itivem ent appliqué, bien q u ’il n ’ait pas été m ain tenu  à cette fin dans la 
suite.

Spirifer (Hysterolites) montanus S p r i e s t e r s b a c h .

PI. II, fig. 9, 9a. 10.

1910. Spirifer suhcuspidalus M a il l ie u x , Note sur la faune des roches rouges de W inenne.
(H u l l , de la S o c . belge de G é o l ., e t c ., XXIV, p . 352 .) N on Schnur 1853.

1925. Spirifer montanus S p r ie s t e r s b a c h , Die Überkoblenzschichten des Bergischen 
Landes und Sauerlandes. ( J a h r b . d er  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1924, XLV, 
1925, p. 437, pi. 17, fig. 2.)

Nous avons rapporté , en 1910, au Spirifer subcuspidatus , une form e très 
proche voisine par son aspect général et par l’aplatissem ent du bourrelet et le 
peu de p rofondeur du sinus. A vrai dire, nous la considérions p lu tô t com m e une 
des nom breuses variétés de cette espèce très polym orphe. M. Spriestersbach a 
décrit, en 1925, sous le nom  de Spirifer montanus,  une form e des O berkoblenz­
schichten de M arienheide q u ’il rapproche du Spirifer subcuspidatus  var. humilis  
Scupin O  et qui, de m êm e que cette variété, s’écarte surtout du Spirifer subcuspi­
datus type par son aréa m oins élevée, son sinus et son bourrelet plus larges. Le 
contour du Spirifer montanus  est trapézoïdal; les côtes rayonnantes sont plus 
fortes et en plus petit nom bre que chez Spirifer humilis;  Spriestersbach en accuse 
16 de chaque côté du sinus ou du  bourrelet, ce qui est égalem ent à peu près le 
nom bre des côtes rayonnantes latérales de nos exem plaires, ce nom bre variant 
d ’ailleurs avec les individus; la valve dorsale du Spirifer montanus  est très plate. 
Tous ces caractères s’observent sur les exem plaires de l’assise de W inenne; la 
valve ventrale que nous avons figurée (pi. II, fig. 9, 9a) est un peu déform ée

( ')  S c u p in , Die Spiriferen Deutschlands. (P a la eo n to lo g isc h e  A bhandlungen , VIII, 3, 
p. 18, pi. I, fig. 12a-c.)
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latéralem ent, de sorte que son sinus, écrasé, paraît m oins large q u ’il ne l’est en 
réalité et que ses supports dentaires paraissent m oins divergents que ceux de 
Spirifer montanus,  m ais cette différence n ’est q u ’apparente et n ’existe pas sur 
les exem plaires non déform és par com pression.

L’espèce a été recueillie par les services d ’exploration du Musée, aux gîtes 
Kochefort 8650 (I. G. 5190); Vireux-M olhain 2 (I. (!. 8633); Vireux-M olhain 4 
(I. G. 8439) et Marche 6 (I. G. 8284).

Spirifer (Hysterolites) ignoratus M a u r e r .

PI. II, fig. 13.

1883. Spirifer ignoratus M a u r e r , Vortrag über das rheinische Unterdevon. ( Z e i t s c h r i f t  

DER DEUTSCHEN GEOLOGISCHEN G ESELLSCH A FT, XXXV. p. 635.) L’auteur dénomme, 
sans la figurer et en la décrivant très sommairement, une forme des Chondri- 
tenschichten et du Coblenzquarzit.

1886. Spirifer ignoratus M a u r e r , Die Fauna des rechtsrheinischen Unterdevon aus mei­
ner Sammlung zum Nachweis der Gliederung, pp. 22, 27, 30.

1889. Spirifer ignoratus M a u r e r , Palaeontologische Studien im Gebiet des rheinischen 
Devon. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., 1889, II, p. 169, pi. III, fig. 1 à 4.) 

1891. S ¡nrifer ignoratus F ollm ann , Ueber die unterdevonischen Schichten bei Coblenz. 
( P ro gram m  des kö n ig lic h en  G y m n a siu m s  z u  C o b l e n z , 1891, pp. 13, 20, 23, 24 
[Coblenzquarzit], 24 [Chondritenschichten], 21, 26 et 27 [Oberkoblenzschichten]; 
p. 38, fig. 5.)

1895. Spirifer cullrijugatus B éclard  [ex parte). Les Spirifères du Coblenzien belge. 
(B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., IX, Mèm., pp. 191, 192.) L’auteur cite Spirifer 
ignoratus dans la synonymie du Spirifer cullrijugatus; ces deux espèces diffè­
rent cependant par des caractères importants, mais Béclard s ’est basé sur cer­
tains rapprochements faits entre elles par Maurer, puis par Follmann.

1895. Spirifer ignoratus B éc la r d , Catalogue synonymique et critique des Spirifères du 
Dévonien inférieur. (B u l l , de la S o c . belge  de G é o l ., IX, Mém., p. 272.) L’auteur 
indique l’espèce comme synonyme du Spirifer cullrijugatus.

1900. Spirifer carinatus var. ignorata S c u p in , Die Spiriferen Deutschlands. (P a laeonto­
l o g is c h e  A bhandlungen , VIII, 3, p .  29, pi. XXXV, f ig .  9.)

1910. Spirifer carinatus var. ignorata M a il l ie u x , Contribution à l’étude de la faune du 
Dévonien de Belgique. Première note sur les Spirifères. (B u l l , de la S o c . belge 
de g é o l ., XXIII, 1909 [1910], p . 335.)

1929. Spirifer ignoratus D a iim e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger 
Sattels am Sudwestrand der Lahnmulde. (Ja h r b . d er  p r e u s s . geo l  L an desan st ., 
L, pp. 207, 208.)

N on 1930. Spirifer carinatus M a r th a  W o l f ., Alter und Entstehung des W ald-Erbacher 
Roteisensteins, etc. (A bh an dl. d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 123, p. 72.) 
L’auteur considère la forme ignoratus comme synonyme du Spirifer carinatus; 
en réalité, les deux espèces sont fort voisines et sont unies par certaines formes 
de passage qu’il est peu aisé d ’attribuer à l ’une ou à l ’autre. Toutefois, Spirifer 
ignoratus est plus long proportionnellement à sa largeur que Spirifer carinatus;
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sa ligne cardinale est plus courte, ce qui donne au contour de la coquille un 
aspect différent; son sinus est plus large, son bourrelet moins saillant et plus 
arrondi; enfin, ses supports dentaires sont plus puissants et plus allongés.

L’espèce n ’est représentée, dans nos séries de l’assise de W inenne, que par 
l’em preinte externe d ’une valve ventrale, dont nous avons figuré le m oulage a rti­
ficiel et que nous avons ainsi identifiée à cause de son contour et de la form e 
de son sinus.

G î t e  : Vireux-M olhain 4 (I. G. 9386).

S o u s - g e n r e  A C R O S P I R I F E R  H e l m b r e c h t  e t  W e d e k in d  e m e n d .  M a i l l i e u x .

Ce sous-genre renferm e toutes les formes alliées au Spirifer primaevus  Stei­
n inger et au Spirifer Pellico de Verneuil et d ’Archiac.

Spirifer (Acrospirifer) arduennensis S c h n u r .

1853. Spirifer arduennensis S c h n u r  (ex parte), Eifel Brachiopoden. (P a l a eo n to g r a ph ic a , 
III, p. 199, pi. X, fig. 3a-e, non pi. XVII, fig. 2a-e.)

1853. Spirifera antiqua S t e in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p . 73 . Nous 
adoptons ici le point de vue de Kayser (1889) et de Béclard (1895).

1856. Spirifer macropterus var. microptera G. et F. S a n d b e r g e r , Die Versteinerungen 
des rheinischen Schichtensystems in Nassau. (Wiesbaden 1850-1856, p. 317, 
pi. XXXII, fig. 3.)

1860. Spirifer arduennensis G o s s e l e t , Observations sur les terrains prim aires de la 
Belgique et du Nord de la France. (B u l l , de la Soc. géo l  de F rance [2], XVIII, 
p. 30.)

1871. Sjnrifer arduennensis Q u e n s t e d t , Petrefaktenkunde Deutschlands. Brachiopoden, 
p. 482, pi. 53, fig. 40.

1871. Spirifer arduennensis K a y s e r , Studien aus dem Gebiete des rheinischen Devon, 
II. ( Z e i t s c h r i f t  d e r  d e u t s c h e n  g e o l o g i s c h e n  G e s e l l s c h a f t , XXIII, p .  316.)

1877. Sjnrifer arduennensis B a r r o i s , Le Dévonien de la rade de Brest. (A n n . d e  l a  S o c .

g é o l . d u  N o r d , IV, p . 76 .)

1878. Sjnrifer sp. K a y s e r , Die Fauna der ältesten Devonablagerungen des Harzes.
(A bh a n d l . z u r  g e o l . S pe c ia l k a r t e  von P r e u s s e n  und den T h ü r in g is c h e n  S taaten , 
II, 4, pi. XXII, fig. 5, 6.)

1880. Sjnrifer arduennensis G o s s e l e t , Esquisse géologique d u  Nord de la France, etc., 
I, pi. 2, fig. 25.

1886. Spirifer arduennensis G o s s e l e t , Tableau de la faune coblenzienne. (A n n . de l a  S o c . 
g é o l . du N o r d , XIII, p . 292.)

1888. Spirifer arduennensis G o s s e l e t , L’Ardenne, p. 373.
1889. Spirifer arduennensis K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger

Schiefer. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 1, pp. 33, 76, 99,
pi. II, fig. 1 à 4; pi. IX, fig. 3; pi. XII, fig. 5; pi. XVI, fig. 1 à 9.)
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1889. Spirifer speciosus var. decemplicalus F. S a n d b erg er , Ueber die Entwicklung der 
unteren Abteilung des devonischen Systems in Nassau. (J a h r b u c h  des N a s- 
s a u is c h e n  V e r e in s  f ü r  N a t u r k u n d e , XLII, p . 104, p i .  3 , fig. 1-1 b.)

1891. Spirifer arduennensis F ollm ann , Ueber die unterdevonischen Schichten von 
Coblenz. (P r o g r a m m  des  kö n ig lic h en  G y m n a siu m s  z u  C o b l e n z , pp. 10, 13 et suiv.) 
L’espèce est signalée dans les untere Koblenzschichten, le Koblenzquarzit et 
les obere Koblenzschichten.

1895. Sjnrifer arduennensis B éc la r d , Les Spirifères du Coblenzien belge. (B u l l , de la 
Soc. belge  de G é o l ., IX, Mém., p. 177, pi. XII, fig. 1 à  7.)

1895. Spirifer arduennensis B éc la r d , Catalogue synonymique et critique des Spirifères 
du Dévonien inférieur. (B u l l , de la S o c . belge  de G é o l ., IX, Mém., p. 263.)

1897. Spirifer arduennensis B e u s h a u s e n , Die Fauna des Hauptquarzits am Acker-Bruch­
berge. (J a h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1896, XVII, 1897, p. 290.)

1897. Spirifer arduennensis F r e c h , Lethaea geognostica, pp. 148, 153 et suiv.
1899. Spirifer arduennensis F u c h s , Das Unterdevon der Loreleigegend. (Wiesbaden 1899,

pp. 13, 14 et suiv.)
1900. Sjnrifer arduennensis S c u p in , Die Spiriferen Deutschlands. (P a la eo n to lo g isc h e

A bhandlungen , VIII, 3, p. 90.)
1902. Spirifer arduennensis D re v er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von

Oberstadtfeld bei Daun in der Eifel. (P a la eo n to g r a ph ic a , XLIX, p . 95 .)

1903. Spirifer arduennensis K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Her­
born (N a ssa u ) . (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., B .B . XVII, p . 55.)

1908. Spirifer arduennensis G ü r ic h , Die Leitfossilien, II, Devon, p . 133.

1909. Spirifer arduennensis D o h m , Mitteilungen über eine neue Fundstelle unterdevo­
nischer Versteinerungen im Kreise Daun. (V e r h a n d l . des n a t u r h is t . V e r e in s  
d e r  P r e u s s . R heinlande und  W e s t f a l e n s , 66, p .  164.)

1910. Spirifer arduennensis M a il l ie u x , Première note sur les Spirifères. (B u l l , de la

Soc. belge de G é o l ., XXIII, 1909 [1910], p. 355, fig. 21, 22, 23, 23a.)
1910. Sjnrifer arduennensis A ssm ann , Die Fauna der Erbsloch-Grauwacke bei Densberg 

im Kellerwald. (Ja h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., XXXI, I, p. 143.)
1910. Sjnrifer arduennensis M a il l ie u x , Remarques sur la faune et l’horizon stratigra- 

phique de quelques gîtes fossilifères infradévoniens. (B u l l , de la S o c . belge de 
Géol., XXIV, Mém., pp. 211, 213, 216.)

1912. Spirifer arduennensis L ie b r e c h t , Beiträge zur Geologie und Palaeontologie des 
Gebietes um den Dreiherrnstein, etc. (Ja h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst. 
für 1911, XXXII, I, 1912, p. 461.)

1912. Sjnrifer arduennensis A s s e l b e r g h s , Contribution à  l’étude du Dévonien inférieur 
d u  Grand-Duché d e  Luxembourg. (A nn . de la S o c . g é o l . de B elg iq u e , XXXIX, 
Mém., p. M. 99, etc.)

1912. Spirifer arduennensis L e id h o l d , Die Quarzite von Berlé in Luxemburg, ihre Ver­
breitung und stratigraphische Stellung. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., B .B . XXXVI, 
pp. 364, 367.)

1913. Sjnrifer arduennensis P. D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michel­
bacher Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im  Kellerwald. ( J a h r b . 
DER K. P R E U S S . GEOL. LANDESANST., XXXIV, I, p. 573.)
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1915. Spirifer arduennensis D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten von Man­
deln bei Dillenburg. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  XXXVI, I,
p. 228.)

1916. Spirifer arduennensis V i ë t o r , Ueber den Koblenzquarzit an der unteren Lahn,
der Mosel und in der Eifel. Marburg, 1916, pp. 52, 61.

1918. Spirifer arduennensis V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und
rechtsrheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916, 
XXXVII, II, 1918, p. 422.)

1919. Spirifer arduennensis R .  et E. R i c h t e r , Ueber zwei gesteinsbildende Spirifer-
Arten des W etteldorfer Sandsteins. ( J a h r b . d e s  N a s s a u i s c h e n  V e r e i n s  f ü r  

N a t u r k u n d e , 72, p. 27.)
1919. Spirifer sp. aff. arduennensis D a h m e r , Zwei neue Vorkommen von Unterkoblenz­

schichten im hessischen Hinterland. ( J a h r b . d e s  N a s s a u i s c h e n  V e r e i n s  f ü r  

N a t u r k u n d e , 72, p. 18.)
1921. Spirifer arduennensis A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur du Cercle de Malmedy. 

(H u l l , d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l . ,  X X X I ,  p p .  144, 145.)
1921. Spirifer arduennensis M a i l l i e u x , The palaeozoic Formations of the southern Part

of the Dinant Basin. ( G e o l o g i s t s ’ A s s o c i a t i o n , London, 1921, pp. 12, 13.)
1922. Spirifer arduennensis M a i l l i e u x , Terrains, roches et fossiles de la Belgique, fig. 25.
1923. Spirifer arduennensis A s s e l b e r g h s , L a  f a u n e  d e  la  g r a u w a c k e  d e  R o u i l lo n .  (M é m .

d u  M u s é e  r o y a l  d ’H i s t o i r e  n a t u r e l l e  d e  B e l g i q u e , 33, p. 29.)
1925. Sjnrifer arduennensis D a h m e r , Die Fauna der Sphaerosideritschiefer der Lahn­

mulde, etc. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  XLVI, p. 44.)
1925. Spirifer arduennensis M a i l l i e u x , Étude du Dévonien du bord sud du bassin de 

Dinant. ( B u l l , d e  l a  S o c . g é o l . e t  m i n é r a l , d e  B r e t a g n e , 1925, p p .  137, 141, 
144.)

1929. Spirifer arduennensis D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger
Sattels am Südwestrand der Lahnmulde. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t .,  

L, p. 204.)
1930. Sjnrifer arduennensis L a v e r d i è r e , Contribution à l’étude des terrains paléozo'iques

dans les Pyrénées occidentales. ( M é m . d e  l a  S o c . g é o l . d u  N o r d , X, 2 , p p .  10, 
12, 19, 36, 42, 44, 100, pi. V, fig. 13.)

1930. Sjnrifer arduennensis M a r t h a  W o l f , Alter und Entstehung des W ald-Erbacher 
Roteisensteins, etc. (A b h a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 123, p. 71.)

Spirifer arduennensis  Schnur a été recueilli aux gîtes Vireux-Molain 2 
(I. (1. 8439, 8633) et Gouvin 13 (I. G. 8254). Nous n ’y avons récolté que des val­
ves ventrales, scius form e de moules internes, reconnaissables à leur taille rela­
tivem ent faible, leurs ailes écbancrées aux extrém ités et se poursu ivan t en 
éperons, la form e bom bée de la valve et son ornem entation , ainsi que ses 
im pressions m usculaires saillantes au m oule interne et ses supports dentaires 
épaissis.

C’est surtout une espèce de l’A rdenne et de la R hénanie; dans l’Ardenne, on 
la trouve depuis le H unsrückien supérieur ju sque  dans l’Em sien supérieur. Long­
temps considérée com m e ne dépassant pas les lim ites de l’Em sien supérieur, cette

4
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forme possède, en réalité, une extension verticale considérable, ca r l’étude de sa 
b iostratigraphie nous la m ontre sans in terrup tion  dans la grauw acke de Peti- 
gny (Sg3), dans la grauw acke de Pesche (E m la), dans le grès de Vireux (E m lb), 
dans les grès et schistes de W inenne (Em2) et dans la grauw acke inférieure de 
Hierges (Em3).

Spirifer (Acrospirlfer) paradoxus ( S o i i l o t i i e i m ) .

1813. Terebralulites (Hysterolites) paradoxus S c h l o t h e i m , i n  L e o n h a r d , Taschenbuch f ü r  

Mineralogie, VII, p. 28, pi. II, fig. 6.
1820. Hysterolites paradoxus S c h l o t h e i m , Die Petrefactenkunde, I, p. 249.
? 1850. Spirifer macropterus de V e r n e u il , Tableau des fossiles de la Sarthe. (B u l l , de 

la Soc. GÉOL. de F rance [2], VII, p .  781 .) Forme douteuse.
1852. Spirifer paradoxus Q u e n s t e d t , Handbuch der Petrefaktenkunde, première édition,

p. 478, pi. 38, fig. 18.
1853. Spirifera macroptera S te in in o e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 71. 
1853. Spirifer paradoxus S c h n u r , Eifel Brachiopoden. (P alaeontoc.r a p h ic a , III, p. 30,

pi. XVII, fig. 1 a-d.)
1853. Spirifer arduennensis S c h n u r  (ex parte), Loc. c it ., p i .  XVII, f ig . 2a-d. (N on Spi­

rifer arduennensis S c h n u r . )  Il s ’a g i t  ic i d ’u n  je u n e  in d iv id u  d u  Spirifer para­
doxus.

1855. S/nrifer paradoxus de V e r n e u il  et B a r ra n d e , Description des fossiles trouvés dans 
les terrains silurien et dévonien d ’Almaden, d ’une partie de la Sierra Morena et 
des montagnes de Tolède. (B u l l , de la Soc. g é o l . de F rance [2], XII, p . 1016.)

1855. Spirifer macropterus d e  V e r n e u i l  et B a r r a n d e . L o c . c i t . ,  p. 1016.
? 1855. Spirifer macropterus d e  V e r n e u i l , in H é b e r t , Quelques renseignements nouveaux 

sur la constitution géologique de l ’Ardenne française. ( B u l l , d e  l a  S o c . g é o l . d e  

F r a n c e  [2], XII, pp. 1174 et 1185.) Forme très douteuse.
1856. Spirifer macropterus G. et F. S a n d b e r g e r  (ex parte), Die Versteinerungen des

rheinischen Schichtensystems in Nassau, 1850-1856, pi. XXXII, fig. 1 (coei, 
exclus.)

? 1861. Spirifer macropterus G o s s e l e t , Observations sur les terrains prim aires de la Bel­
gique et du Nord de la France. (B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance [2], XVIII, 
p. 30.)

1861. Spirifer Pellico var. B u r e a u , Observations sur le terrain dévonien de la Basse-Loire. 
(B u l l , de l a  S o c . g é o l . de F rance [2], XVIII, p . 338 .) L’auteur fait rem arquer 
que la forme d ’Erbray n ’est pas le Spirifer Pellico typique, mais qu’elle s ’en 
distingue par des côtes rayonnantes plus nombreuses.

1864. Spirifer macropterus de V e r n e u il , Note sur les fossiles recueillis en 1865 par M. de 
Tchihatcheff aux environs de Constantinople. (B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance

[2], XXI, p. 150.)
1864. Spirifer paradoxus d e  V e r n e u i l , L o c . c i t . ,  p .  150. (Mentionne Spirifer paradoxus 

Schlotheim comme synonyme de Spirifer macropterus Goldfuss.)
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1864. Spirifera speciosa ? D a v id s o n , British Fossil Brachiopoda. Devon. ( P a l a e o n t o g r a - 

p h i c a l  S o c i e t y , p. 29, pi. 8, fig. 11 et 13 [12 exclusâ].) Rangé par Beushausen dans 
la synonymie du Spirifer paradoxus. N o n  Spirifer speciosus Schlotheim.

1864. Spirifer macropterus d e  T c h i i i a t c h e f f , Le Bosphore et Constantinople, pp. 484 et 
495.

1867. Spirifer Pellico ? d ’A r c h i a c  et d e  V e r n e u i l , Sur la faune dévonienne des rives du 
Bosphore. (C o m p t e s  r e n d u s  A c a d . d e s  Sc., Paris, LXIV, p. 1219.) N o n  Sjnrifer 
Pellico.

1869. Spirifer Pellico ? d’A r c h ia c  et  de V e r n e u il , in T c h iiia t c h e f f , Asie Mineure. 
(P a l éo n to l o g ie , p p .  19 e t  477.) N on Spirifer Pellico.

1871. Spirifer paradoxus Q u e n s t e d t , Petrefaktenkunde Deutschlands. Brachiopoden, 
p. 480, pi. 52, fig. 14, 35 à 39, 41 et 42c [coei, exclus.).

1871. Spirifer paradoxus [Spirifer macropterus) K a y s e r , Studien aus dem Gebiete des 
rheinischen Devon. II. Die devonischen Bildungen der Eifel. ( Z e i t s c h r i f t  d e r  

d e u t s c h e n  g e o l o g i s c h e n  G e s e l l s c h a f t , XXIII, p p .  316 et 319.)
1876. Spirifer macropterus (Spirifer paradoxus) F. A. R o e m e r , Lethaea geognostica,

pi. 23, fig. 13.
1877. Spirifer Pellico B a r r o i s , Note sur le Dévonien de la rade de Brest. ( A n n . d e  l a

Soc. g é o l . d u  N o r d , IV, p. 73.) C’est Spirifer paradoxus d’après l’auteur lui- 
même.

1880. Spirifer paradoxus =  Spirifer macropterus G o s s e l e t , Esquisse géologique du Nord 
de la France et des contrées voisines. I. Terrains primaires, p. 75, pi. II, fig. 24. 

? 1881. Spirifer macropterus K a y s e r , Ueber das Alter des Hauptquarzits der Nieder 
Schiefer und der Kahleberger Sandsteins im Harz, etc. ( Z e i t s c h r i f t  d e r  d e u t ­

s c h e n  GEOLOGISCHEN G ESELLSCH A FT, XXXIII, p p .  619, 621, 622.)
1882. Sjnrifer j)aradoxus B a r r o i s , Recherches sur les terrains anciens des Asturies et de 

la Galicie. ( M é m . d e  l a  S o c . g é o l . d u  N o r d , 2, 1, p. 248, pi. X, fig. 1.)
1882. Sjnrifer paradoxus F o l l m a n n , Die unterdevonischen Schichten von Olkenbach.

( V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  d e r  P r e u s s . R h e in l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , 

XXXIX, p. 42.)
1883. Spirifer paradoxus G o s s e l e t , Compte rendu de la réunion de la Société géologique

de France à Charleville et à Givet. (B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance [3], XI, 
p . 683.)

1884. Sjnrifer jiaradoxus B e u s h a u s e n , Beiträge zur Kenntniss des Oberharzer Spiriferen-
sandsteins und seiner Fauna. (A b h a n d l . z u r  g e o l . S p e c i a l k a r t e  v o n  P r e u s s e n  

u n d  d en  T h ü r i n g i s c h e n  S t a a t e n , 6, 1, p. 118, pi. 6, fig. 19.)
? 1885. Spirifer paradoxus G o s s e l e t , Note sur le Taunusien dans le bassin du Luxem­

bourg et particulièrement dans le golfe de Charleville. (A n n . d e  l a  S o c . g é o l . 

d u  N o r d , XII, p. 338, note 1.)
1885. Spirifer paradoxus Q u e n s t e d t , Handbuch der Petrefaktenkunde, troisième édition,

p. 727, pi. 56, fig. 20, 21.)
1886. Spirifer jjaradoxus G o s s e l e t  [ex parle), Tableau de la faune coblenzienne. (A n n .

de la Soc. g é o l . du N o r d , XIII, p . 298, grauwacke de Hierges [coei, exclus.].)
1888. Spirifer paradoxus G o s s e l e t  [ex parte), L’Ardenne, p. 374 (n o n  pp. 323, 350).
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1889. Spirifer paradoxus K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger Schiefer 
des Unterharzes. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 1, pp. 28, 
32, 67, pi. II, fig. 6, 7; pi. XV, fig. 1, 2.)

1889. Spirifer Pellicoi Œ i il e r t , Sur le Dévonien des environs d ’Angers. (B u l l , de la 
Soc. g é o l . de F rance [3], XVII, p. 778, fig. 2a-d.) N on de Verneuil et d ’Archiac. 

1889. Spirifer paradoxus (macropterus) F. S an dberger  (ex parte), Ueber die Entwickelung 
der unteren Abtheilung des devonischen Systems in Nassau, pp. 32, 33, 35 (coei, 
exclus.).

1895. Spirifer paradoxus B éclard  (ex parte), Les Spirifères d u  Coblenzien belge. (B u l l ,
de la Soc. belge  de G é o l ., IX, Mém., p. 199 [ex parte), pi. XIV, fig. I, IIa-d, III,
4 et 6 [coei, exclus.].)

1895. Spirifer paradoxus B éclard  (ex parte), Catalogue synonvmique et critique des Spi­
rifères du Dévonien inférieur. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., IX, Mém., 
p. 277.)

1910. Spirifer paradoxus M a il l ie u x , Contribution à l’étude de la faune du Dévonien de 
Belgique. Première note sur les Spirifères. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., e t c ., 
XXIII, Mém., 1909 [1910], p. 348, fig. 18.)

1912. Spirifer paradoxus L ie b r e c h t , Beiträge zur Geologie und Palaeontologie des
Gebietes um den Dreiherrnstein, etc. ( J a h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st .
für 1911, XXXII, I, p. 461.)

1915. Sjñrifer paradoxus D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten von Man­
deln bei Dillenburg. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., XXXVI, I, 1,
p. 226.)

1921. Spirifer paradoxus M a il l ie u x , The Palaeozoic Formations of the Southern Part of
the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s s o c ia t io n , London, 1921, p. 14.)

1922. Spirifer paradoxus M a il l ie u x , Terrains, roches et fossiles de la Belgique, p. 48,
fig. 28.

1923. Spirifer paradoxus D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am Nord­
westrand der Dillmulde. ( J a h r b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st. für 1921, XLII, 
2, 1923, p. 669.)

1925. Spirifer paradoxus D a h m e r , Die Fauna der Sphaerosideritschiefer der Lahn­
mulde, etc. (Ja h r b . der  p r e u s s . g e o l . L andesanst ., X L V I , p . 37.)

1925. Sjnrifer paradoxus M a il l ie u x , Étude du Dévonien du bord sud du bassin de Dinant.
(B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B reta g n e , 1925, p . 144.)

1928. Sjnrifer paradoxus D a h m e r , W aren Hunsrück und Taunus zur Zeit der Wende 
Unterdevon-Mitteldevon Land ? ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XLIX, 
p. 1154.)

1928. Sjnrifer paradoxus D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger 
Sattels am Sudwestrand der Lahnmulde. (Ja iir b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st., 
L, p. 207.)

1928. Sjnrifer paradoxus P én ea u , É tu d e s  s t r a t i g r a p h i q u e s  e t  p a lé o n to lo g iq u e s  d a n s  le
Sud-Est du massif armoricain. (B u l l , de la S o c . d es S cien c es  n a t u r e l l e s  de 
l ’O u e s t  de la F rance [4], VIII, p . 240 .)

1929. Sjnrifer paradoxus D. L e M a ît r e , La faune des couches à Spirifer cullrijugatus k
Fourmies. (A nn. de la S o c . g é o l . du  N o r d , h i v ,  p .  64.)
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1930. Spirifer paradoxus W. L a v e r d iè r e , Contribution à l’étude des terrains paléozoï- 
ques dans les Pyrénées occidentales. (M é m . de la S o c . g é o l . du  N o r d , X, 2, 
pp. 99, etc., pi. V, fig. 1, 3, 6, 10, 11.)

N on 1850. Spirifer pollens F . A . R o e m e r , Beiträge zur Kenntniss des Nordwestlichen 
Harzgebirges. (P ala eo n to g r a ph ic a , III, p. 58, pi. IX, fig. 10.)

N on 1860. Spirifer macropterus (paradoxus) G o s s e l e t , Mémoire sur les terrains pri­
maires de la Belgique, pp. 25, 143. (= Spirifer Pellico de Vern. et d ’Arch.)

? N on 1865. Spirifer macropterus F. A. R o e m e r , Ueber die Auffindung devonischer Ver­
steinerungen auf dem Ostabhange des Altvater-Gebirges. (Z e it s c h r if t  der  
DEUTSCHEN GEOLOGISCHEN G ESELLSCH A FT, XVII, p. 592, pi. XVII, fig. 6.)

? N on 1874. Spirifer macropterus A nd ra e , Steinkern eines Brachiopoden von Neu-Sud- 
Wales. (V e r iia n d l . des  n a t u r h is t . V e r e in s  der  P r e u s s . B heinlande  und  W e s t ­
fa len s , XXXI, p. 133, etc.) Forme très douteuse, de Sydney (Australie).

N on 1876, Spirifer paradoxus de K ö n in c k , Notice sur quelques fossiles recueillis par 
Dewalque dans le système gedinnien de Dumont. (A nn. de la S o c . g é o l . de B e l ­
g iq u e , III, p. 42.)

Nous n ’avons rien à m odifier à la diagnose que nous avons donnée de celte 
espèce en 1910 (*) et à laquelle nous renvoyons le lecteur. Le Spirifer Pellico est 
la form e dont elle se rapproche le plus, m ais elle s’en écarte par son sinus plus 
large, par ses ailes plus allongées et par ses cotes rayonnantes m oins p ronon ­
cées et plus nom breuses.

Dans l’horizon des roches rouges de W inenne, l’espèce n ’a encore été recueil­
lie q u ’au gîle Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633).

G e n r e  GURICHELLA P a e c k e l m a n n .

S yn o n y m ie  : AD O LFIA  G ü r i c h .

Le genre Adolf  io, dédié à Adolph Roemer, fut créé par G ürich en 1909 
(génotype Spirifer deflexus  A. Roemer) pour un groupe de Spiriféridés connu 
sous le nom  de groupe du Spirifer bifidus.  Le nom  Adolphia  (orthographe cor­
recte) ayant été préem ployé par Stolley, en 1907, pour un  genre d ’Am m onite, 
M. Paeckelm ann proposa, en 1913, avec l’assentim ent de M. G ürich, de le trans­
form er en Gürichella. Ce genre com prend les formes apparentées à Spirifer  
deflexus  et à Spirifer bifidus  A. Roemer et se d istinguant par leur o rnem enta­
tion papilleusc, par leur sinus et leur bourrelet parfois lisse, parfois plissé de 
façon particu lière et par leur appareil apical, où les septa m anquen t et dont les 
supports dentaires sont courts, m ais puissants.

(*) Première note sur les Spirifères, pp. 348 à 351.
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Giirichella prümiensis ( D r e v e r m a n n ) .

PI. II, fig. 11, 12.

1889. Sp in ier daleidensis K a y s e r  [ex parte),Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger 
Schiefer. (A bhandl . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 1, pi. I, fig. 5 [coei. 
exclus.].) N on Steininger.

1907. Spirifer prümiensis D r e v er m a n n , Palaeozoische Notizen. (B e r ic h t  d e r  S en ck en ber- 
g isc h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t , 1907, p. 125, pi. I, fig. 1 à 4.) L’espèce 
est décrite des Oberkoblenzschichten.

? 1913. Spirifer Bischofi P. D ie n st  [ex parte), Die Fauna der Unterkoblenzschichten 
(Michelbacher Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. 
(Ja h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXIV, I, 3, pi. 17, fig. 13, 14 [coei, 
exclus.].) N on A. Roemer ?

1919. Spirifer prümiensis V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 435, pi. 18, fig. 2 à 4.)

1921. Spirifer prümiensis M a il l ie u x , The palaeozoic Formations of the southern Part of 
the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s s o c ia t io n , 1921, p . 13.) De l’Emsien moyen.

1924. Spirifer prümiensis M a il l ie u x , Ilemarques sur certaines couches de la tranchée du 
chemin de fer entre Pondrôme et Gedinne. (B u l l , de la S o c . belge  de G é o l .. 
XXXIV, p. 65.) De l’Emsien supérieur.

Nous rapportons au genre Giirichella l’espèce des O berkoblenzschichten 
décrite par D reverm ann, parce que ses caractères m orphologiques semblent 
bien la ranger dans le groupe deflexus-bif idus.  Nous n ’avons jusqu’ici, ¡I est vrai, 
aucun moyen de contrôler si l’ornem entation  externe est papillcuse, m ais la cos­
tulatum  est bien celle du groupe précité, avec la présence d ’un pli au fond du 
sinus cl d ’une dépression correspondante au bourrelet, de môme que l’appareil 
apical est composé égalem ent de lamelles dentaires robustes, mais courtes.

Nous avons recueilli Giirichella prümiensis  dans l’Em sien moyen (assise de 
W inenne) et dans l’Emsien supérieur (assise de Hierges) de l ’Ardenne. Elle a été 
signalée dans les niveaux correspondants de la R hénanie; elle est encore incon­
nue ailleurs.

Nos exem plaires de l’assise de W inenne proviennent du g îte Vireux-Mol- 
hain 2 (I. C. 8439, 8633).
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F a m i l l e  » e s  SPIRIFERINIDAE D a v i d s o n .

S o u s-FAMiLLE »ES C Y R T I N I N A E  S c h u c h e r t  e t  L e V en e .

G e n r e  CYRTINA D a v i d s o n .

Cyrtina heteroclyta ( D e f r a n c e ) .

PI. II, fig . 15, 15a.

1824. Calceola heteroclita D e fr a n c e , Dictionnaire des Sciences naturelles, XXXII, p. 306.
(A tla s O s t r a c é e s  et  C o n c h o s t r a c é e s , 1826, pi. 80, fig. 3.)

1825. Calceola heteroclita D u c r o t a y  de B l a in v il l e , Manuel de Malacologie et de Conchy­
liologie, Paris, 1825, p. 518. Atlas (1827), pi. 56, fig. 3.

1837. Spirifer heteroclytus L. von B u c h , Ueber Dellhyris, p. 40.
1840. Spirifer heteroclytus L. von  B u c h , Ueber Dellhyris, traduction de L e C o c q . (M é m .

DE LA Soc. CiÉOL. DE FRANCE, IV, 1, p. 186, pi. VIII, fig. 11.)
1841. Spirifera heteroclita P h il l ip s  [ex parte), Palaeozoic Fossils of Cornwall, Devon

and West Somerset, p. 72 ex parte, pi. XXIX, fig. 125a-d, coei, exclus.
1842. Spirifer heteroclitus d’A r c iiia c  et de V e r n e u il , Memoir on the Fossils of the Older

Deposits in the rhenish Provinces. (T ra n sa ct , o f  t h e  G e o l . S o c . o f  L ondon [2],
VI, II, p. 370.)

1846. Spirifer heteroclytus K e y s e r l in g , W issenschaftliche Beobachtung auf einer Reise 
in das Petschora-Land, p. 228, pi. 8 fig. la-c.

1846. Spirifer heteroclitus de V e r n e u il  et R o u a u l t , Catalogue des fossiles des terrains 
paléozoïques des environs de Rennes. (B u l l , de la  S o c . g é o l . de F rance [2], IV, 
p. 322.)

? 1846. Spirifer heteroclitus de V e r n e u il , Parallélisme des dépôts paléozoïques de l’Amé­
rique septentrionale et de l’Europe. (B u l l , de la  S o c . g é o l . de F rance [2], IV , 
p. 701.) L’auteur signale qu’il a trouvé l ’espèce en Amérique dans le Cornife- 
rous Limestone et dans le Hamilton Group. L’identité de la forme américaine 
et de la forme européenne n ’est pas démontrée.

1850. Spirifer heteroclytus F. A. R o e m e r , Beiträge zur Kenntniss der Nordwestl. Harz­
geb., I. ( P a la eo n to g r a ph ic a , III, p. 10, pi. 2, fig. 9.) Le moule interne figuré à 
la planche 10 paraît lisse, mais l’auteur mentionne l’existence de 3 à 4 plis laté­
raux. Couches à Calcéoles de Auerhahn.

1853. Spirifera heteroclita S t e in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 74.
1855. Spirifer heteroclitus de V e r n e u il  et B a r ra n d e , Description des fossiles d ’Alma-

den, etc. (B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance [2], XII, 2, p . 1016.)
1856. Spirifer heteroclytus G. et F. S a n dberg er , Die Versteinerungen des rheinischen

Schichtensystems in Nassau, 1850-1856, p. 325, pi. XXXII, fig. 8, 8a-e.
1864. Cyrtina heteroclita D av idso n  (ex parte), British Fossii Brachiopoda. (P alaeontogra- 

p h ic a l  S o c ie t y , XVI, p. 48, pi. IX, fig. 1, 2, 5 à 10 [coei, exclus.].)
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1871. Spirifer heteroclitus Q u e n ste d t  (ex parte), Die Petrefaktenkunde Deutschlands. Bra- 
chiopoden, p. 489, pi. 52, fig. 68 (coei, exclus.).

1871. Cyrtina heteroclita K a y s e r , Die Brachiopoden des Mittel- und Oberdevon der 
Eifel. (Z e it s c h r if t  der  d e u t sc h e n  g e o l o g isc h e n  G e s e l l s c h a f t , XXIII, p. 594.)

1876. Cyrtina heteroclita F. R o e m e r ,  Lethaea geognostica, p i.  28, fig. 4a-b.

1877. Cyrtina heteroclita (E h l e r t  (ex parte), Fossiles dévoniens de la Mayenne. (B u l l .
d e  l a  Soc. g é o l .  d e  F rance [3], V, p. 596 [ex parte].) L’auteur signale à la 
Baconnière, etc., la forme type et d ’autres formes avec des plis plus nombreux. 
Celles-ci sont à écarter de la synonymie.

1878. Cyrtina heteroclita E. K a y s e r , Die Fauna der ältesten Devon-Ablagerungen des
Harzes. (A bh an dl. z u r  g e o l . S pe c ia l k a r t e  von P r e u s s e n  und den T h ü r in g is c h e n  
S taaten , II, 4, p . 177, p i .  XXIII, f ig .  14.)

1878. Cyrtina heteroclyta E. R ig a u x , The Brachiopoda of the Boulonnais. (G eo lo g ic a l

M agazine [2], dec. II, V, p. 437.)
1879. Cyrtina heteroclyta B a r ra n d e , Système silurien du centre de la Bohême, V, p i. 8,

fig. 2a-e, 4a-e, 6 (coei, exclus.)-, pi. 124, fig. III.
1882. Cyrtina heteroclita D a v id so n , British Fossil Brachiopoda. Supplem., p. 37, pi. I, 

fig. 37, 38 (coei, exclus.).
1882. Cyrtina heteroclita B a r r o is , Recherches sur les terrains anciens des Asturies, etc. 

(M é m . d e  la Soc. g é o l . d u  N o r d , 2, 1, p. 266, pi. X, fig. 8e [coei, exclus.].)
1884. Cyrtina heteroclyta type ( E i il e r t , Etude sur quelques fossiles dévoniens de l’Ouest

de la France. (A nnales d es  S c ien c es  g é o l o g iq u e s , XIX, 1, pi. III, fig. 21 à 23.)
1885. Cyrtina heteroclita M a u r e r , Die Fauna der Kalke von W aldgirmes bei Giessen.

(A bh a n d l . d er  G r o s s h e r z o g l ic h  H e s s is c h e n  g e o l . Landesanstalt , I, 2, p. 162, 
pi. VII, fig. 4 [non fig. 3].)

1885. Cyrtina heteroclita T s c h e r n y s c h e w , Die Fauna des untern Devon am West- 
Abhange des Urals. (M é m . du  C o m it é  g é o l . de S aint- P é t e r s b o u r g , III, 1, p . 39, 
pi. VI, fig. 7ia-c.)

1887. Cyrtina heteroclita B éc la r d , Les fossiles coblenziens de Saint-Michel. (B u l l , de la 
S o c . BELGE DE GÉOL., ETC ., I, Mém., p . 83.)

1887. Cyrtina heteroclita T s c h e r n y s c h e w , Die Fauna des Mittleren und Oberen Devon 
am West-Abhange des Urals. (M é m . du C o m it é  g é o l . de S aint- P é t e r s b o u r g , III, 
3, p. 78, pi. X, fig. 15a-d.)

1889. Cyrtina heteroclita V. T o l l , Palaeozoische Versteinerungen d. Neusibirischen Insel 
Kotelnv. (M é m . de l ’A cad . im p é r . de S aint- P é t e r s b o u r g  [VII], XXXVII, 3, p. 17, 
pi. I, fig.. 8.)

1889. Cyrtina heteroclyta F1. S a n d b erg er , Ueber die Entwickelung der unteren Abthei­
lung des devonischen Systems in Nassau. (Ja h r b . des N a s s a u is c h e n  V e r e in s  f ü r  
N a t u r k u n d e , XLII, p. 54 [couches à Sp. cultrijugatus] et p. 55 [couches à Cal- 
céoles].)

1889. Cyrtina heteroclyta B a r r o is , Faune du calcaire d ’Erbray. (Mém. de la S o c . g é o l . 
du N o r d , III, p. 126.) L’auteur signale que l’espèce d ’Erbray porte de 2 à 4 plis 
latéraux.
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1893. Cyrtina heteroclita T s c h e r n y s c h e w , Die Fauna des unteren Devon am Ostabhange 
des Urals. (M é m . du  C o m it é  g é o l . de S aint- P é t e r s b o u r g ., IV, 3, p. 58, pi. V, 
fig. 10.)

? 1895. Cyrtina heteroclita V e n u k o f f , Dévonien de la Chaîne des Mougodjares, p. 133, 
pi. I, fig. 10. Frasnien de Ak-tkind-Aoulié, moule interne ne m ontrant pas de 
traces de côtes et que nous ne rangeons ici qu’avec doute.

1890. Cyrtina heteroclita B e y e r , Beitrag zur Kenntniss der Fauna des Kalkes von Haina 
bei W aldgirmes. (V e r h a n d l . d es n a t u r h is t . V e r e in s  d er  P r e u s s . R heinlande 
und W e s t f a l e n s , LUI, p . 84.)

1899. Cyrtina heteroclita B u r h e n n e , Beitrag zur Kenntniss der Fauna der Tentaculiten- 
schiefer im Lahngebiet. (A bh a n d l . d er  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 29, 
p. 38, pi. IV, fig. 6.)

1908. Cyrtina heteroclita K. T o r l e y , Die Fauna des Schieddenhofes bei Iserlohn.
(A b iia n d l . der  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 53, p. 14, pi. 2, fig. 8 à 11.)

1909. Cyrtina heteroclyta type M a il l ie u x , Note sur les Cyrtina dévoniennes du bord sud
du bassin de Dinant. (B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., e t c ., XXIII, P.-V., p. 257.)

1913. Cyrtina heteroclyta typus F u c h s , Einige neue oder weniger bekannte Molluskoi- 
den und Mollusken aus deutschem Devon. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andes­
an st . für 1912, XXXIII, II, 1, 1913, p. 55, pi. 4, fig. 7.)

1913. Cyrtina heteroclita P. D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelbacher 
Schichten) des oberes Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. (Ja h r b . der  
K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., XXXIV, I, 3 , p . 586.)

1915. Cyrtina heteroclyta typus D a h m e r , Die Fauna der oberen Koblenzschichten von 
Mandeln bei Dillenburg. (Ja h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst., XXXVI, I,
1, p. 218.)

1921. Cyrtina heteroclyta M a il l ie u x , The palaeozoic Formations of the Southern Part 
of the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s s o c ia t io n , 1925, pp. 12, 13.)

1923. Cyrtina heteroclyta D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am Nord­
westrand der Dillmulde. (Ja h r b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1921, XLII,
2, 1923, pp. 669 et suiv.)

1925. Cyrtina heteroclyta typus D a h m e r , Die Fauna der Sphaerosideritschiefer der Lahn­
m u ld e ,  etc. (J a h r b . der  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XLVI, p . 37 .)

1925. Cyrtina heteroclyta W. P aeckelm ann , Beiträge zur Kenntniss des Devons am  Bos­
porus, insbesondere in Bithynien. (Abh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L andesanst ., 
N. F., 98, p. 132.)

1925. Cyrtina heteroclyta M a il l ie u x , Étude du Dévonien du bord sud du bassin de
Dinant. (B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B retag ne , 1925, pp. 138, 141, etc.)

1926. Cyrtina heteroclyta W. K eg el , Unterdevon von böhmischer Facies (Steinberger
Kalk) in der Lindener Mark bei Giessen. (A b iia n d l . d er  p r e u s s . g e o l . L andes­
a n st ., N. F., 100, p. 51.)

1927. Cyrtina heteroclyta V an T u ijn , Le Couvinien et la partie supérieure de l’Eodévo-
nien du bord oriental du synclinorium de Dinant, etc. (M é m . de l ’I n s t it u t  
g é o l . de l ’U n iv e r s it é  de L o u v a in , IV, p p .  258, etc.)
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1928. Cyrtina heteroclyta heteroclyta D a h m e r , W aren Hunsrück und Taunus zur Zeit 
der W ende Unterdevon-Mitteldevon Land? (Ja h r b . der  p r e u s s . g e o i ,. L andes­
a n st ., XLIX, p. 1154.)

1928. Cyrtina heteroclyta J .  P én ea u , Études stratigraphiques et paléontologiques dans 
le Sud-Est du massif armoricain. (B u l e , de l a  S o c . des S c ien c es  n a t u r e l l e s  de 
l ’O u e s t  de la F rance [4], VIII, p. 244.) Dévonien moyen, schistes de Port- 
Maillet.

1930. Cyrtina heteroclyta A . R enaud , La faune des calcaires dévoniens de Bois-Roux. 
(B u l l , de la S o c . g é o l . et  m in é r a l , de B retag ne , IX, 1928 [1930], p . 194.)

N on 1840. Sjnrifer subconicus S o w e r b y , Trans, of the Geol. Society of London, V, 1837 
(1840), pi. 57, fig. 10.

N on 1844. Spirifer heteroclytus de K o n in c k , Description des animaux fossiles qui se 
trouvent dans le calcaire carbonifère. Liège 1842-1844, p. 239, pi. XV, fig. 8a-e 
et pi. XVbis, fig. 2. Il s ’agit d ’une forme du Dinantien de Tournay, n ’ayant rien 
de commun avec Cyrtina heteroclyta (Defrance).

N on 1851. Spirifera (Cyrtina) heteroclita M ac G o y ,  British palaeozoic Fossils, p. 377. 
L’espèce du calcaire de Plymouth que signale cet auteur porte 5 plis de chaque 
côté du sinus et du bourrelet et ne peut être assimilée à Cyrtina heteroclyta 
(Defrance).

N on 1853. Sjnrifer heteroclitus S c h n u r , Eifel Brachiopoden. (P a la eo n to g r a ph ic a , III, 
p. 206, pi. XIV (= XXXV), fig. 6a-e.) Forme munie de plis plus nombreux.

? N on 1853. Spirifera subconica S t e in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 74.
N on 1858. Sjnrifer heteroclytus A b ic h , Geologie des Kaukasus, etc. (M é m . de l ’Acad . des 

S cien c es  de S aint-P é t e r s b o u r g  [VI], VII, p. 525, pi. 2, fig. la-d.) Forme pourvue 
de 6 à 7 plis latéraux.

? N on 1859. Sjnrifer heteroclytus Cu. H o r io n , Note sur le calcaire dévonien de Visé. 
(B u l l , de la S o c . g é o l . de F rance 2 ], XVII, p . 58.)

? N on 1867. Cyrthia heteroclyta d ’A r c h ia c  et de V e r n e u il , Sur la faune dévonienne des 
rives du Bosphore. (C o m p t e s  r e n d u s  des séances de l ’A cadém ie  d es S c ie n c e s , 
Paris, p. 1219.)

N on 1869. Cyrtina heteroclyta de V e r n e u il  in T c h iiia t c h e f f , Asie Mineure. (P a léo n to ­
l o g ie , 1866-1869, p. 479.) Forme munie de 5 <à 7 plis.

N on 1886. Cyrtina heteroclita V e n u k o f f , Fauna des devonischen Systems in N.-W. und 
Central Russland, pl., fig. 12, 13. Forme munie de plis plus nombreux.

N on 1884. Cyrtina heteroclita B e u s iia u s e n , Beiträge zur Kenntniss des Oberharzer Spi- 
riferen Sandsteins und seiner Fauna. (A bh an dl . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst., 
fig. 20.) L’auteur signale 6 à 7 plis latéraux.

N on 1889. Cyrtina heteroclita K a y s e r , Die Fauna des Hauptquazrits und der Zorger 
Schiefer. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 1, p. 36, pi. II, fig. 5, 
5a.) Cette forme paraît plus fortement plissée que le type.

N on 1893. Cyrtina heteroclita W h id b o r n e , Devonian Fauna of the South of England, II, 
3. (P a l a eo n to g r a ph ic a l  S o c ie t y , p. I l l ,  pi. XII. fig. 11, 12.) La forme de Lum- 
maton et de Wolborough porte des plis plus nombreux et arrondis, alors qu ’ils 
sont anguleux chez C. heteroclyta. De plus, le bourrelet de l ’exemplaire repré­
senté figure II est d ’abord simple, puis trifide au front, ce qui le différencie tota­
lement des autres formes connues.
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N o n  1895. Cyrtina heteroclita K a y s e r , Sur une faune du sommet de la série rhénane à 
Pepinster, Goé et Tilff. (A n n . d e  l a  S o c . g é o l . d e  B e l g iq u e , 22, 1894-1895, p. 206.) 
L’auteur ne signale qu’un seul exemplaire mal conservé dont la détermination 
n ’est basée que sur la forme pyramidale de la valve ventrale et la présence d’un 
long septum médian. Il est vraisemblable que ce spécimen se rattache à la 
forme signalée par A s s e l b e r g h s  à ce niveau (La faune de la Grauwacke de 
Bouillon. ( M é m . d u  M u s é e  r o y a l  d ’H i s t o i r e  n a t u r e l l e  d e  B e l g iq u e , 33, 1923, 
p. 31.]) et que cet auteur rapporte à juste titre à Cyrtina intermedia Œ hlert.

Cyrtina heteroclyta lypc se d istingue par la forme pyram idale de sa valve 
ventrale, la forme plate de sa valve dorsale, son sinus et son bourrelet arrondis, 
ses côtes rayonnantes simples, fortes, anguleuses et au nom bre de 3 su r chaque 
aile. Les caractères internes de l’espèce, laquelle constitue le génotype de Cyc­
lina Davidson, ont été décrits notam m ent par Davidson et par Jam es Haii.

Nous ne possédons, de l'assise de W inenne que deux valves ventrales de celle 
espèce, recueillies au gîte Vireux-M olhain 2 ( I .  (i. 8439).

Cyrtina heteroclyta est assez cosm opolite et possède une extension verticale 
considérable : on l’a signalée depuis le Siegenien moyen jusque  dans le Frasnien 
et on l’a rencontrée en Asie, en Russie, en Allemagne, en Bohême, dans l’Ar- 
denne, en Angleterre, dans l’Ouest de la France cl en Espagne; il n ’est nu lle­
m ent impossible, d ’au tre  part, q u ’une espèce am éricaine du « Lower Helderberg 
Group », la Cyrtina Dalmani  J. Haii, ne lui soil identique. Ou se rappellera d ’ail­
leurs que la présence de C. heteroclyta ou d ’une forme 1res proche voisine, a été 
signalée par de Verneuil (1846) dans le « Corniformis Lim estone » et (Jans le 
« Ham ilton Group ».

S u p e r k a m i l l e  d e s  R O S T R O S P I R A C E A  S c h u c i i e r t  e t  Le V e n e

F a m i l l e  d e s  RHYNCIIOSPIRINIDAE S c h u c i i e r t  e t  L e  V e n e .

G e n r e  BETZIA K i n g .

Rctzia crassicosta nov. sp.
PI. II, fig . 6.

Nous avons recueilli, au gîte Vireux-Molhain 2, le m oule in terne d ’une valve 
dorsale (I.  G. 8439), qui diffère des espèces connues du genre par sa forme géné­
rale et par son ornem entation . Son contour est sub-triangulaire , le côté an té­
rieur, ou frontal, é tan t arrondi en form e de dem i-cercle et les côtés latéraux des­
sinant nn angle aigu. La région postérieure ile la valve est fruste, mais le sommet 
de la région um bonale m ontre nettem ent l’em preinte du plateau cardinal et d ’une 
partie  du septum  (ces détails n ’apparaissent pas sur la photographie à cause de 
la courbure de la valve). La surface de la coquille est recouverte de 10 plis rayon­
nants assez anguleux, très forts, séparés par des intervalles étroits, à fond aigu.
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Au front, la valve subit une légère flexion qui lui donne l’aspect assez bom bé. Des 
traces de stries concentriques sont visibles.

La longueur de la valve est de 11 m illim ètres et sa plus grande largeur, 
située au voisinage du front, atteint 12 % m illim ètres.

L’angle apical est de 80°.
Valve ventrale inconnue.
L’espèce se rapproche à certains égards de Metzia Adrieni de Verneuil, 

no tam m ent par l’aspect de ses côtes rayonnantes, m ais elle s’en sépare nettem ent 
par le nom bre m oindre de celles-ci (10 au lieu de 17 à 19) et par son contour 
beaucoup plus triangu la ire  (la valve dorsale de Metzia Adrieni est sub-circulaire). 
L’angle apical de la valve dorsale de Metzia crassicosta est le même (pie celui de 
la valve ventrale de Metzia Adrieni.

F a m i l l e  d e s  ATHYRIDAE P h i l l i p s .

S o u s - f a m i l l e  d e s  A T H Y R I N A E  W a ag en .

G e n r e  ATIIYMS M a c  C o y .

A thyris c o n f .  undata ( D e f r a n c e ) .
Confer. :

1828. Terebratula undata D e fr a n c e , Dictionnaire des Sciences naturelles, XXXII, p . 155.
%

1930. Athyris undata M a r th a  W o l f , Alter und Entstehung des W ald-Erbacher Rotei­
sensteins, etc. (A bh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L andesanst., N. F., 123, p .  76 , p i .  3 .) 
On trouvera, dans ce travail, la synonymie détaillée de l’espèce, à laquelle l’au­
teur réunit Athyris caeraesana Steininger.

Nous avons recueilli, aux gîtes Vireux-M olhain 2 et Vireux-M olhain 51b 
(I. G. 8633), une valve ventrale et deux valves dorsales assez frustes, qui parais­
sent offrir les caractères de l’espèce; la valve ventrale a des affinités avec la forme 
caeraesana, contra irem ent aux valves dorsales, qui sont du type undata. Le m até­
riel que nous signalons ici est. insuffisant pour baser une discussion de l’espèce au 
sujet de l’opinion de M'"“ W olf en ce qui concerne l’identité  spécifique des formes 
undata et caeraesana; nous y reviendrons dans un  au tre  travail.
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EMBRANCHEMENT DES MOLLUSCA
C L A S S E  D E S  G A S T E R O P O D A  

SOUS-CLASSE DES STREPTONEURA

O r d r e  d e s  A S P I D O B R A N C H I A  S c h w e i g g e r

S o u s -o r d r e  d e s  D O C O G L O S S A  T r o s c h e l

F a m i l l e  d e s  SINUITIDAE I J ILSBRY.

G e n r e  BUCANELLA M e e k .

Bucanella c f .  I>¡partita ( S a n d b e r g e r ) .  

p i . III ,  fig. 3.
Confer. :

1856. Bellerophon trilobatus var. typus, G. et F. S a n d b e r g e r ,  Die Versteinerungen des 
rheinischen Schichtensystems in Nassau, 1850-1856, p .  177, p i .  22 , fig. 2 . (N on 
Bellerophon trilobatus Sowerby.)

1889 . Bellerophon bipartitus S a n d b e r g e r , Ueber die Entwickelung der unteren Abteilung 
des devonischen Systems in Nassau. ( J a h r b . d e s  N a s s a u is c h e n  V e r e in s  f ü r  

N a t u r k u n d e , XUII, p .  2 5 .)

Un fragm ent de coquille paraît présenter les caractères m orphologiques de 
l’espèce, m ais son état de conservation ne perm et pas une assim ilation certaine.

Bucanella bipartita existe depuis le Siegenicn inférieur (Taunusien) ju s ­
que dans l’Emsien m oyen. Kegel l’a signalée dans le Taunusquarzit (') D rever­
m ann, dans les U nterkoblenzschichten (2); Leidhold, dans le quartzite de Berlé (3), 
Viëtor, dans le Koblenzquarzit (4), et Œ h le rt, dans le Dévonien inférieur de la 
Mayenne (5).

Notre exem plaire a été recueilli au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

(*) Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen, 1913, p. 44.
(2) Die Fauna der Unter koblenzschichten von Oberstadtfeld, 1902, p. 77.
(3) Die Quarzite von Berlé in Luxem burg , 1912, p. 337.
(4) Der Koblenzquarzit, etc., 1918, p. 365.
(5) Fossiles dévoniens de la Mayenne, 1887, p. 590.
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F a m i l l e  d e s  CARINAROPSIDAE L I l r i c h  e t  S c o f i e l d .

G e n r e  CARINAROPSIS J .  H a l l .

S y n o n y m ie  . PHRAGM OSTO M A H a l l ,  non  W aag en .

Carinaropsis belgica nov. sp.
PI.  I I I ,  fig.  2.

Coquille subglobuleuse, un  peu com prim ée latéralem ent, pourvue d 'une 
ouverture très évasée; dos caréné, la bande carénale des Rellérophons étan t rem ­
placée par une carène aiguë. Tours ventralem ent arrondis, se recouvrant et lais­
sant m odérém ent ouvert un om bilic dont la form e exacte n ’est pas visible sur 
notre exem plaire.

L’ornem entation  consiste en côtes longitudinales assez égales, très serrées, 
très fines, recoupées par des stries transversales, légèrem ent ondulées par le croi­
sement des côtes, p lus espacées que celles-ci; cette o rnem entation  donne à la su r­
face de la coquille un aspect réticulé que la photographie n ’a pas entièrem ent 
rendu.

La carène aiguë, la bouche évasée, nous paraissent de nature à ran g er cette 
form e dans le genre Carinaropsis Haii (=  Phragmostoma  Haii non W aagen).

D reverm ann a décrit, sous le nom  de Bellerophon  (/ * hrag / nos to ma) rhe­
nanus  C), une coquille des U nterkoblenzschichten d ’O berstadtfeld dont l’orne­
m entation se rapproche de celle de notre espèce, m ais la réticulation form ée par le 
croisem ent des côtes longitudinales et des stries transversales y est plus régulière 
cl les stries transversales n ’y sont po in t ondulées et sont plus rapprochées que dans 
notre espèce. De plus, l’espèce de D reverm ann est dépourvue de la carène aiguë 
qui d istingue la nôtre.

Gîte : Vireux-Molhain 2 (I. G. 8633).

S o u s -o r d r e  d e s  R H I P I D O G L O S S A  T r o s c h e l

F a m i l l e  d e s  EUOMPHALIDAE d e  K o n i n g k .

G e n r e  STRAPAROLLUS M o n t f o r t ?

Straparollus? sp.
PI. I II ,  fig. 5 {ex parte).

Coquille de taille m oyenne, subconique, composée de 3 ou 4 tours arrondis, 
assez découverts; l’ouverture paraît à peu près circulaire. L’état de conservation 
du seul exem plaire que nous ayons recueilli ju sq u ’à présent ne perm et pas une 
déterm ination spécifique et laisse m êm e quelque doute quant à l’a ttribu tion  
générique.

(*) Die Fauna der Unlerhoblenzschichlen von Oberstadtfeld, 1902, p. 76, pi. IX, 
fig. 6, 6a, 7.
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Sous certains aspects, cette form e paraît se rapprocher plus ou m oins 
d 'Euomphalus Hecate J. Haii ('), espèce signalée pai' W hidborne (2) dans le Dévo­
nien de W olborough et de L um m aton; m ais ces rapports sont insuffisants pour 
am ener à aucune identification.

( u t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8633).

F a m i l l e  » e s  NERITOPSIDAE F i s c i i e r ?

G e n r e  NATICOPSIS M a c  C o y ?

S y n o n y m ie  : N E R IT O M O PSIS  WAAGEN.

Naticopsis? parva nov. sp.
PI.  III,  fig. 4.

Coquille naticiform e, de très petite taille, ornée seulem ent de stries d ’ac­
croissem ent transversales. Spire courte, composée de 3 tours scalariform es, assez 
convexes, le dern ier é tan t assez g rand . Dépression om bilicale très petite. L’ouver­
ture est subovale et s’évase quelque peu.

Le diam ètre de la coquille n ’atteint pas 2 m illim ètres; sa hau teu r est à peu 
près du m êm e ordre.

Cette espèce diffère de toutes les formes connues de ce genre, par sa taille 
extrêm em ent réduite. Elle s’écarte de « Natica » piligera Sandberger (3) par sa 
spire m oins saillante; de « Natica » antiqua  Goldfuss (4) par son dern ier tou r de 
spire beaucoup m oins renflé; de Naticopsis elegantula Œ h le rt et Davoust (5) par 
la form e de son dern ier tou r de spire et par son ornem entation; de Naticopsis 
Sirodoti M unier-Chalm as (°) par son nom bre m oindre de tours de spire et la h au ­
teur plus faible de sa spire.

Far sa form e générale, elle offre une certaine ressem blance avec Naticopsis? 
filosa Œ h le r t (7), m ais elle s’en écarte par sa taille beaucoup plus faible et par son 
ornem entation.

Naticopsis ? parva se trouve en grande abondance au gîte Marche 6 (I. G. 8284). 
Nous ne l’avons pas encore rencontrée ailleurs.

(‘) Palaeontology of New-York, V, 2, 1879, p. 59, pi. XVI, fig. 10 à 14.
(2) Devonian Fauna of the South of England. ( P a l a e o n t o g r a p h i c a l  S o c i e t y , I, III, 

1890, p. 247, pi. XXIV, fig. 7.)
(3) Die V er Steinerungen des rheinischen Schichtensyslems in Nassau, 1850-1856, 

p. 235, pi. XXVI, fig. 6.
(4) Pctrefacta Germaniae, III, 1844, p. 116, pi. 199, fig. 2a, b.
(“) Dévonien de la Sarthe, 1879, p. 712, pi. XV, fig. 3a-c.
(6) Mollusques nouveaux des environs de Rennes. ( J o u r n a l  de  C o n c h y l i o l o g i e , XXIV, 

1876, p. 103.)
(7) Description de quelques espèces dévoniennes du département de la Mayenne, 1887, 

p. 8, pi. VI, fig. 4.
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O r d r e  d e s  C T E N O B R A N C H I  A T A  S c h w e i g g e r

S o u s o r d r e  d e s  P L A T Y P O D A  L a m a r c k

SlIPERFAMILI.E DES T A E N I O G L O S S A  B o u v i e r

F a m i l l e  d e s  CAPULIDAE C u v i e r .

G e n r e  PLATYCERAS C o n r a d .

S yn o n y m ie  .- AC.ROCULIA P h i l l i p s .

Platyceras dorsicariua F u c h s .

PI. III ,  fig. 5 (ex parte)-.

1915. Platyceras dorsicarina F u c h s ,  D e r  H u i is r ü e k s c h ie f e r  u n d  d ie  U n te r k o b le n z s c h ic h ­
te n  a m  M i t t e l r h e in  (L o re le ig e g e n d ) ,  I. (A b h a n d l.  d e r  K . p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s ­
a n s t . ,  N . F . ,  79, p . 64 , p i .  13, f ig . 16, 17.)

Nous rapportons à cette espèce une coquille m unie d ’un apex assez, court, 
non  enroulé, m ais seulem ent infléchi, la coquille étant d ’abord arquée, puis se 
redressant ju sq u ’à l’ouverture. Le côté dorsal est pourvu  d ’une carène tranchante, 
bordée de chaque côté d ’une faillie dépression longitudinale. O uverture plus ou 
m oins cordiform e.

L’espèce a été, décrite pour une form e du  R ornicher Horizoni des lluns- 
riickschiefer; sa présence dans l’assise de W inenne dém ontre q u ’elle a une exten­
sion verticale assez grande.

G î t e  : Vireux-Molhain 2 (I. G. 8633).

SOUS-CLASSE DES EUTHYNEURA

O r d r e  d e s  O P I S T H O B R A N C H I A  M i l n e - E d w a r d s

S OU S  ORDRE DES C O I M U L A R I I D A  M  ILNER et  G u r l e y

F a m i l l e  d e s  TENTACULITIDAE W a l c o t t .

G e n r e  TENTACULITES S c h l o t i i e i m .

S y n o n y m ie  : LONCHIDIUM E ichw a ld .

Tentaculites Schlotheimi K o k f .n .

PI. II, fig. 10, 17, 17a; pi.  III ,  fig. 1.

1856. Tentaculites scalaris G . e t  F .  S a n d b e r g e r ,  D ie  V e r s t e in e r u n g e n  d e s  r h e in i s c h e n  
S c h ic h te n s y s te m s  in  N a s s a u ,  1850-1856, p .  248, p i .  X X I, f ig .  9,- 9a-f. N o n  S c h lo t -  
h e im .
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1876. Tentaculites scalaris F. R o e m e r , Lethaea geognostica, p i .  25, fig. 1 (de la grau­
wacke d’Ems =  Unterkoblenzschichten). N on Schlotheim.

? 1877. Tentaculites scalaris C h . B a r r o is , Le Dévonien de la rade de Brest. (A nn. de la 
Soc. g é o l . du  N o r d , IV, p . 59 .) N on Schlotheim.

? 1882. Tentaculites scalaris F o l l m a n n , Die unterdevonischen Schichten von Olkenbach. 
(V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  d e r  P r e u s s . R h e in l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , 
XXXIX, p .  45.) N o n  Schlotheim.

1882. Tentaculites scalaris B a r r o is , Recherches sur les terrains anciens des Asturies et 
de la Galicie. (M é m . de la S o g . g é o l . du N o r d , II, 1, 1882, p . 283 .) N on Schlot­
heim.

? 1889. Tentaculites scalaris B a r r o i s , Faune du calcaire d ’Erbray. ( M é m . de la  S o c . 
g é o l . d u  N o r d , III, p. 154.) N on  Schlotheim.

1889. Tentaculites scalaris K a y s e r , Die Fauna des Hauptquarzits und der Zorger Schie­
fer, etc. (A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t ., N. F., 1, p. 17, pi. VIII, 
fig- 7.)

1889. Tentaculites Schlotheimi K o k e n , Die Hyolithen der silurischen Geschiebe. (Z e it ­
s c h r i f t  DER DEUTSCHEN GEOLOGISCHEN GESELLSCHAFT, X L I ,  p .  82 .)

1895. Tentaculites scalaris K a y s e r , Sur une faune du sommet de la série rhénane à  
Pepinster, etc. (A n n . d e  la  S o c . g é o l . de  B e l g i q u e , 22, 1894-1895, p. 185, pi. IV, 
fig. 17.) N on  Schlotheim.

1916. Tentaculites Schlotheim i V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und 
linksrheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXVII, 
II, 3, p. 370.)

1918. Tentaculites Schlotheim i K eg el , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh an dl. 
d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 76, p. 51.)

1923. Tentaculites scalaris A s s e l b e r g h s , La faune de la Grauwacke de Rouillon. (M é m . 
du M u s é e  r o y a l  d ’H is t o ir e  n a tu r elle  de B e l g iq u e , 33 , p .  39 .) N on Schlotheim.

1928. Tentaculites scalaris D a h m e r , W aren Hunsrück und Taunus zur Zeit der Wende 
Unterdevon- Mitteldevon Land ? (J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st., XLIX, 
1928, p p .  1154, 1156.) N on Schlotheim.

1928. Tentaculites annulatus P é n ea u . É tu d e s  s t r a t i g r a p h i q u e s  e t  p a lé o n to lo g iq u e s  d a n s  le
Sud-Est du massif armoricain. (B u l l , de la S o c . d es S c ien ces  n a t u r e l l e s  de 
l ’O u e s t  de la F rance [4], VIII, p . 204.)

1929. Tentaculites scalaris D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger
Sattels am Sudwestrand der Lahnmulde. (J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L andesanst ., 
L, pp. 204, 206.) N on Schlotheim.

N on  1820. Tentaculites scalaris S c h l o t h e i m , Die Petrefactenkunde, p. 377, pi. XXIX, 
fig. 9b.

Une grande confusion a régné au su je t de cette espèce, à laquelle on t été
attribuées sans aucun doute plusieurs formes différentes. Les m oules internes
de certaines espèces du genre Tentaculites  se ressem blent par leur aspect scala­
riform e et c’est ce qui a été une source fréquente d ’erreurs.

s
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On a presque tou jours désigné sous le nom  de Tentaculites scalaris Schlot- 
heim  1820, la form e si com m uném ent répandue dans le Dévonien inférieur de 
l’Ardenne et de la R hénanie. L’espèce de Schlotheim  est assez m al fixée, car la 
description en est des plus som m aires et les dessins sont insuffisants. L’auteur 
avait en vue une form e du calcaire d ’O berw iederstâdt, « die zum iii tern  K alkstein... 
zu gehören scheint », et que l’on a reconnu être d ’àge silurien  supérieur. Schlot- 
hcim  n ’en a observé que des m oules in ternes (Petrefactenkunde , pi. XXIX, 
fig. 95). Le m êm e au teu r a, d ’au tre  part, dénom m é Tentaculites annulatus, une 
form e du  Silurien supérieur de l’île de Gotland, qui paraît être l’em pre in te  externe 
de l’espèce précédente et qui, d ’après les deux exem plaires q u ’il représente 
planche XXIX, figure 8a, est ornée d ’anneaux de p rem ier ran g  séparés par de 
larges intervalles lesquels sont sillonnés par des stries transversales fines et assez 
nom breuses.

D’un autre côté, Schlotheim  a égalem ent appliqué le nom  de Tentaculites 
annulatus  à une variété qui se d istingue par ses anneaux plus rapprochés et qui 
est bí form e si com m une dans le Dévonien in férieur rhénan  et ardennais. On ne 
peut la confondre avec la form e silurienne du Gotland (=  Tentaculites scalaris- 
annulatns) et, pour cette raison, Koken, en 1889, a proposé de la désigner sous 
le nom  de Tentaculites Schlotheimi.

Cette espèce, qui se caractérise par sa taille réduite et par ses anneaux de 
p rem ier rang  assez rapprochés, séparés par des intervalles droits sillonnés de stries 
transversales très fines (souvent effacées par l’usure), se trouve en très grande 
abondance dans l’assise de W inenne, dont certains bancs en sont littéralem ent 
pétris. Il en a été recueilli plusieurs centaines d ’exem plaires aux gîtes Pon- 
drôm e 2 (I. G. 8791); Marche 6 (I. (i. 8284); Couvin 13 (I. G. 8254); D urbuy 8315 
(I. G. 5127); Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633); Vireux-M olhain 4 (I. G. 8439, 
9386) et Vireux-M olhain 51b (I. G. 8633, 9340).

Le genre Tentaculites est m arin ; il s’est adapté, sem ble-t-il, ii des m ilieux 
bien différents, car il a des représentants dans des form ations argileuses (schis- 
les), arénacées (grès, quartzites, quartzophyHades), calcaréo-schisto-gréseuses 
(grauwacke) et calcaires. Il semble avoir habité surtout la zone néritique, mais 
il s’en trouve aussi dans des facies voisins de la région bathyale.

Tentaculites Schlotheim i  paraît avoir vécu depuis le Siegenien in férieur ju s ­
que dans les form ations de la base du Dévonien m oyen; il est vrai q u ’une revi­
sion des formes probablem ent confondues sous ce nom , en tra înera it peut-être 
une certaine réduction de cette extension verticale considérable. G éographique­
m ent, et sous les mêmes réserves, il a été signalé dans le Dévonien in férieur d<> 
l ’Allemagne, de l’Ardenne et de l’Ouest de la France.
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E M B R A N C H E M E N T  DES M O L L U S C A
C L A S S E  D E S  L A M E L L I B R A N C H I A T A

(PELECYPODA ou ACEPHALA)

O r d r e  d e s  ANISOMYARIA N e u m a y r  e m e n d .  Z i t t e l

F a m i l l e  d e s  PTERINEIDAE D a l l  e m .  M a i l l i e u x .

S o u s - f a m i l l e  d e s  P T E R I N E I N A E  M a i l l i e u x .

G e n r e  PTERINEA G o l d f u s s  (sensu F r e c h , em . M a i l l i e u x ) .

S o u s - g e n r e  C O R N E L L I T E S  W i l l i a m s .

Pterinea (Cornellites) c f .  costata G o l d f u s s .
Confer. :

1836. Plerinaea cosíala G o l d f u s s , Petrefacta Germaniae, II, 5, p . 137, pi. 120, fig. 4.

Un fragm ent de valve gauche m ontre l ’ornem entation  caractéristique de 
l’espèce : grosses côtes rayonnantes, séparées par de larges intervalles recouverts 
ile fines côtes rayonnantes croisées par des stries concentriques très rapprochées 
et de m êm e im portance que les fines côtes in term édiaires. Le seul exem plaire de 
cette form e que nous possédions de l’horizon dont nous nous occupons ici est 
toutefois trop incom plet pour perm ettre  une déterm ination  form elle.

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

F a m i l l e  d e s  LEIOPTERIIDAE M a i l l i e u x .

S o u s - f a m i l l e  d e s  L E I O P T E R I I N A E  M a i l l i e u x .

G e n r e  LEIOPTERI A H a l l  e m .  S p r i e s t e r s b a c h .

Leiopteria p s e u d o l a e v i s  ( Œ h l e r t ) .

PI. III, fig. 7.

1881. Avicula pseudolaevis Œ h l e r t , Documents pour servir à l’étude des faunes dévo- 
niennes de l’Ouest de la France. (M é m . de la S o c . g é o l . de F rance [3], I I ,  p. 23, 
pi. III, fig. 5, 5a.)

1931. Leiopteria pseudolaevis M a il l ie u x , La faune des grès et schistes de Solières (Sie- 
genien moyen). (M é m . d u  M u s é e  r o y a l  d ’H is t o ir e  n a tu r elle  de B elg iq u e , 51, 
p. 66.) On trouvera ici la bibliographie de cette espèce.

Cette forme, très répandue dans le D évonien inférieur de l’Ardenne, de la 
R hénanie et de l’Ouest de la France, a été recueillie au gîte Vireux-Molhain 2 
(I. G. 8439, 8633).
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Leiopteria globosa S p r i e s t e r s b a c h .

PI. I II ,  fig.  6.

1909. Leiopteria globosa S p r i e s t e r s b a c h , in S p r i e s t e r s b a c h  et F u c h s , Die Fauna der
Remscheider Schichten. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 58,
p. 20, pi. II, fig. 4 à 8.)

? 1930. Leiopteria cf. globosa L a v e r d i è r e , Contribution à l ’étude des terrains paléozoï­
ques dans les Pyrénées occidentales. ( M é m . de  la  S o c . g é o l . d u  N o r d , X, 2, 
p. 42.)

Nous rapportons à cette espèce une forme proche voisine de la précédente, 
m ais qui s’en d istingue par son contour plus allongé, m oins transverse et que 
nous avons recueillie en abondance aux gîtes Vireux-M olhain 2 (I. G. 8431), 8633); 
Vireux-M olhain 511» (I. G. 8633) et Pondrôm e 2 (I. G. 8791).

F a m i l l e  d e s  AVICULIDAE I j A m a r c k  ( s e n s u  M e e k ,  e i n .  M a i l l i e u x ) .  

S o u s -f a m i l l e  d e s  L I M O P T E R I N A E  M a i l l i e u x .

G e n r e  LIMOPTERA H a l l .

S o u s - g e n h e  L I M O P T E R A  s e n s u  s t r i c t o ,  H a l l  e m e n d .  M a i l l i e u x .

Lini optera (Limoptera) b i f i d a  ( S a n d b e r g e r ) .  

p i .  III, f ig .  8.

1856. Avicula bifida G. et F. S a n d b e r g e r , Die Versteinerungen des rheinischen Schich­
tensystems in Nassau, p. 286, pi. 30, fig. 8, 8a, b.

1932. Limoptera (Limoptera) bifida M a i l l i e u x , Le genre Limoptera J. Haii dans le Dévo­
nien inférieur de l’Ardenne. (B u l l , d u  M u s é e  r o y a l  d ’H i s t o i r e  n a t u r e l l e  de  
B e l g i q u e , VIII, 10, p. 8, pi. II, fig. 2.) Voir dans ce travail la bibliographie 
de cette espèce.

Une valve droite présentant les caractères de cette form e provien t du  gili* 
Vireux-M olhain 4 (1. (i. 9386). Nous prions le lecteur de se reporter à la descrip­
tion et à la discussion que nous avons données de l’espèce dans le liulletin du 
Musée royal d'ilistoire naturelle de Hehjique, VIII, 10, 1932, p. 8.

F a m i l l e  d e s  AMII0NYC1IIIDAE M i l l e r .

G e n r e  GOSSELETIA B a r r o i s  P 

Gosseletia? sp.
1910. Gosseletia ? s p . M a il l ie u x , N o te  s u r  la  faune d e s  roches rouges de W inenne. (B u l l . 

DE LA Soc. BELGE DE GÉOL., ETC., XXIV, p . 353.)

Une valve gauche en m auvais état a été rapportée avec doute, par nous, 
en 1910, au genre Gosseletia Barrois. Nous la rapprochions, à cause tie son con-
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tour, de Stappersella truncata (Roemer), dont elle s’écarte toutefois par son orne- 
rnentalion, qui paraît dépourvue de côtes rayonnantes.

Cette form e semble apparten ir, pour cette raison, au genre Gosseletia 
typique et s’écarte des formes que nous connaissons, sans que néanm oins nous 
puissions étab lir une espèce nouvelle sur un reste aussi fruste.

Gîte : Rochefort 8650 (I. G. 5190).

F a m i l l e  d e s  MYALINIDAE F r e c h .

G e n r e  MYALINA d e  K o n i n c k .

Myalina c f .  bilsteinensis CF. R o e m e r ) .
Confer. :

1844. Plerinaea bilsteinensis F. Roemer, Das rheinische Uebergangsgebirge, p. 77, pi. 6, 
fig. 1 a-d.

1891. Myalina bilsteinensis F r e c h , Die devonischen Aviculiden Deutschlands. (A bh a n d l . 
z u r  g e o l . S p e c ia l k a r t e  von p r e u s s e n  und den T h ü r in g is c h e n  S taaten , IX, 3, 
p. 150, pi. XV, fig. 3, 3«, 4, 4a; pi. XVI, fig. 9, 9a, 10.)

Un fragm ent de valve droite présente d ’étroites affinités avec cette espèce 
m ésodévonienne par son contour, son obliquité et son ornem entation , consis­
tant en stries concentriques d ’accroissem ent; m alheureusem ent, la partie an té­
rieure de la valve m anque, ce qui ne perm et pas de constater s’il y existe la crête 
latérale caractéristique de Myalina bilsteinensis. Cette form e a été signalée dans 
la région rhénane 0) et en  Espagne (2), dans des form ations se ra ttachan t au 
Dévonien m oyen; nous avons recueilli l’espèce dans l’assise de Bure (couches à 
Spirifer cultrijugatus  de l’Ardenne). Sa présence probable dans l’assise de 
W inenne semble lui donner une extension verticale plus considérable.

Gîte : Vireux-M olhain 2 (1. G. 8439).

F a m i l l e  d e s  MYTILIDAE L a m a r c k .

G e n r e  MODIOLA L a m a r c k .

S y n o n y m ie  : MODIELLA H all .

Ce genre fu t créé en 1801 par Lam arck, pour un  Lam ellibranche à coquille 
équivalve, ohlongue, transverse, inéquilatérale, renflée en avant et en arrière,

i1) F. R o e m e r , loc. cit., 1844. — F o l l m a n n , Ueber devonische Aviculaceen. ( V e r h a n d l . 

d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  d e r  p r e u s s . R h e i n l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , 1885, pp. 209, 210). — 
F r e c h , loc. cit., 1891, p .  150; e t c .

(a ) B a r r o i s , Recherches sur les terrains anciens des Asluries et de la Galicie, 1881, 
p. 275.
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dont les crochets sont obtus, très an térieurs, m ais non tout à fait term inaux. Le 
ligam ent est linéaire et m arg inal; l’im pression de l’adducteur an térieu r est petite, 
située dans le voisinage très proche du crochet. La charn ière  est courbe, non apla­
tie, dépourvue de dents et porte un  sillon linéaire fin et rubané (sillon du liga­
m ent).

Modiola an tiqua ( G o l d f u s s ) .

PI. III, fig.  9.

1834. Mytilus antiquus G o l d f u s s , P e t r e f a c t a  G e r m a n ia e ,  II, p . 173, p i .  130, f ig . 5.

1855. Modiola Kahlebergensis A. R o e m e r , Beiträge zur geologischen Kenntniss des nord­
westlichen Harzgebirges. (P a l a eo n to g r a ph ic a , V, p. 123, pi. 18, fig. 6.)

1884. Modiola Kahlebergensis B e u s iia u s e n , Beiträge zur Kenntniss des Oberharzer Spi-
riferensandsteins und se iner. Fauna. (A b iia n d l . z u r  g e o l . S pe c ia l k a r t e  von 
PREUSSEN UND DEN THÜRINGISCHEN STAATEN, VI, 1, p. 61, pi. 2, fig. 15.)

1885. Modiomorpha solenoides E d . D u p o n t , Le Poudingue de W éris et sa transformation
au Sud-Est de Marche-en-Famenne. (B u l l , de l ’A cad. r o y a l e  de B elg iq u e  [3], 
X, p. 12.) N on Sanguinolaria solenoides Goldfuss.

1895. Modiola antiqua B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. 
(A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st., N. F., 17, p. 10, pi. I, fig. 3 à 6.) 
L’auteur signale l’espèce depuis les Siegener Schichten jusque dans les Ober- 
koblenzschichten.

? 1896. Modiola ? aff. Kahlebergensis G ü r ic h , D a s  Palaeozoicum im Polnischen Mittel­
gebirge. (V e r h a n d l . d er  R u s s is c h -K a is e r l ic h  M in . G e s e l l s c h . [2], 32 , p . 301.)

1900. Modiola antiqua B e u s h a u s e n , Das Devon des nördlichen Oberharzes. (A b h a n d l . 
d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst., N. F., 30, p. 74.) Dans le Kahlebergsandstein 
(Oberkoblenzschichten).

1902. Modiola antiqua D r e v er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von Oberstadt­
feld, etc. (P a l a eo n to g r a ph ic a , XLIX, p. 85.)

1902. Modiola antiqua M a u r e r , Der Quarzit von Neuweilnau. (B e r ic h t  d e r  S en c k e n b e r-
g isc h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t , 1902, p . 37 , p i .  3 , f ig .  11.)

1903. Modiola antiqua K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Herborn
(Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  Min., e t c ., B.B. XVII, p. 38.)

1908. Modiella modiola J. C l a r k e , Early Devonic History of New York and Eastern
N o r th  A m e r ic a .  (N e w  Y o r k  S ta te  M u s e u m , Mém. 9 , p .  232, p i .  23 , f ig . 1 à  5 .)

1909. Modiola antiqua S p r ie s t e r s b a c h , in S p r ie s t e r s b a c h  et F u c h s , Die Fauna der Rem-
scheider Schichten. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st., N. F., 58,
p . 21 .)

1909. Modiola antiqua D o h m , M itteilungen über eine neue Fundstelle unterdevonischer 
Versteinerungen im Kreise Daun. (V e r h a n d l . des n a t u r h is t . V e r e in s  d e r  P r e u s s  
R heinlande und W e s t f a l e n s , 66, p .  161.)

1913. Modiola antiqua D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelbacher 
Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. (Ja h r b . der  
K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXXIV, I, 3, p. 560.)
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1919. Modiola antiqua R . R ic h t e r , Zur Stratigraphie und Tektonik der CEsling-Eifel- 
Mulde. (C en tra lbla tt  f ü r  M in ., Jahrg. 1919, p. 49.)

1919. Modiola antiqua V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 390.)

1925. Modiola antiqua S p r ie s t e r s b a c h , Die Oberkoblenzschichten des Bergischen Landes 
und Sauerlandes. (Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1924, XLV, 1925, 
pp. 380, 395.)

? 1930. Modiola cf. antiqua M a r t h a  W o l f , Alter und Entstehung des W ald-Erbacher 
Roteisensteins. (A bh a n d l . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 123, p. 40, pi. 2, 
fig. 10.)

L’espèce est abondam m ent représentée au gîte D urbuy 8315, sous form e de 
valves dissociées et d ’exem plaires bivalves (I. G. 5127); elle est égalem ent assez 
fréquente au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633). On la reconnaît aisément 
à sa coquille m odérém ent bom bée, très inéquilatérale, transversalem ent allon­
gée et s’élargissant fortem ent vers l’arrière; à ses crochets, petits, déprim és, situés 
très en avant des valves. Le bord an térieur de celles-ci est assez court et arrond i; 
le bord inférieur est légèrem ent infléchi vers le m ilieu, cette inflexion corres­
pondant à l’extrém ité inférieure du  sillon transversal qui creuse les valves; le 
bord postérieur s’arrond it en s’élargissant fortem ent; le bord cardinal est court, 
dépourvu de dents, et bordé d ’un  faible sillon ligam entaire. Les im pressions 
m uscidaires sont faiblem ent im prim ées, celle de l’adducteur an térieu r étant 
petite et située très près du crochet, en avant de celui-ci; celle de l’adducteur 
postérieur, plus large, m ais m oins nettem ent visible, est placée sous l’extrém ité 
postérieure dfi bord cardinal. L’ornem entation  externe des valves consiste en fai­
bles stries d ’accroissem ent concentriques, avec de place en place, des stries plus 
prononcées.

Modiola antiqua  n ’a guère été observée que dans le Dévonien inférieur 
ardu ino-rhénan , où on l ’a rencontrée depuis le Siegenien ju sque  dans l’Emsien 
supérieur. G ürich a signalé, dans le Dévonien de Myeiska Gora (Pologne), une 
espèce voisine, sinon identique. D’autre part, une form e am éricaine, Modiola 
modiola  (J. Clarke) de Portage road, dans le bassin de Gaspé, s’en rapproche 
étro item ent et a été considérée par P. Dienst (1913, p. 560) com m e identique.

F a m i l l e  d e s  MODIOLOPSIDAE F i s c h e r , e m .  D a l l .

G e n r e  MODIOMORPHA J. H a l l .

Le genre Modiomorpha  est caractérisé par sa coquille équivalve, très inéqu i­
latérale, élargie vers l’arrière de telle façon que le contour rappelle souvent celui 
des Modiola, mais ces dernières sont dépourvues de dents. Les crochets sont petits, 
placés près du  bord an térieur; celui-ci est plus ou m oins saillant en  avant; le
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bord inférieur est. généralem ent plus ou m oins concave. La charn ière  porte une 
dent cardinale striée à la valve droite et une fossette correspondante à la valve 
gauche. Il n ’y a pas de dents latérales et la position des dents cardinales varie 
selon les espèces. Le ligam ent est placé sur le bord cardinal et strié long itud i­
nalem ent. L’em preinte de l’adducteur an térieu r est généralem ent profondém ent 
creusée, calleuse et placée près du bord an térieur, en dessous de l’appareil den­
taire.

M odiomorpha modiola B e u s h a u s e n .

1895. Modiomorpha modiola B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. 
(A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 17, p. 22, pi. II, fig. 1 à 5.)

1902. Modiomorpha modiola D re v er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von 
Oberstadtfeld, etc. (P a l a eo n to g r a ph ic a , XLIX, p. 86.)

1915. Modiomorpha modiola D a h m e r ,  Die Fauna der obersten Koblenzschichten von 
Mandeln bei Dillenburg. ( J a h r b .  d e r  K. p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s a n s t . ,  XXXVI, I, 
1, p. 213.)

1919. Modiomorpha modiola V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und 
linksrheinische Verbreitung. (Ja h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 392.)

1923. Modiomorpha modiola D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am 
Nordwestrand der Dillmulde. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . f ü r  1921, 
XLII, 2, 1923, pp. 662, 668.)

1929. Modiomorpha modiola D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachin- 
ger Sattels am Sudwestrand der Lahnmulde. (J a h r b . der  p r e u s s . g e o l . L andes­
a n st ., L , p . 206.)

? 1930. Modiomorpha modiola ? M a r th a  W o l f , Alter und Entstehung des W ald-Erba­
cher Roteisensteins. (A bh an dl. d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 123, p. 42.)

Deux em preintes externes de valves gauches très inéquilatérales, transver­
salem ent allongées, au crochet term inal légèrem ent p roém inent, dépassant un 
peu le bord cardinal, nous paraissent apparten ir à Modiomorpha modiola, bien 
que l’absence de toute indication relative à l’appareil card inal ne perm ette  pas 
nue affirm ation absolue à cet égard. La m orphologie externe de nos deux exem ­
plaires ne diffère toutefois pas de celle de l’espèce à laquelle nous les rapportons.

Modiomorpha modiola  ne paraît pas dépasser les lim ites de l’Emsien : en 
Allem agne, elle a été rencontrée depuis les U nterkoblenzschichten ju sque  dans 
les O berkoblenzschichten. Dans l’Ardenne, elle existe dans l ’Em sien m oyen et 
dans l’Em sien supérieur. On ne l’a pas encore signalée dans d ’autres contrées.

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).
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G e n r e  GONIOPHORA P h i l l i p s .

Coquille carénée, équivalve, inéquilatérale, de form e trapézoïdale. La carène, 
tou jours nettem ent développée, part du crochet et a tte in t l’angle postéro-in te­
n eu r. L’ornem entation  consiste en côtes ou en stries concentriques, plus accen­
tuées en avant de la carène, changeant de direction derrière celle-ci.

La charn ière porte  une dent triangu la ire  à la valve gauche et une fossette 
correspondante à la valve droite. Sous cette dent, il en existe parfois une seconde 
très peu développée. Dents latérales absentes. Fossette ligam entaire sous form e 
d ’u n  sillon allongé, placé extérieurem ent sous les crochets.

Im pressions m usculaires nettem ent im prim ées : celle de l’adducteur an té­
rieur, accom pagnée de l’em preinte du m uscle pédiaire an térieur, plus ou m oins 
ovale et située en avant, très près de la charn ière; celle de l’adducteur postérieur, 
se confondant avec celle du muscle pédiaire, plus grande, m oins profonde et p la­
cée près du bord postérieur.

Goniophora rhenana B e u s h a u s e n . 

pi. m, fig. io.

1895. Goniophora rhenana B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. 
(A bh an dl . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 17, p. 201, pi. XVII, fig. 10, 
11.)

1902. Goniophora rhenana D rev er m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von Ober­
stadtfeld, bei Daun in der Eifel. ( P a l a eo n to g r a piiic a , XLIX, p. 90.)

1912. Goniophora rhenana L e id h o l d , Die Quarzit von Berlé in Luxemburg, ihre Verbrei­
tung im stratigraphische Stellung. (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  Min., e t c ., B.B.
XXXVI, p. 366.) Dans le quartzite de Berlé (Emsien moyen).

1913. Goniophora rhenana P. D ie n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten (Michelba­
cher Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. (Ja h r b . 
DER K. PREIJSS. GEOL. LANDESANST., XXXIV, I, 3, p. 571.)

1919. Goniophora rhenana V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst. für 1916,
XXXVII, II, 3, 1919, p. 410.)

1921. Goniophora rhenana M a il l ie u x , The palaeozoic formations of the southern Part 
of the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s so c ia t io n , 1921, p. 12 [Emsien inférieur] et 
p. 13 [Emsien moyen].)

Nous avons recueilli, au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439), une form e qui, 
par son contour et par son ornem entation, ne peut être séparée de Goniophora 
rhenana  Beushausen. Ju sq u ’à présent, cette espèce n ’a été signalée que dans les 
U nterkohlenzschichten et dans le Koblenzquarzit de la Rhénanie et dans les hori­
zons correspondants de l’Ardenne.
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Goniophorin Kaisini nov. sp.

PI. IV. fig. 1, l a ,  lb.

Coquille équivalve, transversalem ent allongée; le bord cardinal est long cl 
presque dro it; le bord an térieu r fait saillie en avant du crochet en dessinant une 
courbe ovale; le bord inférieur dessine d ’abord une courbe faiblem ent convexe 
en avant et devient légèrem ent concave aux approches de l’angle postéro-infé- 
rieur. Ce dern ier est aigu, le bord postérieur, à peu près droit, se redressant obli­
quem ent en rem ontan t vers le bord supérieur ou bord cardinal. Les crochets 
sont dirigés vers l’avant; situés vers le quart an térieu r de la longueur de la 
coquille, ils sont peu saillants et dépassent m odérém ent le bord cardinal. Du 
crochet part une crête assez aiguë, qui se dirige, en s’incurvant légèrem ent, 
vers l’angle postéro-inférieur des valves.

La taille de la coquille est très faible : un des exem plaires m esure 6 m illi­
mètres de longueur et 2 % m illim ètres de hau teu r; un au tre atteint 4 x/ 2 m illi­
mètres de longueur et 2 m illim ètres de hau teu r environ.

L’ornem entation  externe des valves consiste en faibles stries d ’accroisse­
m ent concentriques, non divisées et assez irrégulièrem ent espacées.

La scnlc forme à laquelle on puisse com parer cette espèce est Goniophora 
trapezoidalis Kayser (x); m ais elle s’en distingue par sa taille plus faible, par son 
bord an térieur p lus saillant, par son bord postérieur plus dro it, par sa crête trans­
versale plus régulièrem ent infléchie et par ses proportions, la longueur de la 
coquille é tan t m oins forte relativem ent à la hau teu r chez Goniophora Kaisini que 
chez Goniophora trapezoidalis.

Nous dédions celle espèce à M. Félix Kaisin, professeur à l’U niversité de 
Louvain, auquel l’étude pétrograph ique des calcaires carbonifériens est redeva­
ble d ’im portantes contribu tions.

G îte  : Marche 6 (I. G. 8284).

G e n r e  ORTHONOTA C o n r a d .

Créé par Conrad en 1841, ce genre fut placé par Zittel parm i les Solenop- 
sidae; par la suite, Dali le rangea, à côté des genres Modiolopsis, Modiomorpha, 
Goniophora, etc., dans la fam ille des Modiolopsidae Fischer, em end. Dali. 11 
groupe des coquilles allongées, équivalves, tronquées, arciform es ou soléni- 
formes. Le bord cardinal et le bord in férieur sont sensiblem ent parallèles. Les 
crochets sont peu renflés, an térieurs, non  te rm inaux ; en arrière de ceux-ci, les 
pentes cardinales portent une ornem entation  différente de celle du corps des

(*) K a y s e r , Geber einige neue Zweischaler des rheinischen Taunusquarzits. (Ja h r b . 
d e r  K . p r e u s s . g e o l . L an desan st. für 1884 [1885], p. 19, pi. 2, fig. 4.) — Voir également 
B e u s h a u s e n , Dic Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. (A b iia n d l . der  K . p r e i j s s . 
g e o l . L an desan st ., N. F., 17, 1895, p. 205, pi. XVII, fig. 34.)



DE L’ASSISE DE WINENNE 75

valves. F ischer a observé que la charnière, dépourvue de dents latérales, porte 
une ou deux petites dents cardinales; le ligam ent est externe.

Orthonota Emmae-Rudolfi nov. sp.

P I. III , f ig .  H ,  I l a ,  11 b.

Une coquille bivalve, en tr’ouverte, appartien t au genre Orthonota  et se dis­
tingue de toutes les espèces connues de ce genre par son aspect général et par son 
ornem entation . Les deux valves sont parfaitem ent égales et sym étriques; leur 
contour est allongé, le côté postérieur n ’étant m alheureusem ent pas conservé. Le 
bord cardinal paraît d ro it; le bord an térieu r est fortem ent saillant, dessinant 
une courbe ovale; le bord inférieur ou palléal est très faiblem ent convexe; quant 
au bord postérieur, sa form e ne nous est pas connue. Les crochets sont peu proé­
m inents, recourbés au-dessus du bord card inal et situés vers le tiers an térieur des 
valves. En avant, on observe une faible lunu le peu nettem ent discernable; en 
arrière des crochets se trouve une sorte de corselet délim ité par des côtes lon ­
g itudinales et dont les pentes s’inclinent vers la charnière. La coquille est de 
petite taille : elle attein t environ 30 m illim ètres de longueur et 13 m illim ètres 
de hau teur.

Son ornem entation lui donne u n  aspect particu lier. Sur le corps des valves, 
elle consiste en fortes rides concentriques non  bifurquées, plus rapprochées dans 
la région um bonale et s’espaçant g raduellem ent vers le bord palléal; ces rides 
sont séparées par des intervalles assez larges, varian t com m e il vient d ’être m en­
tionné, et su r lesquels on observe des stries concentriques beaucoup plus faibles, 
égalem ent simples, assez irrégulièrem ent disposées. Ces rides et stries concen­
triques se poursuivent en s’a tténuant très fortem ent dans la partie  antérieure, 
sous les crochets. En arrière de ceux-ci, elles se term inen t au bord  des pentes 
cardinales, qui sont lim itées par deux côtés longitudinales arrondies, contiguës, 
en forme de bourrelets, partan t du  crochet et s’étendant ju sq u ’au bord posté­
rieu r en augm entan t progressivem ent de grosseur. Une troisièm e côte long itu ­
dinale s’observe sons les deux prem ières, mais elle est m oins nette et ne prend 
naissance q u ’à une certaine distance du crochet. Un sillon assez large, à fond 
arrondi, succède à ces côtes et, dans la région située en tre ce sillon et le bord car­
d inal, se trouve une rangée de foi’tes côtes ou bourrelets parallèles, réguliers, 
larges, incurvés, dirigés vers le bord cardinal et p résentant leur côté concave 
face au crochet; ces côtés ont leur som m et arrondi et elles sont séparées par des 
sillons étroits, à fond aigu.

Parm i les formes décrites à ce jo u r, nous n ’en connaissons aucune dont 
l’ornem entation puisse être u tilem ent com parée à celle de notre espèce, dont nous 
offrons la dédicace à M. le Prof. Dr. Rudolf R ichter et à Mme Em m a R ichter, de 
Francfort-sur-M ain, en m ém oire de leurs rem arquables travaux sur les Trilobites.

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).
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O r d r e  d e s  HO M O M YA R IA  N e u m a y r

S o u s -o r d r e  d e s  T A X O D O N T A  N e u m a y r

F a m i l l e  d e s  NUCULIDAE A d a m s ,  e m .  V e k r i l l  e t  B u s h .

G e n r e  NUCULA L a m a r c k .

Nucula grandaeva G o l d f u s s  v a r .  Dahmcri n o v .  v a r .

PL IV, fig. 9, 9a-c.

1917. Nvcula grandaeva var. elongata D a h m e r  (ex parte), Die Fauna des Oberharzer 
Kahlebergsandsteins, I. ( J a h r b . d e b  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916, 
XXXVII, I, 3, 1917, p. 489, pi. 38, fig. 14 à 16, 21, 23 et 26 [coei, exclus.].) La 
forme intermédiaire entre les formes kahlebergensis Beushausen (=  grandaeva 
Goldfuss) et hercynica Beushausen.

N ucula  grandaeva  Goldfuss csl une espèce très polym orphe. M. G. D ahm er 
a, dans une excellente discussion de ces formes, exposé les confusions aux­
quelles cette variabilité a donné naissance : Beushausen, no tam m ent, a décrit 
en 1884 (*), sous le nom  de N ucula  kah lebergensis, une form e q u ’il n ’est pas pos­
sible de séparer de N ucula  grandaeva  typique. Le m êm e au teur a proposé en 
1895 (2) le nom  de N ucula hercyn ica  pour une form e du Harz, que M. D ahm er 
considère com m e étro item ent alliée à N ucula  grandaeva, dont elle ne serait, 
selon lui, q u ’une sim ple variété, ne se d istinguan t de la form e typique que par 
son bord postérieur plus allongé et pour laquelle il propose le nom de Nucula  
grandaeva  Goldfuss var. elongata  D ahm er.

Pour cette dernière form e, M. Spriestersbach (’) a rétabli le nom  de N ucula  
hercynica  Beushausen, en m on tran t que non seulem ent ce nom  a tous les droits 
de priorité , m ais q u ’il s’agit en réalité d ’une espèce autonom e. A la suite de cet 
au teur, nous restituons le nom de Nucula hercynica  à l'espèce représentée par 
AL D ahm er (toc. c it., 1917), pi. 38, fig. 17 à 20 et 22. coct. exclus, et par M. Spries­
tersbach (loc. c it., 1925), pi. 11, lig . 7, 8.

E ntre les formes kah lebergensis  Beushausen (=  grandaeva  Goldfuss) et her-

(1) Beiträge zur Kennlniss des Oberharzer Spiriferensandsteins und seiner Fauna. 
( A b h a n d l . z u r  g e o l . S p e c i a l k a r t e  v o n  P r e u s s e n  u n d  d e n  T h ü r i n g i s c h e n  S t a a t e n , VI, I, 
1884, p. 85, pi. 4, fig. 8, 9.)

(2) Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . 

L a n d e s a n s t . ,  N. F., 17, 1895, p. 48.)
(3) Die Oberkoblenzschichten des Bergischen Landes und Sauerlandes. ( J a h r b . d e r  

p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . f ü r  1924, XLV, 1925, p. 411.)



DE L’ASSISE DE WINENNE 77

cynica  Beushausen, M. D ahm er a rem arqué une forme in term ediaire q u ’il a figu ­
rée saus la dénom m er (loc. cit., 1917, pi. 38, fig. 14 à 16, 21, 23 el 26) et qui se 
d istingue de la prem ière par l’extension de son côté postérieur et de la seconde 
par l’expansion m oindre de celle partie des valves. C’est à celte form e que se rap ­
porte l’espèce que nous avons recueillie dans l’assise de W inenne et à laquelle 
nous donnons le nom  de Nucula grandaeva Goldfuss, var. Dahmeri en l’honneur 
de M. le Dr. G. D ahm er, de Bad-Soden (Taunus), au teu r d ’im portants travaux sur 
les faunes du Dévonien inférieur de la R hénanie. Il convient de rem arquer que 
cette forme est très proche voisine de Nucula grandaeva Goldfuss.

G îtf. : Marche 6 (I. G. 8284).

F a m i l l e  d e s  LEDIDAE A d a m s , e m .  V e r r i l l  e t  B u s h .

G e n r e  PALAEONEILO J .  H a l l .

Palaeoneilo Maureri B e u s h a u s e n ,  v a r .  varicosa B e u s h a u s e n .

PL IV, fig. S, 7, 8.

1895. Ctenodonta (Palaeoneilo) Maureri var. varicosa B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchia- 
ten des rheinischen Devon. (A bh an dl . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 
17, p. 86, pi. VII, fig. 21, 28.)

1903. Ctenodonta Maureri var. varicosa K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen Mar­
burg und Herborn (Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., B.B . XVII, p . 40.)

Nous considérons com m e appartenan t à cette variété 3 valves gauches et 
3 valves droites recueillies au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633), ainsi 
que 3 valves gauches et 1 valve droite du gîle Ponchóme 2 (î. G. 8791); ces exem ­
plaires, dont le contour est celui de la variété varicosa typique, porten t com m e 
elle 6 à 7 fortes rides concentriques aiguës, régulièrem ent disposées, assez 
espacées, s’atténuant, sur les côtés an térieur et postérieur de la coquille. Le type 
de celle forme a été recueilli dans les U nterkoblenzschichten, el elle n ’est con­
nue q u ’en Allemagne et dans l’Ardenne.

Palaeoneilo regularis ( M a u r e r ) .

1902. Ctenodonta regularis M a u r e r ,  Der Quarzit v o n  Neuweilnau. ( B e r i c h t  d e r  S e n c k e n - 
BERGISCHEN NATURFORSCHENDEN GESELLSCHAFT, 1902, p . 49, p i .  V, fig. 4a-C.)

? 1913. Ctenodonta aff. regidaris K eg e l . Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. 
(A bh an dl . der  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F . ,  76, p .  77 .)

Deux valves droites du gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439) se spécialisent par 
leur coquille assez bom bée, au contour assez régulièrem ent triangulaire , les bords 
an térieu r et postérieur s’unissant au crochet sous un  angle faiblem ent aigu. Le
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bord an térieu r est légèrem ent infléchi sous le crochet; le bord in férieur est fai­
b lem ent convexe. L’appareil cardinal et l’appareil m usculaire n ’ont pas laissé 
de traces sur nos exem plaires; l'o rnem entation  est très fruste et m ontre quelques 
fines stries concentriques d ’accroissem ent.

L’espèce a été observée dans le quartzite de Neuweilnau, qui paraît être un 
facies anoreux des U nterkoblenzsehichten, analogue au grès de M orm ont de l’Ar- 
(lenne. M. Kegel, d ’au tre  part, a signalé, dans le Taunusien de K atzenelnbogen, 
une form e très proche voisine, sinon identique.

Palaeoneilo c f .  primaeva ( S t e i n i n g e r ) .
Confer. :

1853. Nucula ■primaeva S te in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 54, pi. III, 
fig. 9.

1889. Palaeoneilo nov. sp. B e u s h a u s e n , lieber einige Lainellibranchiaten des rheinischen 
Unterdevon. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n desan st . für 1888 [1889], p. 218, 
pi. IV, fig. 5.)

1895. Ctenodonta (Palaeoneilo) primaeva B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rhei­
nischen Devon. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n desan st ., N. F., 17, p. 79, 
pi. V, fig. 28 à 30; pi. VIII, fig. 13.)

1902. Ctenodonta primaeva M a u r e r , Der Quarzit von Neuweilnau. (B e r ic h t  d er  S encken- 
BERGISCHEN NATURFORCIIENDEN GESELLSCHAFT, 1902, p. 44, pi. IV, fig. 11.)

Cette espèce paraît représentée dans la faune de l’assise de W inenne par une 
forme dont la coquille est bom bée, o v a l e  et transversalem ent allongée; le crochet 
est légèrem ent saillant et placé assez antérieurem ent. L’ornem entation  est consti­
tuée de fines stries concentriques d ’accroissem ent.

C’est une form e essentiellem ent em sienne, qui n ’a pas encore été signalée en 
dehors des régions arduino-rhénanes.

G î t e  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439).

Palaeoneilo c f .  elegans ( M a u r e r ) .

PI.  IV. fig. 5.
Confer. :

1886. Ctenodonta elegans M a u r e r , Die Fauna des rechtsrheinischen Unterdevon. Darm­
stadt, 1886, p. 14.

1895. Ctenodonta (Palaeoneilo) elegans B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheini­
schen Devon. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g eo l  L an desan st ., N. F., 17, p. 81, pi. VII, 
fig. 6, 7.)

1902. Ctenodonta elegans M a u r e r , Der Quarzit von Neuweilnau. (B e r ic h t  d e r  S en cken- 
b e r g isc h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t , 1902, p. 45, pi. IV, fig. 12.)

1913. Ctenodonta (Palaeoneilo) elegans K eg el , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen.
(A bh an dl . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 76, p. 79.)

N on 1896. Ctenodonta elegans T ö r n q u is t , Untercarbon der Vogesen, II, p. 80, pi. 19, 
fig. 13.
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Nous rapprochons de Palaeoneilo elegans (Maurer) une form e du gîte Mar­
che 6 (I. G. 8284), qui se d istingue par la form e générale de sa coquille et no tam ­
m ent par ses crochets quasi centraux. Le m oule in terne m ontre les caractères de 
la dentition , adm irablem ent conservée et o ffran t la disposition continue, m ais 
discordante à partir  du  crochet, qui caractérise le genre Palaeoneilo.

C’est encore une espèce arduino-rhénane, dont l’extension verticale semble 
aller du Taunusien à l’Em sien supérieur. Nous avons signalé une forme proba- 
blem ent identique dans les grès et schistes de Solières (Siegenien moyen du bord 
nord du svnclinorium  de D inant).

Palaeoneilo Renieri nov. sp.
PI. IV, fig. 4.

Coquille équivalve, de g rande taille, assez bom bée, transversalem ent allon­
gée, tronquée en arrière par suite de la disposition du bord postérieur. Cro­
chets peu saillants, dépassant faiblem ent le bord cardinal, placés au tiers an té­
rieu r de la coquille. Hord cardinal anguleux, les deux parties qui le constituent 
se réunissant au  crochet sous un angle très obtus (environ 135°); bord an té­
rieu r ovalem ent arrond i; bord inférieur dessinant un  arc de cercle à peu près 
régulier; bord postérieur faiblem ent écbancré à sa base et re jo ignan t l’ex­
trém ité postérieure du bord cardinal, sous un angle presque droit à som m et 
arrond i. Une très faible dépression part de cette échancrure et parcourt oblique­
m ent la coquille vers le crochet, q u ’elle n ’a tte in t pas.

L’ornem entation  consiste en très fines et très nom breuses stries concentri­
ques très rapprochées, simples, sériées en faisceaux séparés par une strie un  peu 
plus prononcée. A l’angle postéro-palléal, ces stries se. redressent vers le bord car­
d inal, parallèlem ent au bord postérieur, dont elles suivent la faible sinuosité.

La coquille atteint 30 m illim ètres à sa plus grande longueur, m esurée vers 
le m ilieu des valves. 8a hau teur est de 18 m illim ètres.

D entition composée d ’une rangée de dents in in terrom pues sous le crochet, 
où elles p rennen t toutefois une disposition nettem ent discordante.

Cette espèce présente, quant à la disposition des crochets et quan t à la form e 
de sa partie antérieure, une certaine analogie avec Palaeoneilo candida  Kegel ('), 
mais elle s’en écarte nettem ent par la form e de son bord postérieur et par l’ab­
sence, chez Palaeoneilo candida, de la dépression oblique que nous avons signa­
lée dans Palaeoneilo Renieri.

Notre espèce diffère d ’au tre part de Palaeoneilo in sig n is  Beushausen (2) par

( ')  K eg el , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh a n d l . d e r  K  p r e u s s . g e o l . 
L an desan st ., N. F., 76, 1913; p. 82, pi. 4, fig. 9.)

(2) B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. (A b h a n d l . d er  K . 
PREUSS. GEOL. LANDESANST., N. F., 17, 1895, p. 75, pi. VI, fig. 9.)
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la form e de son bord an térieur, plus allongé et, m oins sem i-circulaire, ainsi que 
par la tronca ture de son bord postérieur. Elle s’écarte de Palaeoneilo Bertkaui 
Beushausen (') par la form e du  bord palléal et du bord an térieur, ainsi que par 
l'obliquité m oindre du côté postérieur.

Nous dédions celle espèce à M. Arm and Rénier, chef du Service géologique 
de Belgique, dont les travaux ont fait réaliser de rem arquables progrès à la cou- 
naissance du terra in  houiller de notre pays.

G e n r e  NUCULITES C o n r a d .

S yn o n y m ie  : CUCULLELLA Mac Coy.

M. Kegel (*) a rétabli, pour ce genre, le nom  Nuculites  créé par Conrad en 
1841, et a considéré le, nom  Cucullella  Mac Coy 1851 com m e synonym e. 
Mmo W olf (;i) partage celle opinion et fait rem arquer que les raisons invoquées 
par M. D ahm er (’) pour m ain ten ir le term e Cucullella  sont insuffisantes poni 
enfreindre le dro it de priorité. Nous n ’acceptons cette doctrine que sous réserves 
el en faisant rem arquer, no tam m ent, que le term e Nuculites  a été parfois em ployé 
pour Nucula  et que, dans de tels eas, les lois établies pour la p rio rité  des noms 
devraient perdre de leur rig id ité  quand la confusion peut régner au su jet de 
certains term es. 11 convient de rappeler ce q u ’a écrit Beushausen (5) à l’égard 
des term es Cucullella et Nuculites.

Nuculites Beushauseni (Fucus).

1895. Cucullella elliptica B e u s h a u s e n  [ex parle), Die Lamellibranchiaten des rheinischen 
Devon. (A bh a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 17, p. 104, pi. V, 
fig. 9 à 11 [coei, exclus.].) Non Cucullella elliptica M aurer 1886.

1907. Cucullella elliptica S c h m id t , Die Fauna der Siegener Schichten des Sieger­
landes, etc. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st ., XXVIII, 3, pp. 434 et 
suiv.) N on Maurer.

1913. Cucullella Beushauseni F u c h s , Einige neue oder weniger bekannte Molluskoiden 
und Mollusken aus deutschem Devon. (Ja h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst. 
für 1912, XXXIII, II, 1, 1913, p. 67.)

1930. Nuculites Beushauseni M a r th a  W o l f , Alter und Entstehung des W ald-Erhacher 
Roteisensteins. (A bh an dl . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., N. F., 123, p. 43.)

Cette espèce, bien reconnaissable à son contour ovale et à la form e de

(‘) B e u s h a u s e n ,  Loc. cit., p. 80, pi. VI, fig. 17; pi. VII, fig. 8.
(2) Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen, 1913, p. 73.
(3) Alter und Entstehung des Wald-Erbacher Roteisensteins, 1930, p. 43.
(4) Die Fauna der obersten Koblenzschichten von Mandeln bei Dillenburg, 1915,

p. 219, note infrapaginale.
(5) Jahrbuch der K. preuss. geol. Landesanst. für 1888 (1889), p. 214.
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l’échancrure an térieure au crochet qui, au m oule interne, répond au septum  
caractéristique du genre, est représentée dans notre m atériel de l’assise de 
W inenne par 5 valves gauches et 2 valves droites, recueillies au gîte Vireux- 
Molhain 2 (I. G. 8439). Il s’agit égalem ent ici d ’une form e encore inconnue ail­
leurs que dans le Dévonien inférieur ardu ino-rhénan . Sa répartition  verticale 
sem ble aller du Siegenien à l’Em sien supérieur.

Nuculites solenoides ( G o l d f u s s ) .

P I .  IV, fig. io, 11.

1829. Nucula solenoides G o l d f u s s , Petrefacta Germaniae, II, p . 151, p i .  5 , fig. 17 à  20
1843. Nucula solenoides F. A. R o e m e r , Die Versteinerungen des Harzgebirges, p .  23, 

pi. VI, fig. 13.
1853. Nucula solenoides S te in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p . 54.
1884. Cncullella solenoides B e u s h a u s e n  {ex parle), Beiträge zur Kenntniss des Ober­

harzer Spiriferensandsteins und seiner Fauna. (A b h a n d l.  z u r  g e o l .  S p e c i a l k a r t e  
VON PREUSSEN UND DEN THÜRINGISCHEN STAATEN, VI, 1, p. 83 \ex parle], pi. 6, 
fig. 1.) N o n  Cucullella cultrata Sandberger.

1895. Cucullella solenoides B e u s h a u s e n  {ex parte), Die Lamellibranchiaten des rheini­
schen Devon. (A bh an dl . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 17, p. 106 [ex 
parle], pi. V, fig. 17, 20 [coei, exclus.].) N on C. cultrata Sandberger.

1913. Nuculites solenoides K eg el , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh an dl .
d er  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st., N. F., 76, p. 73.)

1917. Cucullella cf. solenoides H ü f f n e r , Beiträge zur Kenntniss des Devons von Bithy- 
nien. (Ja h r b . d er  K. p r e u s s . g e o l . L andesanst . für 1916, XXXVII, I, 2, 1917, 
p. 285.)

1919. Nuculites solenoides V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (J a h r b . der  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 397.)

1921. Cucullella solenoides D a h m e r , Die Fauna des Oberharzer Kahlebergsandsteins, II.
(Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1919, XL, II, 2, 1921, p. 298.)

? 1930. Cucullella solenoides L a v e r d i è r e ,  Contribution à l’étude des terrains paléozoïques 
dans les Pyrénées occidentales. (M ém . de l a  Soc. g é o l .  d u  N o r d ,  X, 2, p. 108, 
pi. VIII, fig. 19a.)

N on 1856. Cucullella cultrata S a n d b erg er , Die Versteinerungen des rheinischen Schich­
tensystems in Nassau, 1850-1856, p. 276, pi. 29, fig. 3.

N on 1909. Cucullella solenoides G ü r ic h , Leitfossilien, 2. Devon, p. 114, pi. 36, fig. 3. 
Il s ’agit manifestement ici de la forme cultrata Goldfuss.

Cette espèce, reconnaissable à sa coquille allongée, plus ou m oins incurvée 
postérieurem ent, à sa dentition voisine de celle des Palaeoneilo et à la form e et à 
la disposition du septum  placé an térieurem ent aux crochets, est assez variable 
quan t à son contour. La forme typique est plus courte que la variété cultrata 
Sandberger, avec laquelle elle a été parfois confondue. La form e que nous avons
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recueillie dans l’assise de W inenne consisle en exem plaires dont certains parais­
sent s’écarter quelque peu de la forme typique, m ais il s’ag it généralem ent de- 
cas de déform ation m écanique : tel est le cas pour la valve droite représentée 
planche IV, figure 11, dont une partie de la région um bonale est repliée sur elle- 
même.

On n ’a guère signalé l’espèce que dans le Dévonien rhénan , où elle a été 
rencontrée depuis le Taunusien jusque dans les O berkoblenzschichten. Toute­
fois, deux formes voisines sinon identiques ont été m entionnées, l’une dans le 
Dévonien in férieur de la B ithynie, l ’au tre dans le Dévonien inférieur des Pyré­
nées occidentales,

Gîte : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633).

F a m i l l e  o e s  CTEN0D0NT1DAE D a ll .

G e n r e  CTENODONTA S a l t e r .

S y n o n y m ie  : TELLINOMYA H a l l  (ex parle).
CADOMIA de T r o m e l i n .

Ctenodonta crassa B e u s h a u s e n .

1895. Ctenodonta (Palaeoneilo) crassa B e u s h a u s e n ,  Die Lamellibranchiaten des rheini­
schen Devon. ( A b h a n d l .  d e r  K. p r e u s s .  g e o l .  L a n d e s a n s t . ,  N. F., 17, p. 77, 
pi. VI, fig. 4, 5.)

1902. Ctenodonta aff. crassa M a u r e r , Der Quarzit von Neuweilnau. ( B e r i c h t  d e r  S e n - 

c k e n b e r g i s c h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t , 1902, p. 43, pi. IV, fig. 10.) 
1919. Ctenodonta (Palaeoneilo) crassa V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung 

und linksrheinische Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 
1916, XXXVII, II, 3, 1919, p. 399.)

Les figures 4, 4a de la p lanche VI du Mémoire de Beushausen su r les Lam el­
libranches du Dévonien rhénan  (1895) m on tren t à l’évidence que la forme crassa 
possède non pas la dentition  des Palaeoneilo, genre auquel l’espèce a été rap ­
portée par plusieurs auteurs, m ais bien la dentition  typique des Ctenodonta; c ’est 
ce <pie nous avons pu constater d ’autre part sur un des deux exem plaires que 
nous avons recueillis au gîte Marche 6 (I. G. 8284).

La coquille est assez trapue, presque aussi haute que longue (-1 son contour 
est assez régulièrem ent arrondi, sauf au-dessus de l’angle postéro-palléal, où le 
bord postérieur s’échancre à peine par une légère inflexion concave. La den ti­
tion est constituée d ’une rangée de dents nom breuses, in in terrom pues sous le 
crochet et n ’adoptant pas la disposition « discordante » caractéristique des 
Palaeoneilo.

A notre  connaissance, Ctenodonta crassa n ’a été signalée ju sq u ’ici que dans 
le Koblenzquarzit (Beushausen, Viëtor) et dans le facies anoreux des Unterko- 
blenzschichten (quartzite de Neuweilnau).
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S O U S - O R D R E  DES H E T E R O D O N T A  N EUMAYR

F a m i l l e  » e s  TRIGONIIDAE L a m a r c k .

G e n r e  CARYDIUM B e u s h a u s e n .

M. Spriestersbach a donné, en 1915 (‘), un  exposé fort intéressant de ce 
(|iii était alors connu sur le genre Carydium : il indique notam m ent les espèces 
connues de ce genre, au nom bre de 8, et leur b iostratigraphie. Nous prions le 
lecteur de s’y reporter, nous bornan t à rappeler que le genre Carydium  a été 
signalé dans toutes les form ations siegeniennes et em siennes, ainsi que dans la 
partie inférieure du Dévonien moyen.

Ce genre est caractérisé surtout par sa dentition , qui la rattache aux Trigo­
niidae, et qui se compose, à la valve droite, de deux dents contiguës, crénelées à 
angle droit, situées l’une, la plus petite, en avant, l’autre en arrière du crochet; 
à la valve gauche, de deux fossettes correspondantes, égalem ent crénelées. Ces 
dents et fossettes sont disposées sur un plateau cardinal fortem ent épaissi. Le 
ligam ent est externe, placé lians un sillon longitudinal, sous les crochets. Les 
im pressions m usculaires sont faiblem ent m arquées, ovales, situées aux extrém i­
tés du bord cardinal et com prennent chacune l’attache de l’adducteur et du m us­
cle pédiaire.

Carydium carinatum M a u r e r .

P I .  IV, fig. 2, 2a.

1902. Carydium sociale var. carinata M a u r e r , Der Quarzit von Neuweilnau. ( B e r i c h t  

d e r  S e n c k e n b e r g i s c h e n  N a t u r f o r s c h e n d e n  G e s e l l s c h a f t , 1902, p. 59, pi. V, 
fig. 26, 27.)

1913. Carydium, carinatum  F u c h s , Einige neue oder weniger bekannte Molluskoiden 
und Mollusken aus deutschen Devon. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . 

für 1912, XXXIII, II, 1, 1913, p. 69, pi. 6, fig. 7.)
1913. Carydium sociale var. carinata P. D i e n s t , Die Fauna der Unterkoblenzschichten 

(Michelbacher Schichten) des oberen Bernbachtales bei Densberg im Kellerwald. 
( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t ., XXXIV, I, 3, p. 569.)

? 19 2 1. Carydium, angulatum  D a h m e r ,  Die Fauna des Kahlebergsandsteins, II. ( J a h r b .  
d e r  PREUSS. GEOL. L a n d e s a n s t .  für 1919, XL, 2, 1921, p . 257, p i .  15, fig. 14, 15.)

Décrite par M aurer com m e une variété de Carydium sociale, cette form e 
s’en d istingue nettem ent, cependant, par sa form e générale et par la présence

i1) Neue oder wenig bekannte Versteinerungen aus dem rheinischen Devon, etc. 
( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 80, 1915, p. 61.)
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d une carène aiguë, arquée, dirigée du  crochet à l'angle postéro-inférieur. A 
l’exem ple de M. Fuchs, nous la considérons com m e une espèce autonom e.

Le gîte Marche 6 (I. (i. 8284) nous a procuré les restes de 5 exem plaires de 
C aryd ium  carin a tu m  représentés par 4 valves droites et 1 valve gauche. Une 
des valves droites (moule interne) est rem arquable par la conservation des détails 
du négatif de l’appareil dentaire : la figure 2a de la planche IV en tém oigne. Ces 
exem plaires présentent tous les caractères de l’espèce tels que les a décrits Mau­
rer. Nous sommes d ’avis que la forme du K ahlebergsandstein décrite par M. D ah­
m er en 1921, sous le nom  de C aryd ium  a n g u la tu m  se sépare difficilem ent de 
C a ry d iu m  carina tum .

Cette dernière espèce possède une assez g rande extension verticale : elle a 
été signalée par M. Fuchs dans le Taunusquarzit de S trom berger Neuhülle et par 
M. W .-E. Schm idt (‘) dans les Siegener Schichten; M arner a décrit l’espèce du 
quartzite de Neuweilnau, facies anoreux des U nterkoblenzschichten; la form e 
que M. D ahm er a décrite sous le nom  de C aryd ium  a n g u la tu m  et que nous 
sommes porté à considérer com m e identique à C aryd iu m  carina tum , provient de 
couches (pii se ra ttachen t aux O berkoblenzschichten; enfin , nous venons de la 
signaler dans l’assise de W inenne, équivalant au Kohlenzquarzil de la Hhéna- 
nie. Ju sq u ’à présent cette form e semble spécialisée dans h* Dévonien inférieur 
a rdu ino-rhénan .

F a m i l l e  d e s  CURTONOTIDAE D a l l .

G e n r e  PhOSOCOELUS K e f e r s t e i n .

S y n o n y m ie  : T R IP L E U R A  S a n d b e rg e r .

Les caractères p rincipaux de ce genre sont : une coquille grosse, équivalve, 
très inéquilatérale, fortem ent bom bée. Les crochets, placés dans la région an té­
rieure, sont recourbés en avant et précédés d ’une lunu le  profondém ent excavée. 
Les valves sont parcourues d iagonalem ent par des plis dont le nom bre déterm ine 
généralem ent l’espèce et qui parten t du crochet; ils sont bordés de sillons variant 
avec l’espèce. Des stries concentriques, s’atténuan t avec l’âge ju sq u ’à devenir très 
obscures, recouvrent d ’autre part les valves.

L’appareil cardinal se compose généralem ent su r chaque valve de deux 
bourrelets dentaires recourbés, dont le supérieur m anque parfois, et d ’une dent 
conique, placée un peu plus bas; cette dernière m anque fréquem m ent sur la 
valve droite. Les dents de la valve gauche s’intercalent derrière celles de la valve 
droite.

(‘) Die Fauna der Siegener Schichten des Siegerlandes, etc. ( J a h r b . der  K. P R E U S S .  

g e o l .  L an desan st . f ü r  1907, XXVIII, 3.)
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Prosocoelus c f .  pes anseris ( Z e i l e r  e t  W i r t g e n ) .

PI. IV, fig.  3.
Confer. :

1851. Grammysia pes anseris Z e il e r  et W ir t g e n , Singhofen. (Ja h r b ü c h e r  des  V e r e in s  
f ü r  N a t u r k u n d e  im  H e r z o g t h u m  N a s s a u , 7 , 2-3, p . 290.)

1856. Grar,mysia pes anseris G. et F. S a n d b e r g e r , Die Versteinerungen des rheinischen 
Schichtensystems in Nassau, 1850-1856, p. 265, pi. XXVIII, fig. 1.)

1884. Prosocoelus ? pes anseris B e u s h a u s e n , Beiträge zur Kenntniss des Oberharzer Spi- 
riferensandsteins. ( A b h a n d l . z u r  g e o l . S p e c i a l k a r t e  v o n  P r e u s s e n  u n d  d e n  T h ü ­

r i n g i s c h e n  S t a a t e n , VI, 1, p. 109, pi. 5, fig. 10.) L’auteur ne signale pas l ’espèce 
dans le grès du Harz à Spirifères; il en figure simplement la charnière pour 
servir à la discussion du genre Prosocoelus, qu’il expose aux pages 106 à 109. 

1889. Tripleura pes anseris S a n d b e r g e r , Ueber die Entwickelung der Unteren Abtheilung 
des devonischen Systems in Nassau. ( J a h r b . d e s  N a s s a u i s c h e n  V e r e i n s  f ü r  

N a t u r k u n d e , XLII, pp. 13, 26; voir p. 13, note infrapaginale.)
1895. Prosocoelus pes anseris B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen 

Devon. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 17, p. 149, pi. XIII, 
fig. 1 à 3.)

1909. Prosocoelus pes anseris D o h m , Mitteilungen über eine neue Fundstelle unterdevo­
nischer Versteinerungen im Kreise Daun. ( V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t . V e r e i n s  

d e r  P r e u s s . R h e i n l a n d e  u n d  W e s t f a l e n s , 66, 1909, p. 163.)
1917. Prosocoelus sp. aff. pes anseris D a h m e r , Die Fauna des Oberharzer Spiriferensand- 

steins, I. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1916, XXXVII, I, 3, 1917, 
p. 511, pi. 39, fig. 1.)

Nous avons recueilli, au gîte Pondrôm e 2 (I. G. 8791), un  bon fragm ent d ’une 
valve gauche m ontran t notam m ent deux fortes côtes diagonales, faiblem ent diver­
gentes à p a rtir  du crochet, à som m et faiblem ent arrondi, séparées par un  sillon 
large, s’élargissant vers l’arrière dans une faible proportion. La côte antérieure 
est précédée d ’un sillon de m êm e taille que celui qui vient d ’être signalé et qui 
para ît être lui-m êm e bordé en avant d ’une troisièm e côte diagonalem ent dispo­
sée, m ais très obscure et beaucoup plus faible que les deux autres.

Cette form e a des rapports extrêm em ent étroits avec Prosocoelus pes anseris, 
no tam m ent avec l’exem plaire figuré par Beushausen (1895), planche XIII, 
figure 2; m ais, com m e il ne s’agit que d ’un fragm ent de coquille, il ne nous est 
pas possible de l’identifier avec certitude.

L’exam en de notre spécim en entra îne égalem ent à certains rapprochem ents 
avec Prosocoelus Heushauseni Fuchs C), mais l’on constate chez cette dernière 
form e l’absence du sillon an térieur au groupe de deux côtes principales, auquel 
se borne le système de costulation de cette espèce.

(*) Der Hunsrückschiefer und die Unterkoblenzschichten am Mittelrhein (Loreleige­
gend), I. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 79, 1915, p. 50, pi. 11, 
fig. 1 à  7.)
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F a m i l l e  d e s  LUCINIDAE D e s h a y e s .

G e n r e  PARACYCLAS I I a l l .

Ce genre est établi pour tics form es à coquille équivalve, peu inéquilaté­
rale, le crochet, peu développé, étant situé vers le m ilieu du bord card inal. Le 
contour des valves est généralem ent arrond i; an térieurem ent aux. crochets, on 
observe parfois une faible et rud im entaire  lunule. La dentition  consiste dans 
chaque valve en une ou deux petites dents placées sous le crochet, les dents laté­
rales faisant défaut. L’ornem entation  externe de la coquille consiste en stries ou 
en rides concentriques.

Paracyclas rugosa ( G o l d f u s s ) .

PI. I II ,  fig. 12, 13.

1837. Lucina rugosa G o l d f u s s , Petrefacta Germaniae, II, p .  227, pi. 146, fig. 9«, b.
1838. Posidonia lirata C o n r a d , New York Geological Survey, Annual Report, p. 116,

fig. 12.
1844. Venulites concentricus C. F. R o e m e r , Das rheinische Uebergangsgebirge, p. 79, 

pi. 2, fig. 3a-c.
1853. Lucina rugosa S t e i n i n g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p .  53.
1853. Lucina daleidensis S t e i n i n g e r ,  L o c . cit., p. 53.
1853. Posidonia lateralis S t e i n i n g e r ,  L o c . cit., p. 53, n o n  Phillips.
1872. Lucina (Paracylas) lirata H a l l  et W h i t f i e l d , Twenty-fourth Annual Report New 

York State Museum, Natural History, p. 200.
1885. Paracyclas lirata H a l l , Palaeontology of New York, V, I, p. 441, pi. 72, fig. 2 

à 19; pi. 95, fig. 19. Forme du Hamilton group (Dévonien moyen).
1895. Paracyclas rugosa B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon.

( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . ,  N. F., 17, p. 171, pi. XV, fig. 8 à 11.)
1909. Paracyclas rugosa S p r i e s t e r s b a c h , in S p r i e s t e r s b a c h  et Fucus, Die Fauna der

Remscheider Schichten. ( A b h a n d l . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t ., N. F., 58, 
p. 47.)

1919. Paracyclas rugosa D a h m e r , Die Fauna des Oberharzer Kahlebergsandsteins, II. 
(Ja h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L andesanst ., X L , II, 2, p . 300.)

1923. Paracyclas rugosa D a h m e r , Die Fauna der obersten Koblenzschichten am Nord­
westrand der Dillemulde. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1921, X L I I ,  

2, 1923, pp. 674, 669.)

Paracyclas rugosa est une espèce abondam m ent répandue dans les form a­
tions em siennes et couviniennes des régions arduino-rhénanes. Divers auteurs 
on signalé, dans le Dévonien m oyen (Hamilton group) de l’A m érique du Nord, 
une form e qui paraît bien identique et à laquelle ils ont appliqué le nom  de Para­
cyclas lirata.
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Paracyclas rugosa (Goldfuss) est caractérisée par son ornem entation , consis­
tant en fortes rides concentriques disposées de telle sorte qu ’elles paraissent 
im briquées. Ces rides, recouvertes de faisceaux de fines stries qui leur sont paral­
lèles, s’atténuent vers les bords an térieu r et postérieur; elles vont en augm entan t 
progressivem ent de taille depuis la région um bonale ju sque la région palléale où 
la dernière de ces rides form e le bord palléal. Sur nos exem plaires on en com pte 
11 à 12.

L’espèce a été recueillie au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439, 8633).

F a m i l l e  d e s  SOLENIDAE L a m a r c k .

G e n r e  PALAEOSOLEN I I a l l .

Palaeosolen sp.

La portion an térieure d ’une valve droite, recueillie au gîte Vireux-M olhain 2 
(I. G. 8439), nous paraît apparten ir à ce genre, sans que nous puissions la déter- 
ner spécifiquem ent, parce q u ’elle est trop incom plète. Elle offre certains tra its 
de Palaeosolen eifeliensis Beushausen (‘), forme des O berkoblenzschichten de 
P rü m  à laquelle nous ne pouvons l’identifier toutefois de façon précise.

S o u s -o r d r e  d e s  D E S M O D O N T A  N e u m a y r  em Z i t t e l

F a m i l l e  d e s  SOLENOPSIDAE N e u m a y r .

G e n r e  PROTHYRIS M e e k .

Les représentants de ce genre sont caractérisés par leur coquille équivalve, 
très inéquilatérale, très allongée transversalem ent, com prim ée ou m odérém ent 
convexe, plus ou m oins bâillante en avant, où le bâillem ent est accentué par 
une échancrure du bord an térieur; presque close ou faiblem ent bâillante à l’ar­
rière. Les crochets sont très antérieurs (subterm inaux), déprim és, avec u i i  petit 
sillon décurrent s’étendant ju sq u ’à l’échancrure. Le bord cardinal est dro it, aigu 
et ne porte ni lunule, ni corselet.

P ro thyris angulata S p r i e s t e r s b a c h .

PL V, fig. 2.

1925. Prothyris angulata S p r i e s t e r s b a c h , Die Oberkoblenzschichten des Bergischen 
Landes und Sauerlandes. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1924, XLV, 
1925, p. 425, pi. 14, fig. 8.)

Le gîte Vireux-M olhain 2 nous a fourni, de cette espèce, deux valves gauches,

(*.) Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon, 1895, p. 225, pi. XVIII, fig. 11, 12.
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ainsi q u ’un exem plaire bivalve, ouvert el dont les valves soni légèrem ent sépa­
rées. Nous avons figuré ce dern ier exem plaire pour m on trer la form e du bord 
an térieur, la conform ation générale de la coquille el son ornem entation . On 
rem arquera notam m ent la disposition du bord cardinal en arrière des crochets, 
où existe une arca plate, redressée horizontalem ent et qui paraît avoir joué le 
rôle d ’une nym phe où s’attachait le ligam ent externe.

L’espèce de l’assise de W inenne est étro item ent unie à la form e des Oherko- 
blenzschichten de Selheke décrite par M. Spriestersbach el à laquelle nous 
croyons pouvoir l’identifier. (I. G. 8439.)

F a m i l l e  d e s  GRAMMYSIIDAE F i s c h e r .

G e n r e  GRAMMYSIA d e  V e r n e u i l , em . B e u s h a u s e n .

S y n o n y m ie  : SPHENOM YA H all .

Les caractères du genre ont été fixés par Beushausen dans sa M onographie des 
Lam ellibranches du Dévonien rhénan  (1895), p. 226, à laquelle nous renvoyons 
le lecteur.

(ira m mysia priim iensis B e u s h a u s e n .

PI. V, fig. 3, 3a.

1895. Grammysia prümiensis B e u s h a u s e n ,  Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. 
(A b h a n d l. d e r  K. p r e u s s . g e o l .  L a n d e s a n s t . ,  N. F., 17, p. 243, pi. XXI, fig. 2, 4; 
pi. XXII, fig. 6, 7; fig. 23 dans le texte.)

1903. Grammysia prümiensis K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und 
Herborn (Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., e t c ., B.B . XVII, p . 44.)

191(3. Grammysia prümiensis R u d . R ic h t e r , Die Entstehung der ahgerollten « Daleider 
Versteinerungen » und das Alter ihrer Mutterschichten. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . 
g e o l . L an desan st., XXXVII, I, 2, p. 253.) L’auteur signale la présence de cette 
espèce dans les « roten Schichten von W inenne, am Charmont bei Vireux, 
10 m. unter der Grauwacke von Hierges ».

1921. Grammysia prümiensis M a il l ie u x , The Palaeozoic Formations of the southern 
Part o f the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s s o c ia t io n , London, 1921, p . 13.)

Celle helle espèce de g rande taille est une des formes les plus abondantes 
parm i les Lam ellibranches de l’assise de W inenne. Nous en avons recueilli :

1 valve droite au gîte Pondrôm e 2 (1. G. 8791);
2 exem plaires bivalves, 6 valves gauches, 8 valves droites, au g îte Vireux-

Molhain 2 (1. G. 8439, 8633);
1 valve droite au gîte Vireux-Molhain 4 (I. G. 9386);
1 valve gauche et 1 valve droite au gîte V ireux-M olhain 51b (I. G. 8633).

Grammysia prümiensis  se d istingue par sa coquille grande, bom bée, trans­
versalem ent allongée, le bord an térieu r étant fortem ent saillant, le bord palléal
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arrondi d ’abord, puis légèrem ent concave un  peu en arrière de son m ilieu, le bord 
postérieur largem ent arrond i; le bord cardinal est plus ou m oins droit en arrière 
des crochets, où l’on observe un corselet profond ; en avant des crochets, le bord 
cardinal s’est infléchi, pour reprendre la direction droite ju sq u ’à l’angle antéro- 
dorsal. Les crochets sont puissants, situés vers les 4/5°” antérieurs de la longueur 
de la coquille; ils sont recourbés vers l ’avant et font saillie au-dessus du bord car­
dinal. En avant, se trouve une lunu le nettem ent m arquée. Un sillon, dont la la r­
geur s’accroît vers le bord palléal, m ais dont la profondeur reste faible, part du 
crochet des valves en dessinant une courbe à convexité postérieure, pour atte in ­
dre le bord palléal un peu en arrière de sa partie  m édiane, endroit où ce sillon 
provoque la courbure concave signalée plus hau t. L’ornem entation  consiste en 
fines stries d ’accroissem ent et en rides concentriques grossières, disposées en fais­
ceaux, très fortes dans la région antérieure, s’atténuan t beaucoup en arrière du 
sillon m édian; de très fines côtes rayonnantes recouvrent la coquille et, au croi­
sem ent des rides concentriques, s’atténuen t de façon à n ’être très apparentes que 
dans les sillons qui séparent ces rides; elles affectent plus ou m oins ainsi l’aspect 
spiniform e et donnent à l’espèce un  de scs traits caractéristiques.

Grammysia prümiensis  est inconnue ailleurs que dans le Dévonien inférieur 
ardu ino-rhénan . Elle a été rencontrée dans les un tere Koblenzschichten, dans 
l’assise de W inenne, qui équivaut au Koblenzquarzit, et dans les obere Koblenz- 
schichtcn.

G e n r e  LEPTODOMUS M a c  C o y  1844 c m .  1851.
S y n o n y m ie  : GRAMMYSIA H a l l  (ex parle).

Beushausen a indiqué, en outre, com m e term es synonym es de Leptodomus, 
les noms génériques Cimitaria  Haii et Cercomyopsis  Sandberger. Or, C imitaría 
est un genre voisin d ’Allerisma  King, de la fam ille des Pholadellidae et Cerco­
myopsis  est synonym e A'Allerisma.

Les représentants du genre se spécialisent par leur coquille équivalve, oblon- 
gue, allongée, très inéquilatérale, plus ou m oins trapézoïdale. Elle est renflée, 
convexe, couverte de sillons et de plis concentriques et parcourue soit par un 
sillon oblique, soit par une crête diagonale. Les crochets sont antérieurs, pu is­
sants, renflés et recourbés. En avant se trouve une lunule profonde, nettem ent 
délim itée; en arrière existe, chez certaines espèces, un faible corselet. Ce genre 
diffère de Grammysia  par l’absence de plis transversaux dans le sillon transver­
sal et p a r le bord postérieur étiré.

Leptodom us s t r i a t u l u s  (F. R o e m e r ) .

PI. V, fig.  1.

1844. Myacites striatulus C. F. R o e m e r , Das rheinische Uebergangsgebirge, p. 79, pi. 2, 
fig. 5.

1844. Myacites impressus C. F. R o e m e r ,  L oc . cit., p. 79, pi. 2, fig. 4.



90 E. MAILLIEUX. LA FAUNE

1853. Cypricardia striatula S t e in in g e r , Geognostische Beschreibung der Eifel, p. 52. 
1895. Leptodomus striatulus B e u s h a u s e n , Die Lamellibranchiaten des rheinischen Devon. 

(A bh a n d l . der  K. p r e u s s . g e o l . L a n desan st ., N. F., 17, p. 265, pi. XXIV, fig. 12 
à 14.)

1903. Leptodomus striatulus K. W a l t h e r , Das Unterdevon zwischen M arburg und Her­
born (Nassau). (N e u e s  J a h r b u c h  f ü r  M in ., B .B . XVII, p . 44.)

1913. Leptodomus striatulus K e g el , Der Taunusquarzit von Katzenelnbogen. (A bh a n d l .
DER K. P R E U S S .  GEOL. LANDESANST., N. F., 76, p. 97.)

1918. Leptodomus striatulus V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und 
linksrheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1918, p. 416.)

1921. Leptodomus striatulus M a il l ie u x , The Palaeozoic Formations of the southern Part 
of the Dinant Basin. (G e o l o g is t s ’ A s s o c ia t io n , London, 1921, p. 13.)

N on 1839. Leptodomus (Cypricardia ?) impressa S o w e r b y  in  M u r c h is o n , S i l u r i a n  s y s ­
te m ,  p . 608, p i .  5 , f ig .  3 .

Une valve droite partiellem ent brisée, possède les caractères de l’espèce; elle 
a été recueillie au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439). Sa form e générale, le sil­
lon très prononcé qui déprim e dorso-ventralem ent la partie  an térieure de la 
coquille, les fortes côtes concentriques qui en constituent l’ornem entation  externe 
ne perm ettent aucune confusion. L’espèce n ’a pas été rencontrée en dehors du 
Dévonien ardu ino-rhénan , où elle a été signalée dans le Siegenien et l’Em sien.

EMBRANCHEMENT DES MOLLUSCA
C L A S S E  D E S  C E P H A L O P O D A

SOUS-CLASSE DES TETRABRANCHIATA

O r d r e  d e s  NAUTILOIDEA Z i t t e l

S o u s -o r d r e  d e s  O R T H O C H O A N I T E S  Z i t t e l  

G r o u p e  d e s  O R T H O C E R A T I D A  H y a t t

F a m i l l e  d e s  ORTHOCERATIDAE M a c  C o y .

G e n r e  ORTHOCERAS B r e y n .

Ce genre n ’csl représenté, dans l’assise de W inenne, que par des débris indé­
term inables, recueillis au gîte Vireux-M olhain 2 (I. G. 8439). La g rande rareté 
des restes de Céphalopodes dans ces form ations peut être a ttribuée soit à des ra i­
sons d ’ordre biologique, soit à des causes chim iques inhérentes à la natu re  des 
sédim ents, ayant em pêché la conservation de la coquille des anim aux de ce 
groupe.
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EMBRANCHEMENT DES ARTHROPODA
S O U S - E M B R A N C H E M E N T  D E S  B R A N C H I A T A

C L A S S E  D E S  C R U S T A C E A  

SOUS-CLASSE DES TRILOBITA

O r d r e  d e s  PROPARIA B e e c h e r

F a m i l l e  d e s  CALYMMENIDAE M i l n e - E d w a r d s .

G e n r e  IIOMALONOTUS K o e n i g .

S o u s - g e n r e  d i p l e u r a  G re e n .

Ce groupe ¡i etc établi pour les espèces apparentées à la form e am éricaine 
Homalonotus  (Dipleura) Dekayi Green.

Homalonotus (Dipleura) planus S a n d b e r g e r .

Ilomalonotus planus S an d b erg er , Nomen manuscriptum  in coll. (Musée de Wiesbaden).
1883. Homalonotus planus C. K o c h , Monographie der Homalonotus-Arien des Rheini­

schen Unterdevon. (A bh an dl . z u r  g e o l . S p e c ia l k a r t e  von P r e u s s e n  und  den 
T h ü r in g is c h e n  S taaten , IV, 2, p. 61, pi. 7, fig. 1 à 4.)

1910. Homalonotus planus M a i l l i e u x ,  Rem arques sur la faune et l ’horizon stratigra- 
phique de quelques gîtes fossilifères infradévoniens. ( B u l l ,  de  l a  S o c . b e lg e  
de üÉO L., XXIV, M ém ., pp. 196, 198 (S g2 ); 209, 214 (Emi).

1921. Homalonotus planus A s s e l b e r g h s , Le Dévonien inférieur du Cercle de Malmedy. 
(B u l l , de la S o c . belge de G é o l ., XXXI, p. 142.) Cite l ’espèce dans les quart- 
zophyllades de Saint-Vith, Sg3 III.

1925. Homalonotus planus A s s e l b e r g h s , Homalonotus Maillieuxi, espèce nouvelle du 
Hunsrückien de la Belgique. (B u l l , de la S o c . g é o l . de B elg iq u e , XXXIII, 1923 
[1925], p. 29.)

Uii pygid ium , spécialisé par son contour sem i-circulaire, sa trilobation 
obscure et ses anneaux et pseudo-plèvres effacés, appartient à cette espèce. Il 
a été recueilli au gîlc Vireux-M olhain 2 (I. G. 8633).

L’espèce ne paraît pas très répandue. Elle a été rencontrée dans le Iluns- 
riickien (Dachscliicfer) de la Rhénanie, ainsi que dans le Siegenien supérieur, 
l’Em sien in férieur et l’Em sien m oyen de l’A rdenne.
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SO U S-G EN R E D I GO NU S G Ü R IC H .

M. Ciirioh (') a créé le sous-genre Digonas  pour des espèces- d'Homalonotus  
largem ent représentées dans le Dévonien inférieur et dont le céplialon a sa partie 
m édiane transversalem ent écourtée, infléchie; la glabelle est trapézoïdale, mais 
la hase n ’en est guère plus large que le front. Le pyg id ium  est aigu à son extré­
m ité.

Homalonotus (Digonus) intermedius V i ë t o r .

P I .  V, f ig .  10, 11, 12.

1919. Homalonotus intermedius V i ë t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung im 
linksrheinischen Verbreitung. ( J a h r b . d e r  K .  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 191(5, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 359, pi. 16, fig. 2.)

M. Viëtor a décrit, en 1919, sous le nom  d'Homalonotus intermedius, une 
espèce du Koblenzquarzit de la région inférieure du flanc gauche de la Siech- 
haustal, près de Coblence, et dont il ne connaissait que le pyg id ium . Celui-ci se 
d istingue par sa forme bom bée, dont le contour se rapproche d ’un triang le  équi­
latéral. Les bords s’infléchissent vers l’exlrém ité, com m e chez Homalonotus gigas. 
L’axe porte 12 anneaux et les pseudo-plèvres sont au nom bre de 8. La largeur de 
l’axe n ’atte in t pas celle des côtés latéraux.

Nous avons recueilli, à côté de pygid ium s bien caractérisés de cette espèce, 
des parties du bouclier céphaliquc paraissant bien, par leur taille, se rapporter 
à cette m êm e forme, ce qui nous perm et de com pléter dans une certaine m esure 
la diagnose de cet anim al, dont le thorax reste inconnu.

La glabelle est plus large que longue, u n  peu plus étroite au front q u ’au 
côté occipital. Elle est lisse, m édiocrem ent renflée, délim itée assez nettem ent par 
des sillons. Un lim be la précède, dont la hau teu r a tte in t environ le 1 /4  de la 
longueur de la glabelle. Les lobes palpébraux sont renflés. L’anneau occipital esl 
assez large, un  peu renflé au centre.

Les dim ensions de la glabelle, pour l’exem plaire représenté p lanche V, 
figure 10, sont :

L ongueur 19 m illim ètres; la rgeur à la base 22 m illim ètres; largeur vers le 
front 18 m illim ètres.

La largeur du limbe est de 4 m illim ètres; la largeur m édiane de l’anneau 
occipital est de 3 m illim ètres.

Une joue m obile droite (pi. V, fig. 11) a une form e bosselée; l’œ il est saillant, 
mais sans exagération. Un sillon à fond arrondi, s’élargissant à l’avant, sépare 
la joue du lim be. Celui-ci a son bord externe irrégulièrem ent strié dans le sens

(') Leilfossilien, II, Devon, 1909, p. 156.
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à peu près parallèle au bord du céphalon. Il se term ine en arrière par une pointe 
pénale légèrem ent recourbée, à extrém ité mousse. La longueur de cette pointe 
est relativem ent assez grande pour une form e de ce genre.

L’aspect de la joue m obile de cette espèce est à rapprocher de celui de la 
form e d ’O berstadtfeld décrite et figurée par D reverm ann sous b* nom  d 'Homalo­
notus  n. sp. ( '), m ais la joue á'Homalonotus intermedius  est plus bosselée, scs 
yeux sont beaucoup m oins saillants; le bord du lim be est strié et l’extrém ité de 
la pointe génale est m oins aiguë.

Homalonotus intermedius  est abondam m ent répandu dans l’assise de Wi- 
nenne. Nous l’avons rencontré aux gîtes Vireux-Molhain 2 (1. G. 8439, 8633); 
Vireux-Molhain 4 (I. (1. 8439); Vireux-Molhain 51b (1. G. 9340) et Pondrôm e 2 
(I. G. 8791).

Homalonotus (Digonas) m osan us nov. sp.

P I .  I I I ,  f ig .  5 (ex parte);  p i .  V , f ig .  (i, 7, 8, 9.

A côté de l’espèce précédente, on trouve des restes non m oins abondants 
d ’une form e très différente, de taille plus réduite, mais appartenant au m ême 
sous-genre. Il s’ag it bien d ’individus adultes, m algré leur courte taille.

Le céphalon est fortem ent bom bé; il a un contour à peu près triangulaire . 
La glabelle est allongée, étroite, les deux sillons latéraux étant subparallèles; le 
sillon frontal dessine une courbe convexe. La longueur de la glabelle de l’exem ­
plaire représenté planche V, figure 6, est d ’environ 7 m illim ètres, sa la rgeu r au 
bord occipital est de 6 m illim ètres et de 5 m illim ètres au front. Les joues sont 
triangulaires, renflées au m ilieu ; l’œ il est petit, peu saillant. La su tu re de la joue 
fixe et de la joue mobile n ’est pas observable. Le lim be, étroit su r les côtés laté­
raux, s’allonge au front du céphalon, où il atteint 3 m illim ètres de hau teur, 
adoptant ici la form e d ’un trapèze; son bord an térieu r se redresse légèrem ent. Les 
angles postérieurs des joues sont légèrem ent arrondis et non prolongés en épines.

L’anneau occipital est relativem ent étroit (1 m illim ètre de largeur); ses trois 
parties (axe et plèvres) sont égales.

La surface du céphalon paraît lisse; elle est, com m e toute la carapace de 
l’anim al, dépourvue d ’épines ou de tubercules.

Le thorax reste inconnu; tout ce q u ’on peut en dire, à la suite de l’examen 
du lobe occipital et de la partie antérieure du pygid ium , c’est que les trois lobes 
de cette partie de la carapace étaient de largeur à peu près égale et que la forme 
générale du  thorax était fortem ent bomhée et à triloba!ion faiblem ent m arquée.

Le pygid ium  figuré planche V, figure 9, a l’aspect d ’un triang le subéquila­
téral, son côté an térieur étant un tant soit peu plus court que les côtés latéraux.

(*) D r e v e r m a n n , Die Fauna der Unterkoblenzschichten von Obersladlfeld bei Daun 
in der Eifel. ( P a l a e o n t o g r a p h ic a , XLIX, 1902, p. 74, pi. IX, fig. 1, 2, 3.)
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La longueur de cc pygid ium  est d ’environ 16 m illim ètres et sa la rgeur antérieure, 
de 15 m illim ètres. Il se term ine en pointe émoussée. La trilobatum  est effacée; 
Laxe a tte in t environ 7 m illim ètres de la rgeur au contact avec le thorax et 3 m illi­
m ètres vers son extrém ité inférieure.

L’axe porte 13 segm ents, dont les derniers deviennent obscurs; les pseudo- 
plèvres sont au nom bre de 9, non com pris l’anneau d ’articu la tion  du  pygid ium  
au thorax. La surface paraît lisse. Les segm ents et pseudo-plèvres s’atténuen t 
fortem ent et deviennent très obscurs dans la région postérieure du pygid ium .

O utre la taille, cette form e diffère notam m ent d 'Homalonotus intermedius  
par le contour plus aigu en avant du céphalon, la form e m oins trapézoïdale de 
la glabelle, l’absence de pointes génalcs et les proportions des trois parties de 
l’anneau occipital et du raclus thoracique, par la form e du pygid ium  et les pro­
portions de l axe et des côtés p leuraux; enfin , par la taille, p roportionnellem ent 
p lus faible de l’anim al, son bom bem ent plus accentué et le nom bre d ’anneaux 
et de pseudo-plèvres du pygidium . Les deux formes intermedius  et /tiosanus peu­
vent être fort aisém ent discernées l’une de l’autre.

Le céphalon d ’Homalonotus mosanus  n ’est pas sans certaines analogies avec 
celui d'Homalonotus rhenanus , mais le céphalon de cette dernière espèce est 
m oins triangu laire ; la longueur proportionnelle de la partie  axiale et des parties 
latérales de l’anneau occipital n ’est pas la m êm e et son lim be est plus large au 
front. Quant au pygidium , celui de l’espèce à laquelle nous com parons la nôtre 
est plus évasé en avant, sa trilobation est plus nette et sa pointe term inale plus 
allongée, le nom bre des segm ents et des pseudo-plèvres étant toutefois le m êm e, 
ce qui existe égalem ent d ’ailleurs pour d ’autres espèces du m êm e genre.

Le nom  que nous a ttribuons à cette espèce est tiré  de M osa (la Meuse), parce 
que les exem plaires que le Musée en possède ont été recueillis à proxim ité des 
rives de ce fleuve.

G î t e s  : Vireux-M olhain 2 (I. G. 8633); Vireux-M olhain 51b (I. G. 8701).

F a m i l l e  d e s  PHACOPIDAE C o r d a .

S o u s - f a m i l l e  d e s  P H A C O P I N A E  R e e d .

G e n r e  ACASTE G o l d f u s s .

Acaste Schm idti Run. R i c h t e r .

P i .  V , f i g .  4, 5.

1909. Acaste Schm idti R u d . R i c h t e r , Beiträge zur Kenntniss devonischer Trilobiten aus 
dem Rheinischen Schiefergebirge. Marburg, 1909, p. 94.

1909. Acaste Schm idti D o h m , M itteilungen über eine neue Fundstelle unterdevonischen 
Versteinerungen im Kreise Daun. ( V e r h a n d l . d e s  n a t u r h i s t o r i s c h e n  V e r e i n s  

d e r  p r e u s s . R h e i n l a n d e  u n d  W e s t f a l . ,  6 6 ,  p .  159.)



DE L’ASSISE DE WINENNE 95

? 1913. Acaste nov. sp. aff. Acaste (Phacopina) Schm idti P. D i e n s t , Die Fauna der 
Unterkoblenzschichten (Michelbacher Schichten) des oberen Bernbachtales bei 
Densberg im Kellerwald. ( J a h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t .,  XXXIV, 
I, 3, p. 545.)

1916. Acaste Schm idti R u d . R ic h t e r , Die Entstehung der abgerollten « Daleider Ver­
steinerungen » und das Alter ihrer Mutterschichten. (Ja h r b . d er  K. p r e u s s . 
g e o l . L andesanst ., XXXVII, I, 2 , p .  253, p i .  27, fig. 4 à 6.)

1929. Acaste Schm idti D a h m e r , Die Fauna der Oberkoblenzschichten des Fachinger 
Sattels am Südwestrand der Lahnmulde. (J a h r b . d er  p r e u s s . g e o l . L an desan st ., 
pp. 204, 205, 208.)

De nom breux restes de cette espèce ont été recueillis aux gîtes Vireux-Mol­
hain 2 (1. (!. 8633) et Vireux-M olhain 51b (I. G. 8633, 8701). Mme Em m a Richter 
en avait déjà reconnu l’existence dans ces mêmes gîtes, dès 1914 (l). Acaste 
Schm id ti  se spécialise su rtou t par la form e de la glabelle, largem ent arrondie au 
fron t; par la g randeu r des yeux et par les angles génaux aigus. Le céphalon repré­
senté planche V, figure 4, a les angles des joues brisés; mais sa glabelle et la taille 
relativem ent g rande des yeux sont nettem ent caractéristiques.

Du n ’a pas encore rencontré celte espèce ailleurs que dans le Dévonien infé­
rieur ardu ino-rhénan , où il ne paraît pas avoir dépassé les lim ites de l’Em sien.

SO U S-C L A SSE  DES EUCRUSTACEA K IN G S L E Y

S u p e r o r d r e  d e s  O S T R A C O D A  L a t r e i l l e

F a m i l l e  d e s  BEYRICHIIDAE J o n e s .

G e n r e  BEYRICHIA M a c  C o y .

Beyrichi a  Roemeri K a y s e r .

1898. Beyrichia Roemeri K a y s e r , Devonische Fossilien vom Bosporus und von der Nord­
küste des Marmara-Meeres. (B eitra g e  z u r  P a l . O e s t e r r .-U n g arns , XII, p . 35, 
pi. I, fig. 10.)

? 1913. Beyrichia Roemeri K e g el , Der Taunusquar'zit von Katzenelnbogen. (A bh an dl . d er  
K. PREUSS. GEOL. LANDESANST., N . F . ,  76, p . 40, p i .  2 , fig. 12.)

1919. Beyrichia Roemeri V ië t o r , Der Koblenzquarzit, seine Fauna, Stellung und links­
rheinische Verbreitung. (Ja h r b . d e r  K. p r e u s s . g e o l . L an desan st . für 1916, 
XXXVII, II, 3, 1919, p. 363.)

1925. Beyrichia Roemeri P aeckelm ann , Beiträge zur Kenntniss des Devons am Bosporus, 
insbesondere in Bithynien. (A bh an dl . der  p r e u s s . g e o l . L andesanst ., N. F., 98, 
p. 105.)

La form e typique, ainsi que l’a fait rem arquer M. Viëtor, paraît identique 
à celle du Coblenzien moyen, tandis q u ’elle sem ble quelque peu différente de

( ‘) R u d .  R i c h t e r ,  Die Entstehung der Abgerollten « Daleider Versteinerung », c / c . ,  
1916 , p .  2 5 3 .
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celle du Taunusquarzit. Quelques moules in ternes recueillis aux «files Vireux- 
Molhain 2 (I. G. 8439) et Vireux-M olhain 51b (I. G. 8633) ne nous paraissent 
pas s’écarter de la form e du Bosphore, décrite par Kayser en 1898.

F a m i l l e  d e s  ENTOMIDAE J o n e s .

G e n r e  ENTOMIS J o n e s .

Entom is patella S p r i e s t e r s b a c h .

1925. Entomis patella S p r i e s t e r s b a c h , Die Oberkoblenzschichten des Bergischen Landes 
und Sauerlandes. ( J a h r b . d e r  p r e u s s . g e o l . L a n d e s a n s t . für 1924, XLV, 1925, 
p. 403, pi. 10, fig. 11.)

Nous ne pouvons séparer de celte forme quelques em preintes et un m oule 
interne du gîte Marche 6 (I. G. 8284).

V E R T E B R A T A

C L A S S E  D E S  P IS C E S

S O U S - C L A S S E  D E S  P L A C O D E R M I

O r d r e  d e s  ANTIARCH I
F a m i l l e  d e s  ASTEROLEPIDÀE?

1910. Asterolepis sp. M a i l l i e u x , Note sur la faune des roches rouges de W inenne. 
( B u l l , d e  l a  S o c . b e l g e  d e  G é o l ., XXIV, p . 346.)

En 1910 nous avons rapporté au genre Asterolepis un fragm ent de la cu i­
rasse d ’un Poisson, caractérisée par les tubercules d ’aspect étoilé qui la recouvrent; 
nous laisserons à un spécialiste en Ichtyologie le soin d ’étud ier ce reste que nous 
nous bornons à considérer sim plem ent com m e pouvant apparten ir à la fam ille 
des Asterolepidae.

G î t e  : Pochcfort 8650 (I. G. 5190).
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V. -  DERNIÈRES REMARQUES

L'assise de W inenne n ’a décelé ju sq u ’ici, dans sa faune, aucun Polypier, 
aucun Bryozoaire et seulem ent un nom bre extrêm em ent rédu it de débris de C ri­
noides. Les anim aux qui on t peuplé cette m er dans l ’A rdenne consistent surtout 
en Bracliiopodes, en Lam ellibranches et en trilob ites  : les Gastéropodes et su r­
tout les Céphalopodes y sont fort peu com m uns.

Cette faune a dû s’adapter à des conditions biologiques souvent défavora­
bles, par suite des apports fréquents de m atières terrigènes qui souillaient les 
eaux et qui, sans doute, on t em pêché les représentants de certains groupes d ’y 
vivre et de s’y développer.

Dans le quartzite de  Berlé, Crinoides et Polypiers sont très rares; ces der­
niers ne sont représentés que par la form e si fréquente dans l’Infra-D évonien : 
Pleurodictyum  problem aticum.  Les Bryozoaires y sont absents. Les conditions 
biologiques étaient fort sem blables sinon identiques dans ces form ations et dans 
les m ers de l’assise de W inenne.

La faune du Koblenzquarzit, sans offrir des divergences saillantes avec celle 
des deux autres form ations contem poraines, présente toutefois des restes de Bryo­
zoaires et de Crinoides, quoique peu fréquents, et, outre le Pleurodictyum  pro­
blematicum,  des débris d ’un Polypier rugueux. Cet horizon paraît avoir été plus 
à l abri de la pollu tion de ses eaux par des apports argileux e t il semble avoir été 
plus favorable, en général, au développem ent des élém ents fauniques, ce qui 
n ’im plique nu llem en t que les trois term es : schistes et grès de W inenne, schistes 
de Clervaux et quartzite de Berlé et Koblenzquarzit puissent être considérés au tre­
m ent que com m e parfaitem ent synchroniques.

Ils nous reste à exposer quelques brèves rem arques sur le mode de sédim en­
tation de ces trois term es ou, si l ’on veut em ployer une expression plus adé­
quate, de ces trois facies géographiques absolum ent contem porains. Dans la 
région occidentale de la bordure m éridionale du synclinorium  de D inant, l ’en ­
sablem ent a été beaucoup m oins im portan t et m oins fréquent que dans le reste 
des régions envisagées. Si l’on avance vers l’Est, les phases d ’ensablem ent se 
m ultip lien t; elles sont de plus en plus fréquentes à p a rtir  de Couvin et, dans la 
région m osane, elles se sont produites no tam m ent avec une certaine intensité 
vers le som m et de l ’assise, où elles ont alors favorisé, sem ble-t-il, l ’installa tion de 
faunes m arines. P lus à l’Est, dans la région de Pondrôm e, elles se sont m u lti­
pliées et les faunes m arines s’y observent dans plusieurs niveaux échelonnés entre 
la base et le som m et. Dans le bassin de l ’OEsling, c’est-à-dire dans le Vorder- 
Eifel, l’ensablem ent semble s’être localisé au som m et de l ’assise et, enfin , plus à 
l’Est, dans la région du Bhin, les dépôts sableux ont pris un  caractère plus exclu­
sif. Dans l’A rdenne et le Vorder-Eifel, les form ations gréseuses ne constituent 
pas des bancs continus, m ais elles affectent une disposition lenticulaire.
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EXPLICATION DE LA PLANCHE I

Fig. 1. — Spirorbis nodosa nov. sp. (l )   p. 20
1. G ro u p e  de  co q u ille s  f ix ée s  s u r  u n e  v a lv e  de  C arydium , l ’u n e  é ta n t  vue  p a r  la  

face  su p é r ie u re , le s  a u tr e s  a y a n t  la is s é  l ’e m p re in te  d e  la  face  in fé r ie u re  (côté 
a d h é re n t) .  M ou lage  a r ti f ic ie l ;  l a .  l ’e x e m p la ire  d u  m êm e g ro u p e  vu p a r  la  face
l i b r e ,  o r i e n t é  u n  p e u  d i f f é r e m m e n t  (x  10). H o l o t y p e .

PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

Fig. 2. — Petrocrania sp .......................................................................................................................  p. 24
V alve su p é r ie u re  (x  2).

PI. R o c h efo rt 8650. — 1. G. 5190.

Fig. 3 à 13. — Roemerella forrierensis (M aillieux) .............................................................  p. 22
3. V alve d o rsa le , v u e  de  face ; 3a. la  m êm e, vue  de p ro f il  (x  2). H o l o t y p e .

4. C ro q u is  sc h é m a tiq u e , m o n tra n t  la  d isp o s itio n  re sp ec tiv e  d e s  d e u x  v a lv es, la  v a lv e
v e n tra le , co n cav e , é ta n t  tra c é e  en  t r a i t s  in te r ro m p u s  (x  2).

5. V alve d o rsa le  d ’u n  2° in d iv id u  (x 2).

6. 7 e t 8. V a lves d o rsa le s  d e  3 a u tr e s  in d iv id u s  (x  1).

9. V alve v e n tra le  d ’u n  7e in d iv id u , face  e x te rn e  e n  p a r tie  d é co rtiq u é e  e t m o n tra n t  
p a r tie l le m e n t l ’o rn e m e n ta t io n  de la  fa ce  in te rn e  (x  2). H o l o t y p e .

10. P o r t io n  de la  v a lv e  v e n tra le  d ’u n  8e e x e m p la ire  (x  2).

11. M oulage  a r ti f ic ie l  d e  l ’e m p re in te  de  la  v a lv e  v e n tra le  d ’u n  9« in d iv id u  (x  2). 

Les e x e m p la ire s  re p ré se n té s  f ig u re s  10 e t 11 so n t  v u s  p a r  la  face  e x te rn e .

12 e t 13. F ra g m e n ts  de  d e u x  v a lv e s  v e n tra le s , v u es p a r  l a  face  in te rn e  (x  2).

PI. R o c h efo rt 8650. — I. G. 5190.

Fig. 14. — Schucherlella septirecta  W olf   p. 28

14. E m p re in te  e x te rn e  d ’u n e  v a lv e  v e n tra le :  14a. m o u la g e  a r ti f ic ie l  de  cette  e m p re in te  
(x  1).

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

Fig. 15. — Stropheodonta Steiningeri Dreverm ann   p. 27

V alve v e n tra le , m o u le  in te rn e  (x  1).

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

(*) Au b a s  de  la  f ig u re  1, s u r  la  p la n c h e  I, l ire  : Spirorbis nodosa  a u  l ie u  d e  : Spirorbis nodosus.
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Petrocrania sp.

Spirorbis nodosus nov. sp.

Schuehertella septirecta W o lf
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EXPLICATION DE LA PLANCHE II

Fig. 1, 2. — Choneles sarcinulata (Schlotheim )     p. 33
1. E m p re in te  n é g a tiv e  d ’u n e  sé r ie  de  v a lv e s  v e n tra le s  e t de  v a lv e s  d o rsa le s  ( x i ) ;

la . e m p re in te  p o s itiv e  d e  la  m êm e  sé r ie  (x  2).
2. M oule in te rn e  d ’u n e  v a lv e  v e n tra le  ( x i ) ;  2a. le  m ôm e, g ro ss i, p o u r  m o n tre r  la

b a se  d es  é p in e s  c a rd in a le s  (x  2).
P I. C o u v in  13. — I. G. 8254.

Fig. 3, 4. —  Camarotoechia siegenensis (Fuchs)   p. 38
3. V alve v e n tra le  (x  1).
4. V alve d o rsa le  (x  1).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

Fig. 5. — Cryptonella mediocostata  nov. sp ...........................................................................  p. 39
5. V alve v e n tra le  ( x i ) ;  5a. la  m êm e, g ro ss ie  (x  2). H olotype.
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633

Fig. 6. — Retzia crassicosta nov. sp .......................................................................................... p. 59
V alve d o rsa le  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

Fig. 7, 8. — Trigeria Gaudryi (Œhlert) ...................................................................................  p. 41
7. V alve v e n tra le , m o u le  in te rn e  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  51b. — I. G. 8701.
8. V alve d o rsa le , m o u le  in te rn e  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

Fig. 9, 10. — Spirifer  (H ysterolites) montanus Spriestersbach ................................   p. 45
9. M o u lag e  a r ti f ic ie l  de  l ’e m p re in te  e x te rn e  d ’u n e  v a lv e  v e n tra le  ( x i ) ;  9a. m o u le

in te rn e  de  ce tte  m êm e  v a lv e  ( x i ) .
10. M oule in te rn e  d ’u n e  v a lv e  d o rsa le  (x  1).
PI. R o c h efo rt 8650. — I. G. 5190.

Fig. 11, 12. — Gürichella prüm iensis (Drevermann)   p. 54
11. V alve v e n tra le , m o u le  in te rn e  (x  3).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.
12. V alve v e n tra le , m o u le  in te rn e ,  d ’u n  a u tr e  in d iv id u  (x  1).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

Fig. 13. — Spirifer  (H ysterolites) ignoratus Maurer   p- 46
M oulage  a r ti f ic ie l  d e  l ’e m p re in te  e x te rn e  d ’u n e  v a lv e  v e n tra le  (x  1).
V ireu x -M o lh ain  4. — I. G. 9386.

Fig. 14. — Spirifer  (Spirifer) daleidensis Steininger ........................................................  p. 43
M oulage  a r ti f ic ie l  de  l ’e m p re in te  e x te rn e  d ’u n e  v a lv e  v e n tra le  (x  1).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

Fig. 15. — Cyrtina heteroclyla  (Defrance) ...............................................................................  p. 55
V alve v e n tra le  : 15. m o u la g e  a r ti f ic ie l  de l ’e m p re in te  e x te rn e ; 15a. m o u le  in te rn e , de 

cette  v a lv e  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

Fig. 16, 17. — Tentaculiles Schlotheim i Koken .................................................................... p. 64
16. M o u lag e  a r ti f ic ie l  de  l ’em p re in te  e x te rn e  d ’u n e  c o q u ille  (x  2).
17. M oule in te rn e  d ’u n e  a u tr e  co q u ille  (x  2); 17a. le m êm e, p lu s  fo r te m e n t g ro ss i (x  4).
P I. M arch e  6. — I. G. 8284.
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PI. II.
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14
Spirifer daleidensis Stein. I

Pbototyple A . Dohmtn, B ruxelles
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EXPLICATION DE LA PLANCHE III

F ig .  1. —  T e n ta c u l i t e s  S c h lo t  h e im i  K o k e n  ............................................................................................ p .  64

M oulage  a r ti f ic ie l  d ’u n e  p la q u e  de  g rè s  p o r ta n t  l ’e m p re in te  e x te rn e  d e  5 co q u ille s
(x  1).

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

F ig .  2 . —  C a r in a r o p s is  b e lg ic a  n o v .  s p ........................................................................................................  p .  62

2. C o qu ille  v u e  d u  cô té  d o rsa l,  p o u r  m o n tre r  l ’o rn e m e n ta t io n  (x  4); 2a. la  m êm e, 
so u s  u n  p lu s  fa ib le  g ro ss is se m e n t (x  2); 2 b. la  m êm e, m a is  é c la iré e  d if fé re m ­
m en t, p o u r  f a ire  r e s s o r t i r  la  c a rè n e  (x  2); 2c. la  m êm e, vue  de  3/4, p o u r  m o n ­
t r e r  le côté o m b ilica l e t la  fo rm e  de la  ré g io n  b u c ca le  (x 4). H o lo ty p e.

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

F ig .  3 . —  B u c a n e l la  c f .  b ip a r t i ta  ( S a n d b e r g e r )  .............................   p .  61

F ra g m e n t d ’u n e  co q u ille  v u e  d u  cô té  o m b ilic a l (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

F ig .  4 . —  N a lic o p s is  ? p a r v a  n o v .  s p .............................................................................................................. p .  6 3

M oule in te rn e  d ’u n e  c o q u ille , vue  de  cô té  (x  10). H olotype.
PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

F ig . 5 . —  P l a q u e  d e  g r è s  ( x 1), p o r t a n t  :

P la ty c e r a s  d o r s ic a r in a  F u c h s ,  m o u l e  i n t e r n e    p .  64
S tr a p a r o l lu s  ? s p . ,  m o u le  i n t e r n e        p .  62
H o m a lo n o tu s  (D ig o n u s ) m o s a n u s  n o v .  s p . ,  2  p y g i d i u m s   p .  93

V ireu x -M o lh ain  51b. — I. G. 8633.

F ig .  6 . —  L e io p te r ia  g lo b o s a  S p r i e s t e r s b a c h ........................... .............................................................. p .  68

P la q u e  de  g rè s  p o r ta n t  3 v a lv e s  g a u c h e s  ( x 1).
V ireu x -M o lh ain  2. — I. G. 8633.

F ig ,  7 .  —  L e io p te r ia  p s e u d o la e v is  (C E h le r t)  .............................................................................................  p .  6 7

V alve g a u c h e , e m p re in te  e x te rn e  ( x i ) .
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

F ig .  8 . —  L im o p te r a  (L im o p te r a ) b i f id a  ( S a n d b e r g e r )  .............................................................  p .  68

V alve d ro ite , e m p re in te  e x te rn e  ( x i ) .
V ireu x -M o lh a in  4. — I. G. 9386.

F ig .  9 . —  M o d io la  a n t iq u a  ( G o ld f u s s )  ........................................................................................................... p .  7 0

V alve d ro ite , e m p re in te  e x te rn e  (x  1).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

F ig .  10. —  G o n io p h o r a  r h e n a n a  B e u s h a u s e n .................................................    p .  7 3

V alve g a u ch e , e m p re in te  e x te rn e  ( x i ) .
V ireu x -M o lh a in  2. — 1. G. 8439.

F ig .  11 . —  O r th o n o ta  E m m a e - R u d o l f i  n o v .  s p   p .  7 5

C o qu ille  b iv a lv e , e n tre -b â illé e  : 11. v a lv e  d ro ite ;  I l a .  v a lv e  g a u c h e ; 11b. cô té  c a rd i­
n a l  (x 2). H olotype.

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

F ig .  12, 13 . —  P a r a c y c la s  r u g o s a  ( G o l d f u s s )   p .  8 6

12. V alve d ro ite , e m p re in te  e x te rn e  (x  2).
13. V alve g a u ch e , e m p re in te  e x te rn e  d 'u n e  a u tre  co q u ille  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.
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PI. III.
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Tentaculites Schlotheimi K o k en .

Naticopsis? parva
nov. sp.

Platyceras dorsicarina F u c h s .

Straparollus? sp. 

Homalonotus mosanus nov. sp.

10 ï

Goniophora rhenana
B e u sh .

12 (t)

2c
Carinaropsis belgica nov. sp.

i®
Bucanella cf. 

bipartita (Sandii.) Leiopteria globosa Spriest.

(I)
Leiopteria pseudolaevis 

(Œ h le r t)
Modiola antiqua (G oldf.)

Orthonota Emmae-Rudolii nov. sp.

E. MAILLIEUX. — Faune de l’Assise de Winenne.

13

Paracyclas rugosa (G oldf.)

Vhetotyple  A . Dofcmen. Bruxelles



PLANCHE IV



EXPLICATION DE LA PLANCHE IV

Fig. 1. — Goniophora Kaisini nov. sp ....................................................................................... p. 74
1. V alve g a u c h e , m o u le  in te rn e  ( x  3); lo .  la  m êm e, a g r a n d ie  6 fo is  (C o t y p e ). A

d r o i t e  d e  l a  m ê m e  p l a q u e  d e  s c h i s t e ,  e s t  v i s i b l e  l ’e m p r e i n t e  e x t e r n e  n é g a t i v e  d e  
l a  v a lv e  d r o i t e  d ’u n  e x e m p l a i r e  b i v a l v e  ( x  6 ), d o n t  l a  f i g u r e  l b .  m o n t r e  l e  m o u ­
l a g e  a r t i f i c i e l  d e  l ’e m p r e i n t e  e x t e r n e  d e  l a  v a l v e  g a u c h e  ( x  6 ). H o l o t y p e .

PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

Fig. 2. — Carydium carinatum  Maurer .................................................................................. p. 83
2. M oule in te rn e  d 'u n e  v a lv e  d ro ite , p o u r  m o n tre r  la  fo rm e  g é n é ra le  de  la  c o q u ille

e t  s a  c a r è n e  ( x  10); 2 a .  l e  m ê m e ,  r e l e v é  l é g è r e m e n t ,  p o u r  m o n t r e r  l a  d e n t i t i o n  
d e  l a  c h a r n i è r e  ( x  10).

PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

Fig. 3. — Prosocoelus cf. pes anseris (Zeiler et W irtgen) ............................................  p. 85
M oulage  a r ti f ic ie l  de  l ’e m p re in te  e x te rn e  d ’u n e  v a lv e  g a u c h e  (x  1).
PI. P o n d rô m e  2. — I. G. 8701.

F ig. 4. — Palaeoneilo Renieri nov. sp .....................................................................................  p. 79
V a lv e  d r o i t e ,  e m p r e i n t e  e x t e r n e  ( x  1 ). H o l o t y p e .

* V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

F ig. 5. — Palaeoneilo cf. elegans (Maurer) ..........................................................................  p. 78
V alve d ro ite , m o u le  in te rn e  (x  3).
PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

Fig. 6 à 8. — Palaeoneilo Maureri Beushausen var. varicosa Beushausen ..............  p. 77
6. V alve g a u c h e  (x  1).
PI. P o n d rô m e  2. — I. G. 8791.
7. V alve g a u c h e  d ’u n  a u tr e  sp é c im en  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.
8. V alve d ro ite  d ’u n  3« in d iv id u  ( x  1).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

F ig. 9. — Nucula grandaeva Goldfuss var. Dahmeri nov. var...................................... p. 76
9. M oule in te rn e  d ’u n e  v a lv e  d ro ite  (x  10); 9o. le  m êm e, so u s  un  p lu s  fa ib le  g ro s ­

s is s e m e n t ( x  3); 9b. m o u la g e  a r ti f ic ie l  de l ’e m p re in te  e x te rn e  de ce tte  m êm e 
v a lv e  (x  10); 9c. le  m êm e, so u s  u n  p lu s  fa ib le  g ro ss is se m e n t (x  3).

PI. M arch e  6. — I. G. 8284.

F ig. 10 et 11. — Nuculites solenoides (Goldfuss) .............................................................. p. 81
11. V alve g a u ch e , m o u le  in te rn e ,  m o n tra n t  le se p tu m  a n té r ie u r  a u  c ro c h e t e t la  lig n e

p a llé a le  s im p le  (x  2).
12. V alve d ro ite , m o u le  in te rn e , u n  p e u  d é fo rm é  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.
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5 (t)

Palaeoneilo cf. elegans 
(M aurer)

Palaeoneilo Maureri B e u sh . 
var. varicosa B eu sh .
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EXPLICATION DE LA PLANCHE Y

Fig. 1. — Leptodomus striatulus (F. R oem er).........................................................................  p. 89

F ra g m e n t  d ’u n e  v a lv e  d ro ite  ( x i ) .
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

Fig. 2. — Prothyris angulata Spriestersbach.........................................................................  p. 87

C o qu ille  b iv a lv e , o u v e rte , v u e  d u  cô té  e x te rn e  (x  2).
V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.

F ig .  3. — Grammysia prüm iensis Beushausen ................................................................. p. 88

C o qu ille  b iv a lv e , e n tr ’o u v e r te  : 3. p o u r  m o n tr e r  la  v a lv e  g a u c h e ; 3a. p o u r  m o n tre r  la  
v a lv e  d ro ite , cô té  e x te rn e  ( x i ) .

V ireu x -M o lh a in  4. — I. G. 8439.

Fig. 4 et 5. — Acaste Schm idti Rud. R ichter.........................................................................  p. 94

4. C é p h a lo n  (x  3).

V ireu x -M o lh a in  516. — I. G. 8701.

5. P y g id iu m  (x  3).

V ireu x -M o lh a in  51 b. —  I. G. 8633.

Fig. 6 à 9. — Homalonotus (Digonus) mosanus nov. sp ..................................................... p. 93

6. C é p h a lo n  ( x  2 ) . H o l o t y p e .

7. P o r t io n  d u  c é p h a lo n  d ’u n  a u tr e  in d iv id u  ( x  2).

8. Jo u e  m o b ile  d ro ite  d ’u n  a u tr e  in d iv id u  ( x i ) .  H o l o t y p e .

9. P y g id iu m  d ’u n  4« e x e m p la ire  ( x i ) .  H o l o t y p e .

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8633.

Fig. 10 à 12. — Homalonotus (Digonus) interm edius Viëtor ...........................................  p. 92

10. G labelle  av ec  lo b es p a lp é b ra u x  e t a n n e a u  o c c ip ita l  ( x i ) .

11. M o u lag e  a r ti f ic ie l  de  l ’e m p re in te  e x te rn e  de la  jo u e  m o b ile  d ro ite  d ’u n  a u tre
in d iv id u  ( x i ) .

V ireu x -M o lh a in  2. — I. G. 8439.
12. M o u lag e  a r ti f ic ie l  de l ’e m p re in te  e x te rn e  d ’u n  f ra g m e n t de  p y g id iu m  (x  1). 

V ireu x -M o lh a in  51b. — I. G. 8633.
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